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NOTE DE PRESENTATION

Réalisé dans le cadre du programme scientifique "Malnutrition
dans le bassin du Maroni" lancé à l'instigation du G. E. R. A. G et financé
par l'O.R.S,T.O.K., le K.R.E.S. et le K.E.D.E.T.O.K., ce recueil est
destiné à apporter un outil au personnel soignant exerçant parmi les
Aluku et Ndjuka, populations marronnes du bassin du fleuve Karoni,
partagées entre la Guyane française et le Surinam.

A partir d'un inventaire de préparations culinaires en usage
dans ces sociétés, les investigations se sont progressivement étendues à
plusieurs domaines mitoyens:

- botanique et zoologique : nous avons fait figurer les termes
désignant les espèces consommées, du moins celles qui ont pu être
identifiées avec certitude ou dont l'identité nous est apparue
indubi table. Une place importante est réservée aux plantes de
cueillette. Dans la mesure de nos informations, nous avons précisé la
période de fructification ou la saison de chasse.

- utilisations secondaires, d'ordre médicinal, rituel ou tech­
nique, d'espèces - le plus souvent botaniques - dont l'usage principal
est alimentaire.

- activités de subsistance: chasse, pêche, agriculture, en tant
qu'elles conditionnent le régime alimentaire. Ce recueil inclut de
brèves informations relatives aux techniques cynégétiques, halieutiques
et culturales.

- termes ayant trait aux ustensiles et accessoires jouant un
rôle dans la préparation et la consommation alimentaires.

expressions désignant les processus de transformation et
d'utilisation des aliments dans l'organisme ( nutrition et digestion)
ainsi que celles recouvrant des symptômes et syndromes étroitement liés
à l'alimentation.

- éléments du système cosmogonique et magico-rel igieux faisant
intervenir des espèces animales ou végétables consommées ou bien en
rapport avec l'alimentation elle-même. Il s'agi t là d'un domaine
extrèmement riche que nous n'avons fait qu'effleurer.

L' aj out de précisions etymologiques, souvent révélatrices
d'emprunts alimentaires ou -, culinaires, nous a enfin conduits, dans le
cas de mots composés, à faire mention de termes parfois sans rapport
direct avec l'alimentation.

Ce document, à caractère provisoire dans l'attente de prochaines
identifications ou vérifications, résulte d'un travail d'équipe
reunissant quatre chercheurs en sciences sociales auxquels se sont
joints trois praticiens de la santé et un pharmaco-chimiste.
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Kenneth BILBY est anthropologue. Il ènquête chez les Aluku du
Lawa <Haut-Maroni>, de Saint Laurent du Maroni et de Cayenne, dans le
cadre de la préparation d'une thèse auprès de l'Université John Hopkins
de Baltimore (U.S.A. >.

Bernard DELPECH est sociologue au Centre ORSTOM de Cayenne. Il a
réalisé des enquêtes de production et consommation alimentaire chez les
Aluku de Saint Laurent, Apatou et Maripasoula ainsi que chez les Ndjuka
de Grand-Santi et Cottica.

Marie FLEURY est ethna-botaniste. Elle enquête chez les Aluku du
haut-Maroni, du Lawa, de Cayenne et de Saint-Laurent dans le cadre d'une
thèse auprès de l'Uni versi té Pierre et Marie Curie (Paris VI). Elle a
collecté, décrit, identifié (ou reconnu) la plupart des végétaux
sauvages cités dans ce vocabulaire. Elle a en outre recueilli diverses
préparations alimentaires. Elle a enfin pris en charge une partie de
l'identification des produits végétaux ainsi que la vérification de
l'ensemble des sources botaniques.

Diane VERNON est anthropologue. Elle prépare. une thèse de
recherche sur la société ndjuka auprès de l'Ecole des Hautes Etudes en
Sciences Sociales de Paris. C'est dans ce cadre qu 1 elle a effectué
plusieurs missions de recherche dans la région du Bilose (cours
inférieur du fleuve Tapanahoni, au Surinam). La plus grande partie des
données concernant les Ndjuka proviennent de ses investigations.

Franck JOLY est médecin, chef du service de Médecine-Pédiatrie de
l' Hopi tal André-Bouron de Saint Laurent du Maroni. Il a recueilli des
préparations alimentaires auprès des Aluku et Ndjuka de Saint Laurent.

Nicole· JOLY est puéricultrice au service de Protection Mater­
nelle et Infantile annexé à l'Hopital André-Bouron de Saint Laurent du
Maroni. Elle a enquété auprès des Aluku et Ndj uka de Saint Laurent et
recueilli bon nombre de préparations alimentaires.

Christophe SAEZ est médecin, volontaire de l'aide technique. Il
travaille parmi les Aluku et Ndjuka du Maroni français.

Michel SAUVAIN est pharmaco-chimiste et botaniste au Centre
ORSTOM de Cayenne. Il a enquété chez les Ndj uka du Bilose et dans la
région de Grand-Santi.

Les notes etymologiques ont été rassemblées par K. B,ilby, B.
Delpech et D. Vernon. La transcription phonétique est due à K. Bilby. La
synthèse des contributions, la rédaction, la mise en page et la
présentation matérielle ont été prises en charge par B. Delpech.

Les matériaux de terrain qui ont permis l'élaboration de ce
document ont été traitées sur ordinateur grâce à dBASE IIIt d' Ashton­
Tate, progiciel de gestion de base de données, offert au G.E.R.A.G. Que
la société "La Commande Electronique", distributrice de ce produit en
France, trouve ici l'expression de nos remerciements pour l'aide
précieuse qu'elle nous apporte dans la réalisation du programme
scientifique "Malnutrition dans le bassin du Maroni".

B. DelpeQh
sociologue ORSTOM
responsable de programme



orthographe phonétique avec référence à1
l'ethnie,

ORDRE DE PRESENTATION ET TABLEAU DES ABREVIATIONS

- Nom vernaculaire en
soit:

A. = Aluku <dit en français Boni)
Nd. = Ndjuka <dit en français Djuka)

- A. et Nd. = Aluku et Ndjuka

2 - Catégorie
- n.
- v.

adj.
edv .

- loc.

grammaticale
= substantif
= verbe à l'infinitif
= adjectif qualificatif
= adverbe
= locution

3 - Identification
Lorsqu'il s'agit d'une espèce zoologique ou botanique, nous

donnons succéssivement
- le terme scientifique <famille, genre, espèce, numéro

de collection ou d'herbier>
- l'appellation locale autre qu'aluku ou ndjuka : en

français et en créole guyanais, lorsqu'elle nous est connue.
- (Fr). =.français
- (Cr). = créole. /1;uyanais

I.C~ = idsntifiéation en cours
4 - Emplois alimentaires, médicinaux et rituels.

5 - Synonyme<s) éventuels=syn.

6 - Signification littérale de l'expression-lit.

6 - Renvoi à un autre terme défini dans le présent document V.

7 - Etymologie lorsque celle-ci nous est connue =éty.
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LOCALISATION
DES SOCIETES ALUKU ET JlDJUKA

Village
1. '1

III. III

ttilln. 1 1 1.000.000
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NOTE RELATIVE AU PRINCIPE DE TRANSCRIPTION ET A LA PRONONCIATION

Cette note n'est pas destinée aux spécialistes de linguistique mais
aux utilisateurs du vocabula.ire a.limentaire pour leur permettre de rendre
avec fidélité les sons des langues aluku et ndjuka correspondant aux termes
cités. Elle ne prétend en aucune manière à la précision exigée d'une analyse
scientifique. En la rédigeant, nous nous sommes au contraire efforcés
d'éviter l'emploi de termes trop spécialisés.

Les linguistes ne sont pas encore parvenus à un complet accord sur
la manière de transcrire les langues aluku et ndjuka. Il existe cependant
une notation phonémique (1) partiellement standardisée dont les grandes
lignes, proposées par Grimes en 1972, ont été adoptées par les
spécialistes des parlers des Noirs Marrons tels Huttar (1972, 1985) et
Levinsohn (1980).

Ce système de transcription est maintenant couramment employé au
Surinam par l' Instituut voor Taalwetenschap de Paramaribo (travaillant en
relation avec le Summer Institute of Linguistics) dans ses publications
d'auteurs ndjuka à l'intention d'un public ndjuka (2).

C'est cette orthographe qui a donc été retenue pour réaliser le
présent ouvrage, moyennant quelques adaptations de détail. Bien
qu'initialement développée en vue de transcrire la langue des Ndjuka, elle
est tout à fait adaptée à la notation de celle des Aluku, ces deux parlers
présentant de très nombreuses similitudes et étant intelligibles l'un l'autre
d'une manière quasi totale.

Une table de prononciation est fournie ci-dess; ous. Les exemples que
nous donnons sont tirés du vocabulaire français le plus commun ou, à défaut,
de l'Anglais de base:

Voyelles "pures"

a correspond approximativement au son rendu en français par la lettre a
dans la prononciation du terme plat.

e correspond, dans la plupart des contextes, au son rendu en français par
la lettre é, comme dans le mot blé. Ce son se situe parfois entre é et è, à
peu près comme dans la prononciation du terme grève.

i correspond approximativement au i français tel qu'il est prononcé dans
les termes nid ou pic.

o correspond à peu près au son 0 français comme dans la prononciation des
termes eau, beau ou mot.

u se prononce approximativement comme le son français ou dans boue ou
genou.
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Le redoublement d'une voyelle indique une prolongation du son.
C'est une caractéristique expressive car elle permet à elle seule de diffé­
rencier deux termes. Ainsi fo signifie quatre alors que foo veut dire
oiseau, kasi signifie fromage alors que katlsi veut dire démanger, totoo
signifie gibier alors que tooto veut dire gorge, kabu signifie cable alors
que kaabu veut dire crabe, kaku signifie bésayer alors que kaaku veut dire
dinde, kosi signifie insulter alors que koosi veut dire vêtement etc ...

Diphtongues (3)

ai correspond approximativement au son français aï comme dans la
prononciation des mots ail ou bail.

au est proche du son permettant de prononcer le terme français cow-boy ou
le terme anglais cow.

ei est assez voisin du son que l'on rencontre dans la prononciation du
terme français abeille.

oi correspond approximativement au son utilisé dans la prononciation des
termes français boyau boycotter.

ou ne correspond à aucun son dans la langue française mais est assez proche
de celui rencontré dans la prononciation des termes anglais bow ou low.

y est une semi-voyelle correspondant approximativement au son rencontré
dans la prononciation des termes français yatagan ou yacht, ou bien dans
celle du terme anglais yeso

west une semi-voyelle correspon~à peu près au son permettant de
prononcer le terme français oui.

Les consonnes ont sensiblement les mêmes valeurs qu'en Français
avec les exceptions suivantes :

dj correspond à un son variant entre [dyJ et [gyJ mais lEI,. plus souvent
intermédiaire, approximativement comme se prononce [jJ dans les termes
français gin ou djébel.

tj correspond à un son variant entre [tyJ et [kyJ mais le plus souvent à
mi-chemin, approximativement comme [~J dans le terme français tchèque.

zh correspond à peu près au son français rendu par j comme dans les termes
jeu ou joli.
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6 correspond, dans la plupart des contextes, au son rendu en français par
la lettre s mais .~ouvent devant i (et occasionnellement devant e ou u) est
prononcé comme [~J, correspondant à peu près au son rendu en français par
ch. Ce son est toutefois produit par un mouvement de la langue plus en
avant du palais.

h est aspiré, à peu près comme dans la prononciation du mot français hop!
ou les termes anglais how ou who.

Le redoublement d'un consonne (gémination) indique une augmentation
de la durée du son à valeur expressive car permettant de différencier deux
termes. Ainsi pala signifie plat (en aluminium) alors que palla signifie
complètement, entièrement; dda signifie père, aîné masculin alors que déJ. a
le sens de remerciement.

Dans le cas des consonnes k, p ou t, la gémination indique un bref
intervalle durant lequel le début du son est articulé en silence avant d'être
expulsé comme dans mi tta, mi ppa = mon père. Il n'existe pas d'exemple
tiré de la langue française ou anglaise qui permette de préciser ce type de
son.

K. Bilby et B. Delpech
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(2) pour des exemples récents, voir Dwasin (1987) et Koanting (1987).
(3) une diphtongue est une voyelle dont la tenue comporte un changement
d'articulation produisant une variation de timbre.
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INTRODUCTION

Les Noirs Marrons de Guyane et du Surinam sont les de­
scendants d'esclaves rebelles, enfuis au XVI ie, XVIIIe et XIXe
siècles des plantations créees dans la colonie hollandaise du
Surinam et réfugiés en for@t, le long des grands fleuves.

Ils ont formé six groupes éthniques aux coutumes et aux
langues très proch&& : Aluku <dits aussi Boni}, Kwinti, Matawaï,
Ndjuka <dits aussi Djuka>, Paramaka et Saramaka.

Les Aluku, derniers venus, se sont formés en société à
la fin du XVIIIe 6i*cle. Pour la plupart protégés ou citoyens
trançais, ils occupent la rive guyanaise du Lawa (principal for­
mateur du Maroni) à hauteur de son cours moyen, o~ se trouvent
leurs principaux villages de résidence Agodé, Assissi,
Boniville, Cormontibo, Loka, Lapé, L'entant perdu, Papaïchton,
Tabiki, Wacapou. il existe quelques implantations Aluku sur le
Bas-Maroni : Apatou, Ma Imma, Wétiti. Ils sont aussi présents
dans les trois principales villes de Guyane.

Les Saramaka qui constituent l'éthnie la plus ancienne
et la plus importante se sont fixés le long de la rivière
Surinam. Sur le Bas-Haroni guyanais existent de petites implanta­
tions saramaka, ainsi que dans l'estuaire du, fleuve et dans les
villes de Saint Laurent, Kourou et.Cayenne.

Les Ndjuka sont principalement sur le Tapanahoni, af­
fluent surinamien du Haroni, o~ se trouvent leurs villages an­
cestraux les plus importants et la résidence du chet supérieur.

Au début du XIXe siècle, moins de cinquante ans après
leur installation sur le Tapanahoni, ils se sont étendus le long
du Maroni, créant des villages et des habitations de culture.
Dans la seconde moitié du XIXe siècle, ils ont occupé le fleuve
Cottica, au Surinam, ainsi que la rive guyanaise du Maroni (Moyen
et Bas-Maroni fran~ais). Cette expansi,on trouve peut-~tre son
origine dans la recherche d'échanges économiques avec les
Européens, troc au départ, puis vente de bois, canotage durant la
période de la ruée vers l'or enfin. Il se peut aussi que certains
individus aient ressenti le besoin d'échapper aux tensions et aux
contraintes induites par le lnode de groupement résidentiel.
Enfin, la préssion démographique a sans doute joué un rôle, à
tout le moins dans le cas des installations situées à
l'embouchure du Tapanahoni.

Les Paramaka sont sur le Moyen et le Bas-Maroni
surinamien.Les Kwinti sont installés dans i'Ouest du Su~inam, le
long de la rivière Coppename. Les Matawaï sont établis sur
d'autres fleuves surinamiens.

Des facteurs liés aux contraintes naturelles - notam­
ment la fragmentation du relief et partant l'absence quasi-totale
de voies de communication terrestres, qui limitent l'exploitation
des sols au voisinage des berges fluviales - ont déterminé une
occupation linéaire de l'espace, le long des rivières avec, sur
le Maroni, le Lawa et le Tapanahoni, des plages de fortes
densités.

Influencés par leurs cultures d'origine,
l'ons se sont constitués en sociétés lignagères
matrilinéaire, la parenté se transmettant par
groupes d'appartenance et résidentiels utérins,
biens, droits et charges en ligne maternelle.
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Les Noirs marrons pratiquent le culte des ancêtres et
des forces naturelles. Les coutumes religieuses et magiques con­
stituent une dimension importante de leur vie sociale.

Gr~ce à une connaissance approfondie de leur milieu
naturel, les Noirs Marrons combinent la chasse. la pêche, la
cueil lette et l'agriculture de subsistance, avec de nombreux
emprunts techniques aux sociétés amérindiennes voisines.

Le mode de faire-valoir agricole et l'organisation
sociale contraignent souvent les Noirs Marrons à une bi-localité

villages traditionnels auxquels les attachent les cultes rendus
aux ancêtres, habitations temporaires sur les lieux de culture,
en saison.

La terre est la propriété collective de groupes li­
gnagers; les individus n'y exercent que des droits d'usage, sur
des défriches. La transmission de ces droits s'effectue en ligne
utérine.

En raison de la pauvreté des sols, l'agriculture est de
type rotatif sur brulis selon la technique dite de l'abattis.
Pour les raisons plus haut évoquées. elle ne concerne que des
terres en bordure de rivière et, l'épuisement des sols aidant,
nécessite parfois de longs déplacements par voie d'eau.

Les activités agricoles sont, dans une très large
mesure, à la charge des femmes. Les hommes n'interviennent que
pour les travaux de force, défrichages et brulis. Les activités
cynégétiques sont, à l'inverse, l'apanage de l'élément masculin.

Très tôt en contact avec l'économie marchande, les
Noirs Marrons en sont très dépendants et vivent en symbiose avec
les sociétés créoles guyanaise et surinamienne. Leurs revenus
monétaires proviennent des activités masculines de canotage
indépendant ou salarié (autrefois aprovisionnement des placers de
Guyane, aujourd'hui des communes fluviales) et du salariat comme
bucherons ou manoeuvres pour le compte des administrations et de
collectivités locales. Viennent s'y ajouter, outre la vente de
quelques produits agricoles, les pensions et retraites, les pres­
tations sociales, l'artisanat et le commerce.

Ces revenus servent à l'acquisition de biens
manufacturés moteurs hors-bord, tronconneuses, armes et
cartouches, outillage, équipement audio-visuel, v@tements et
boissons, secondairement produits alimentaires.

B. Delpech
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A

ABOKANE
AANDU

AHIJU Nd.
n. I. C.
Plante herbacée rencontrée dans les villages et dont la

très parfumée. est utilisée pour assaisonner la nourriture.
aussi un usage médicinal et rituel.

racine,
Elle a

ABAA KOTa Nd.
lac. Etagère installée dans la case entre deux cordes ou deux

pièces de bois rapportées, sur laquelle on laisse mûrir ou sécher
graines de palmier maripa, bananes-plantain ou bacoves.

Lieu où sont déposées les offrandes <mets) destinés aux
divinités ou aux esprits.

Boucan. Gril en bois aU dessus duquel viandes et poissons sont
fumés ou cuits.

Abri sommaire <plate-forme) construit en forêt pour y passer la
nuit. De ABAA = traverser, traduire et KOTO = côté. V. DEE.

ABAAKAUXAX Nd.
n. Asteraceae Struchium sparganopharum L. Kuntze (NS 385) (MS 471).
Plante dont les feuilles sont mises à bouillir avec un épi de

maïs. L'absorption de ce breuvage est consei llée à la mère qui allaite
car il a la réputation d'enrichir le lait. Cette plante a aussi un usage
médici nal. V. KALU.

ABAN! A•.J- tJJ...
n. Cervidae Nazama americana biche, petit cariacou (Cr.) mazama

(Fr. ).

Petit cerf à la robe couleur rouge vif, pesant une dizaine de
kilos et dont la chair est appréciée.

ABOIfE A. vt- JJJ..,
n. I. C.
La chair de ce poisson de grande taille est consommée. syn.

LEBI AIN, TUKUNALI.

ABONKHE Nd.
v. Dessécher une viande ou un poisson sur un gril garni de

feuilles. Boucaner. Mode traditionnel de conservation des aliments
d'origine animale. La pièce à boucaner est enveloppée dans une feuille
de bananier ou d'arbre à pai n puis soumise à l'action de la fumée
produite par la combustion lente de tiges et de paille de canne à sucre
humidifiées, de branches de goyavier, de paille de noix de coco.
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ABOKAlŒ AFA KOKU

Cette technique, empruntée aux Amèrindiens, semble de moins en
moins utilisée du fait de la diffusion des conserves et des viandes
surgelées. Elle était courante autrefois pour conserver le gibier
destiné aux offrandes lors des grandes cérémonies traditionnelles tel
BOOKO DEI (funérailles).

ADJANGO A.
n. Euxenura maguari.
Oiseau échassier d'un mètre de hauteur dont la chair est parfois

consommée. syn. KUHA flALI.

ADJASU A.
n. Dllsyprocta azarae aguti gouégoué (Cr.) agouti CFr.).
Rongeur comestible affectionnant la forêt secondaire et les

plantations de manioc qu'il dévaste. Sa chair, très fine, est appréciée.
ety. Hollandais konijn = lapin. peut-être également Anglais coney =
lapin et sa fourrure. syn. KONKONI.

ADJIDJA A. et Nd.
n. Coendu prehensilis L. coendou (Fr.).
Rongeur nocturne de la taille d'un gros chat se nourrissant de

graines d'AflAA et de fruits. La chair du coendou est consommée par les
Ndjuka mais fait l'objet d'un interdit collectif chez les Aluku. syn.
JfAKAJfETI.

ADKOKOOFU Nd.
n. Crenicichla
La chair de ce poisson est consommée mais interdite CKINA) allx

individus entretenant une rel~tion magique av~c l'esprit de brouss8 BON
GAIJU qui a provoqué leur venue au monde. V. BON GADU, BON GADU KINA,
KINA.

AFA KOXU A. et Nd.
loc. Oenocarpus bacaba HART., Oenocltrpus oligocarpa (GRISEB.)

fi. BOER cau.lDOU (Cr.).
Grand palmier de forêt, poussant à l'état naturel et

affectionnant les terrains sabloneux. Il en existe plusieurs espèces.
A maturité (de janvier à mars), le fruit de ce palmier (baie

noirâtre de petite taille au cortex violacé) fournit une boisson obtenue
pàr échaudage, broyage de la pulpe puis tamisage. Le produit se présente
comme une bouillie fluide dite lait de caulDOU, riche en lipides,
calcium, phosphore, vitamines A et C. Donné aux enfants, à la cuiller, à
partir de six mois.

L'amande fournit une huile, par broyage au mortier puis
ébull i tion.

Les palmes servent à confectionner des nattes.
V. KOJrfU.
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AFADA

AFADA A.

AGANDJAXAI

n. Plat constitué par du plantain Acuminata bal bisiana entier
bouilli, réduit en purée et mélangé à de la pâte d'arachide et du sucre.
Apprécié des enfants auxquels il est donné à partir de six mois.

AFIINGI A. et Nd.
n. Boulettes de manioc Xanihot utilissima préparées à partir de

pulpe essorée à la couleuvre (DON!) puis séchée. Accompagne souvent le
poisson. Donné à l'enfant dès qu' il se déplace à quatre pattes. La
farine est tamisée, on y ajoute un peu d'eau pour obtenir une pâte
consistante. Les boulettes sont pétries à la main et jetées dans l'eau
d'un court-bouillon de poisson. On laisse cuire cinq minutes et l'on
raj oute le poisson (AFI INGI BOL1. Le produit se présente sous la forme
de petites boules grumeleuses à consistance gélatineuse. Pat extension,
ce type de préparation en général, qu'elle soit à base de manioc ou de
blé (BOLON AFIING!). éty. De fiingi = jeter (hypothèse). V. BOLON
AFIINGI, DOXI. syn. KPOKPO, KrlDKrlO.

AFITI A.
n. Piège à oiseau. syn. AVITI.

AFITO KAKA A.
n. Constipation.

AFOKATI A. et Nd.
n. Persea gratissima Avocat (Fr.).
Ce fruit est parfois produit par les Noirs Marrons. Il est peu

consommé.

AFOOSA A. et Nd.
n. 1. C.
Variété de vairon consommée surtout par les enfants. syn. AGUDU

EDE, ASABI, ArlEIFI, BAAU SABI, KOLOBIA.

AGA A.
n. Plomb de chasse. V. GONI, HONTI, NETI.

AGAlKUXA A.
n. Sont dénommées sous ce terme deux préparations distinctes :
- Plat constitué par des grumeaux de farine de blé ou de manioc

bouillie. Souvent consommé avec du poisson, parfois avec des haricots
rouges (PES!). syn. BOLON AFIINGI, APITI V. PESI.

- Plat à base de plantain vert, rapé puis bouilli.

AGAlfDJAXAI A.
n. Anacardiaceae Tapirira guianensis AUBL. <MF222) mombin-blanc

<Cr. ).
Le fruit de ce gros arbre à écorce verdâtre se présente sous

forme de druppes en grappe. Il est consommé cru et sert d'appât pour la
pêche.
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AGAlIKOI AGU

AGANKOI A.
n. Cichlidés Geophagus jurupari HECKEL prapra (Cr.).
Poisson de forme très allongée affectionnant les endroits

rocheux. Il est consommé. syn. GAANKOI.

AGAU Nd.
n. Harantaceae Calathea ovata (NEES et HART.) LINDL.
Plante herbacée cultivée dans les abattis. Seules les racines

tubérisées sont consommées. éty. Akan akau = plat d'igname à la noix de
coco. syn. ANGA U.

AGHA A. et Nd.
n. Grand bol en poterie indienne réservé à des usages médici­

naux. V. AGTr'A.

AGENGE Nd.
n. Sciuridae ratapia, guélengué (Cr.).
Ecureuil arboricole se nourrissant de graines d'AVAA, de PA TA VA

et de KOHU. Cet animal est considéré comme de trop petite taille pour
être consommé sauf en cas de disette,

AGINA A. et Nd.
n. Oriza sati va sp. riz (Fr.)
Riz long du commerce (paddy) consommé quotidiennement. Le riz de

production local0. (ALUKU ALISI, NENGE ALISI, NDJUKA ALISD est plutôt
réservé aux cérémonies rituelles. V. ALUKf] ALISI, fTENGE ALISI. ND.TUKA
ALISI.

AGaITI A. J- Al; .
n. Hyleus sp. pacoucigne (Cr. J.

La chair de ~e poissnn est consommée. V. AGVETI.

AGOOBn A.
n. Variété d'arachide à la coque plus volumineuse que PINDA.

Elle est rarement cultivée de nos jours. syn. AGOOBO PINDA.

AGOOBO PIlmA A.
n. Variété d'arachide à la coque plus volumi neuse que PINDA.

Elle est rarement cultivée de nos jours. syn. AGOOBO.

AGU A. et Nd.
n. Porc domestique. Les Aluku et les Ndjuka élèvent parfois des

porcs dans leurs campements de culture (KAMPU). Les déplacements
nécéssités par la participation aux cérémonies traditionnelles
(notamment aux funérailles) n'en facilite pas l'élevage, outre les vols
et les ponctions opérées par les prédateurs. Souvent aussi, les éleveurs
s'attachent trop à leurs bêtes pour se résoudre à les sacrifier ou les
vendre.
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AGU NOSU AJU.ADJO

AGU NOSU A. Nd.
n. Characidae ErythrJnus erythrinus BL. et SCH.
Poisson carnivore vivant dans les ruisseaux et dont la chair est

appréciée. De AGU = porc et NOSU = nez.

AGU SITON A.
lac. Rubiaceae Posoqueria longiflora AUBL. (MF 212) (NB 49).
Arbre à grandes feuilles cireuses et à fleurs blanches. Le

fruit, de forme ovoïde et de couleur orange, renferme de nombreuses
graines anguleuses, dures, jaunes et translucides. La pulpe est de
couleur orange. Ce fruit est consommé cru. De AGU = porc et SITON =
testicule.

AGU TEE A. et Nd.
lac. Queue de porc. La queue de porc en saumure, "importée de

France est à la base d' une préparation très populaire chez les Noirs
Marrons. De AGU = porc et TEE = queue.

AGUDU EDE A. et Nd.
lac. 1. C.
Variété de vairon consommét surtout par les enfants. syn. AWEIFI,

BAAU SABI, ASABI, AFOOSA, KOLOBIA.

AGiTA A.
n. Grand bol en poterie indienne réservé à des usages médici­

naux. V. AGBA.

AGrniTI A.
n. Xyleus sp. pacoucigne (Cr.).
La chair de ce poisson est consommée. syn. AGOITI.

AILA A.
n. Xustelidae Eira bllrbata L. ayra (Cr.) Tayra CFr.),
Cette variété de martre est rarement consommée.

AXA A.
n. Faucon. Terme générique. Ce petit rapace

serpents, poussins et petits mammifères. Sa chair
consommée. éty. Anglais hawk = faucon.

se nourrit de
est rarement

AKAADJO A. et Nd.
n. Boisson sucrée à base de maïs et à usage principalement

rituel. Chez les Ndjuka, cette boisson est partagée avec les esprits de
la forêt (BUSI GADlJ) i elle joue un rôle équi valent à celui de KEN WATA
dans le culte des ancêtres. Chez les Aluku, AKAADJO est utilisé comme
offrande à KA GOON, la plus importante des divinités de la Terre ainsi
qu'aux divinités PAPA. AKAADJO est préparé de la manière suivante:
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AKAlDJO AKPAKSA

Mettre les épis de maïs (plus rarement de riz> à sécher puis les
égrener. Placer les grains dans une casserolle ou sur une platine et les
torréfier très lentement jusqu'à ce qu'ils durcissent et prennent une
coloration rougeâtre. Les écraser au mortier jusqu'à obtention d'une
farine. Délayer dans de l'eau sucrée ou du KEN VA TA. V. KALU.

AKALE A.
n. I. C.
Larve comestible trouvée dans le palmier RhyncophoTlls palmaruID.

Consommée grillée sur la platine à KVAKA.

AKABTAXASI A. et Nd.
n. Catégorie d'esprit, de divinité, ayant pour domicile la

termitière. Si au cours du brulis succédant au défrichage, un
cultivateur détruit par mégarde une termitière, l'esprit qui l'habite
peut exercer sa vengeance (KUNlT) en infligeant une maladie (un grand
nomhre de maladies peuvent avoU~ une telle origine mais aucune n'est
mortelle>. Un rite de réconciliation VASI et PAIHAN suffit à se libérer
de cette influence néfaste. Les AKANTAHA5I se servent de la langue
KUlŒNTI pour se faire comprendre. syn. AKANTAHA5U, AKANTASI, KANTA5I.

AKABTAXASU A. et Nd.
n. Catégorie d'esprit, de divinité, ayant pour domicile la

termitière. S~ au cours du brulis succédant au défrichage, un
culti vateur détruit par mégarde une termitière, l' espri t qui l' habi te
peut exercer sa vengeance en infligeant une maladie (un grand nombre de
maladies peuvent avoi~ une telle origine mais aucune n'est mortelle>. Un
rite de réconciliation VA5! et PAIHAN suffit à se libérer de cette
influence néfaste. Les AKANTAHASU se servent de la langue KUlŒNTI pour
se faire comprendre. syn. AKANTAHA5I, AKANTA5I, KANTA5I.

AKABTASI A. et Nd.
n. Catégorie d'esprit, de divinité ayant pour domicile la

termitière. Si au cours du brulis succédant au défrichage, un culti­
vateur détruit par mégarde une termitière, l' espri t qui l' habi te peut
exercer sa vengeance en infligeant une maladie (un grand nombre de
maladies peuvent avoit une telle origine mais aucune n'est mortelle>. Un
rite de réconciliation VASI et PAIHAN suffit à se libérer de cette
influence néfaste. Les AKANTASI se servent de la langue KUlŒNTI pour se
faire comprendre. syn. AKANTAHASI, AKANTAHA5U, KANTASI.

AKPANSA Nd.
n. ara macao ara macao (Fr.).
Ce perroquet constitue un gibier apprécié. ety. Bantu agbasawa =

perroquet.
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AKUXBUU ALAXPPA

AKUXBUU A.
D. Cebidae Alouatta seniculus sp. baboune (Cr. > singe hurleur

CFr. >.
Cette variété de singe BABUU (singe hurleur), de petite taille, est

appréciée pour sa chair.

AKUSUVE Nd.
n. Bixaceae Bixa orellana L. roucou, roucouyer (Cr.> et (Fr.>
Le roucou, d'usage fréquent en Amérique tropicale, est planté

par les Noirs Marrons dans leurs abattis mais surtout acheté aux
Amérindiens. Les graines, de couleur rouge, servent à colorer et
aromatiser les sauces. Elles entrent dans la composition d'une peinture
corporelle. La teinture de roucou, à base de poudre extraite des graines
et dissoute dans de l' huile de KAAPA, est utilisée pour faciliter le
sevrage: la mère s'en badigeonne le bout des seins en croix pour "faire
peur" au nourrisson. Elle est également utilisée pour oindre et
frictionner les chiens afin, dit-on, de les protéger contre les
parasi tes et les rendre plus aptes à la chasse. Elle entre dans la
composition d'une peinture corporelle. Propriétés cicatrisantes et
antiparasitantes. La teinture d'AKUSUw.E est ainsi obtenue: les graines
sont soumises à cuisson par ébullition accompagnées de feuilles de
papayer. elles sont ensuite finement broyées et la pâte qui en résulte
est mélée à de l' h~li~e de KAAPA: S'rn. KDSE. V. HDUT! DAGU, KAAPA, KD::.""'E.
Par métaphore, des~gne parfo~s le sang.
ALAAPU A.

n. Flèche utilisée pour chasser à l'arc. Les flèches sont
souvent achetées aux Amérindiens ou troquées.

ALAKAKA A.
n. Characidae Prochilodus sp. courimata, coumata (Cr.).
Variété de KDDHATA de couleur blanche. Se déplace en groupe et

sort parfois de l'eau à grand bruit. Sa chair est très prisée.

ALALUTU A. .i' I/J..
n. J. C.
Plante comestible utilisée pour confectionner une bouillie.

ALAJCATIKI A.
n. Maladie causée, di~-on, par le froid et responsable de

l'obésité. syn. HUNUHUNU SJKJ. (A.).

ALAXPIA A.
n. Cichlidae acara sp. douanier caca (Cr.).
Poisson comestible à queue rouge. Différe d'ALANMPA.

ALAXPPA A.
n. Calcrus macrolepidotus.
La chair de ce poisson est consommée. syn. ADOUKD.
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ALAXUN ALISI

ALAXUN A.
n. I.C. Variété d'oranger. Le fruit, très sucré, est

apprécié des Aluku.

ALANDJA A.
n. Rutaceae Citrus sp. OfF 188).
Arbre sauvage produ isant un fru i t i ntermédiai re entre l'orange

et le pamplemousse. Il est comestible mais très acidulé. Il n'est guère
consommé en dehors des enfants mais utilisé quotidiennement pour laver
les parois des cases, les obj ets en bois : bancs, tambours, pagaies
etc ... syn. SUTUUN, SUVA ALANDJA.

ALATA A.
n. Rat. Terme générique. Rats et souris sont responsables de

nombreux dégAts dans les stocks alimentaires.

ALEJŒTE A.
n.

poules en
épizooties.

Variété de poule domestique. Les Noirs Marrons élèvent peu de
raison de la présence de prédateurs et des nombreuses

ALI IXJSU A.
v. Priser du tabac liquide.

ALIXIAU A. et Nd.
n. Himosaceae Piptadenia suaveolens
L'écorce de cet arbre entre dans la préparation de breuvages

magiques <cul tes de possession KANTAHUSU et ANPUKU>.

ALISI A. et Nd.
n. Oriza sp. riz <Fr.) .
Le riz est très estimé par les Noirs Marrons bien qu'il s'agisse

d'une culture difficile en raison de la sensi bi li té de la plante aux
variations climatiques et des dégAts causés par les nuisibles, rongeurs
et oiseaux.

Il existe plus d'une trentaine de variétés de riz dans chaque
ethnie dont certaines ont été introduites récemment depuis le littoral.
On les distingue par la taille et la forme des grains. L'utilisation de
ces souches est très variable selon les régions. Ainsi dans le village
de Tabiki <Bi1ose) on n'en connai t guère que deux : SOOLA et PIKIN
PAANSU. Ces variétés font l'objet de plantations isolées afin d'éviter
tout abatardissement par croisement. Il s'agit, dans tous les cas, de
souches dites de culture sèche.
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ALISI ALISI FOOA

Le riz est semé en novembre et décembre. le plus souvent mélangé
aux plants de manioc. La récolte est effectuée par les femmes en juin et
juillet. C'est un travail pénible, réalisé à la faucille ou au sabre
d'abattis à lame courte. Les Noirs marrons consomment le riz décortiqué
(riz cargo). Le paddy est pilé au mortier puis vanné à la battée pour le
séparer des glumelles et des enveloppes qui sont consommées par les
poulets.

Les Noirs Marrons n'édifient pas de greniers à proximité de
leurs habi taUons. Ils préfèrent construire des abris couverts sur les
lieux de culture, où sont déposés les épis en gerbe. On y puise au fur
et à mesure des besoins. Au village, le riz est stocké dans des
récipiants hermétiques : dames-jeannes, bouteilles, bidons ayant contenu
de la queue de porc ou du pétrole (touques).

Le riz est accommodé de manières très diverses : en grains (avec
du poisson, de la viande ou de la pulpe de noix de coco, des arachides)
et en gâteau, une fois réduit en farine et mélangé à du plantain ou de
la pâte d'arachide. C'est un des premiers aliments donnés aux enfants,
sous forme de bouillie. Le riz joue un rôle important dans les repas de
fêtes. Chez les Ndjuka, le riz de production locale est le plus souvent
réservé à des usages rituels. V. ALUKU ALI5I, ALI51 PAPA, BAABAA,
KDKDNDTD ALI5I, NDJUKA AL ISI, NENGE ALI5I, PINDA ALISI, TEE.

ALISI HGA VATA A.
n. Riz à l'eau. Lorsqu'on ne dispose pas de sauce pour accom­

pagner le riz - ce qui arrive fréquemment - on prend dans une même
cuiller du riz et un peu d'eau. De ALI51 = riz. ANGA = et (ou avec).
VATA = eau.

ALISI HGA VATAA Nd.
n. Riz à l'eau. Lorsqu'on ne dispose pas de sauce pour accom­

pagner le riz - ce qui arrive fréquemment - on prend dans une même
cuiller du riz et un peu d'eau. De ALISI = riz, ANGA = et (ou avec),
VATAA = eau.

ALISI BOON A. et Nd.
'1lac. Riz qui colle au fond de la casserolle. Ce dépot est mis à

tremper dans l'eau et sert de petit déjeuner à la mère et à ses enfants.
N'est jamais consommé par les hommes. De BDDN = bruler. syn. BDON ALISI.

ALISI FDA Nd.
n. Farine de riz. Les grains de riz sont décortiqués, vannés

puis pilés au mortier. De ALISI =riz et FDA = farine.

ALISI FOOA A.
n. Farine de riz. Les grains de riz sont décortiqués, vannés

puis pilés au mortier. De ALI51 =riz et FDDA =farine.
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ALISI PAPA AXPUKU

ALISI PAPA A. et Nd.
loc. Bouillie (porridge) de riz donnée aux nourrissons deux à

six fois par jour, au biberon ou à la main, comme aliment de complément
dès l'âge d'une semaine à deux mois jusqu'à l'Age du sevrage (vers 1
an). Le riz est d'abord cuit à l'eau et séché au soleil puis broyé au
mortier pour être recuit à l'eau. Sa consistance doit être très fluide
pour se rapprocher le plus possible du lait maternel. L'addition de lait
se pratique rarement sauf lorsque la mère s'est trouvée en contact avec
le milieu occidental.

Bouillie de riz et d'arachides réservée aux périodes de deuils.
De ALISI = riz et PAPA = bouillie.

ALUGUDU A.
n. Marmite en métal munie de trois pieds. Le plus grand modèle

est employé pour faire bouillir KEN rt"ATA. syn. ALUGUDU PA TU.

ALUGUDU PATU A.
n. Marmite en métal munie de trois pieds. ~,e plus grand modèle

est employé pour faire bouillir KEN rt"ATA. syn. AL ClGUDU.

ALUKU ALISI A.
locI Riz que les Aluku produisent eux-mêmes.

AXANDA A. J vi·
n. Combretaceae Terminalia catappa L. a1Dllndien indien (Cr. > et

CFr. >.
L'amande de cet arbuste est consommée fra î che. Nombreux usages

médicinaux.

AlfBAKI A.
n. Chloroceryle americana 1Dllrtin-p~cheur vert (Fr.)·
La chair de cet oiseau est consommée.

AXPIYE A.
n. Ramphastos sulfuratus, toucan à bec caréné (Fr.).

Cet oiseau est un gibier facile en raison de son vol lourd et de son
~ractère peu farouche. ~ty. Bantou miya = oiseau. syn. MPIYE.

AXPUKU A. et Nd.
loc, Esprits de la forêt très redoutés, pouvant ensorceler par

l'entremise d'une WISIHAN <sorcier). Un ANPUKU peut aussi (mais
rarement) posséder celui qui a, par mégarde, violé son domicile (arbre,
rocher etc .. ). Il peut enfin habiter l'individu qu'il aime. On rend un
cul te aux AKPUKU, comportant des offrandes de nourriture. SINGAAFU
<Costus scaber) y joue un role important. Ce culte semble d'origine
camerounaise. syn. BUSI GAD~
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AXISOI

AXISOI A. et Nd.
n. I. C. Chou chinois (Cr.).
Ce légume est consommé.

ANGUXANGA XAKA

AXA BEE A. et Nd.
loc. Paume de la main. Mesure de quantité. syn. BEE ANA.

ANANSI SIKI A. J /0./1{.
n. Sensation d'engourdissement et de picotement dans les membres

(fourmis). Polynévrite. De ANANSI= araignée et SIKI = maladie.

ANGAU A.
n. Narantaceae Calathea ovata (NEES et NART.) LINDL.
Plante herbacée cultivée dans les abattis. Seules ·les racines

tubérisées sont consommées. ety. Akan akau = plat d'igname à la noix de
coco. syn. ANGA U.

ANGI A. ,
n. Sensation de faim. ety. Anglais hunger = faim.

ANGII Nd.
n. Sensation de faim. éty. Anglais hunger = faim.

ANGOXA A.
n. Amidon extrait du manioc. Tapioca qu'on en tire. Le tapioca

est ainsi obtenu: On recueille la fécule d'amidon qui dépose lorsque le
DOXI est mis à reposer dans l'eau. Par dessication, on réduit ce dépôt
en flocons que l'on fait ensuite griller sur la platine à couac. La
fécule s'agglutine en boulettes. syn. NGONA, GOllA.

ANGUXAllGA KAXA A.
n. Verbenaceae LantanlJ camara L. (HF 106)

(Fr. ).
mél isse de calme

Grande plante herbacée poussant en touffe et dégageant une forte
odeur aromatique. La tige quadrangulaire porte de rares épines. Le fruit
est constitué de petites drupes globuleuses sessiles, noires à maturité.
Les fleurs sont blanches (ou roses) à l'extérieur et jaunes à l'inté­
rieur de la gorge. En usage alimentaire, le fruit est consommé cru. En
usage médicinal, ses feuilles sont utilisées en bain contre la fièvre et
en infusions antispasmodiques. A usage rituel (décoction) dans le culte
AMPUKU (dieux de la forêt). De XAKA = épine.
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ANTODNA AFA

ANTODNA Nd.
n. SollJ.num macrocarpon tomate lJ.mère (Fr.).
Les Noirs Marrons en consomment mais n'en produisent pas

<quelques plants diffusés dans la région du BILOSE par un missionnaire
installé à Stoelmans>. Terme emprunté au SrlJ.nlJ.n tongo <antruwa>, langue
véhiculaire du Surinam.

ANTTlVA Nd.
n. SollJ.num macrocarpon tomate amère (Fr),
Les Noirs Marrons en consomment mais n'en produisent pas. Terme

emprunté au Sranan tongo (antruwa), langue véhiculaire du Surinam.

ANYANKALU Nd.
loc. I. C.
Variété de singe classé dans la catêgorip. HANGIN.4, Sil chair ,~~;t

consommée, lit. qui WInge le maïs. sXn. KWATA 8VAGI.

AKTOOKA A, .,J A/d.
n, I,e. Espècf) dn serpent. La viande de serpent n'est .1aIIlùis

consommée par les Noirs Marrons car cet .mimal est:':' 31J??Or+.. :::-_.:\·;.~:-:'el

des di vini tés PAPA SINEKI. tf J'. Bantu .~:J·.:.:J:,:i = -:l~r·pent..

ANTOO!U ';cj.

n. Ser:?,=n J
:. Tenno gl'Hlérique. La viande du serpent n'est jall1ilis

COn~3UI11J1I,>'e par les Noirs Marrons .:ar cet animal est le support matériel
des divinités PéF; SINEKI. Hty. Bantu nyoka = serpent.

A]{ZOiIE A. et Nd.
n. Plat de maïs grillé puis broyé au pilon, consommé sucré par

les enfants, soit sec soit à l'eau, sous forme de bouillie froide.
Parfois mélangé à de l'arachide pilée. Employé comme offrande rituelle à
certains esprits PAPA fADU et ANPUKU.

AFA A.
n. SapotlJ.celJ.e Chrysophyllum caimito L. (HF 138) pOJ11lDe étoilée,

clJ.ïmitler (Fr.) caïmiti (Cr.).
Arbre sauvage laticifère à écorce dure <l'intérieur de l'écorce

est doré>, Les feuilles sont elliptiques avec une face intérieure
duveteuse de couleur dorée. Les fleurs, de petite taille, présentent 5
pétales jaunâtres pointus. Le fruit est une grosse baie violette
globuleuse d'environ 7 cm. de diamètre. L'épicarde est coriace, la pulpe
ferme de couleur blanc-rosâtre. Les graines sont en forme d'ellipse
aplatie et présentent une cicatrice oblongue. Le fruit est consommé cru,
aussi bon .que le raisin, dit-on. Peu fréquent dans les villages aluku.
La décoction d'écorce est utilisée comme tonique et antidiarrhéique.

n. Pomme importée.

- 12 -



APAA

APAA Nd.

APOIXJ

n. Sapotaceae Chrysophyll um caimito L. (}fF 138) p0111II1e étoil ée,
caïmitier CFr.) caïmiti (Cr.).

Arbre sauvage laticifère à écorce dure (l'intérieur de l'écorce
est doré). Les feuilles sont elliptiques avec une face intérieure
duveteuse de couleur dorée. Les fleurs, de petite taille, présentent 5
pétales jaunâtres pointus. Le fruit est une grosse baie violette glo­
buleuse d'environ 7 cm. de diamètre. L'épicarde est coriace, la pulpe
ferme de couleur blanc-rosâtre. Les graines sont en forme d' ellipse
aplatie et présentent une cicatrice oblongue. Le fruit est consommé cru,
aussi bon que le raisin, dit-on. Peu fréquent dans les villages ndjuka.

n. Pomme importée.

APAAKSA A.
n. Préparation traditionnelle rarement observée de nos jours. A,

base de BITA KASABA. On met les tubercules tels quels dans un recipitnt
en vannerie, on les laisse tremper plusieurs heures dans l'eau du fleuve,
, on les epluche et on les mange crus. Parfois on les cuit auparavant.
Parfois aussi on remplace BITA KASABA par SWITI KASABA.

APAKI A. et Nd.
n. Calebasse, gourde. Fruit de Crescientia cujete L. ou de

Langenaria siceraria NOL. (STANDL.) utilisé comme récipient. ety. Twi
apakyi = calebasse avec couvercle, Bantu f aki = petit entonnoir. V.
GASU, GOO.

APITI A.
n. Plat constitué par de grosses boulettes roulées à la main à

partir de farine de manioc et mises à bouillir. V. AFIINGI, AGAIUKUNA.

APOIXJ A. et Nd.
n. Arecaceae Euterpe oleracea ~RT.

Ce palmier est très fréquent en clairière inondée ou marécageuse
où il pousse souvent en touffes nombreuses. La baie, de forme ovoïde et
d'un noir-violet, au péricarde mince et à la pulpe fine sur un noyau
globuleux fibreux, fournit une boisson dite l~it de Duasseye (Cr.), bue
telle quelle ou servant à humidifier KVAKA. Des études nutritionnelles
ont montré que cette boisson est plus nourrissante que le lait,
contenant deux fois plus de calories et de matières grasses. Donné à
l'enfant à partir de dix mois ou dès qu'il peut s'asseoir. A la
réputation de faire grossir 1 aussi est-il vi vemant consei lIé par la
tradition comme traitement du syndrome dit KWEDEFI.

Le bourgeon terminal de cet arbre, dit PINA ATI, coeur de
palmier, extrait après abattage du palmier et décorticage de la partie
supérieure du stype, est consommé cru en salade ou bien bouilli. Il sert
d'accompagnement à la viande.
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APODO ASOVE

L'amande fournit une huile à usage alimentaire.
En utilisation médicinale, détient la propriété de "donner du

sang" (donner des forces au sang) GI BUULU.
Les palmes servent d~ns la construction des cases (toiture).
n. Boisson tirée du palmier pinot.

APOKA Hd.
n. Sein "sec". Lorsqu'un nourrisson pleure, une jeune fille ou

une femme agée lui offrent leur sein. Cf. en Français "nourrice sèche".

APOPO A.
n. Préparation à base de BAKA KASABA. On émiette la galette dans

une marmite pleine d'eau, on remue jusqu'à obtention d'une bouillie. On
consomme, parfois en ajoutant du sucre.

ABAEI A.
n. 1. C.
Variété de vairon consommée surtout par les enfants. syn.

MIEIFI, AFOOSA, AGUDU EDE, KOLOBIA.

ASAI A.
n. Tortue amputée d'une patte. La patte est la partie la plus

appréciée de la viande de tortue. V. DABUSUKA, KOO.

ASEKE SIl A.
n. 1. C.
Plante dont le fruit est consommé. syn. KONGO~NDJAL~

ASIAH A.
n. Brulure d'estomac.

ASII A.
n. F",lconid",e Kicr",stur gi1vicollis VIEILLOT. [",uconnet de 1",

Guy",ne (Fr. >•
Cette espèce est fréquente dans le bassin du Maroni et

consommée. syn. KITIKOOKA.

ASOFIKI A.
n. Cebus "'pell", mac"'que (Cr. > c"'pucln (Fr. >.
Femelle du singe KONGI. syn. ASOPIKI.

ASOPIKI A.
n. Cebus ",pella macaque (Cr. > c"'pucin (Fr. >.
Femelle du singe KONGI. syn. ASOFIKI.

ASOVE A.
n. Plat de maïs grillé puis broyé au pilon, consommé sucré par

les enfants, soit sec soit à l'eau, sous forme de bouillie froide.
Parfois mélangé à de l'arachide pilée. Employé comme offrande rituelle à
certains esprits PAPA GADU et AKPUKU. syn. ANZOVE.
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ASAADENKI

ASAADENKI A.
n. 1. C.
Poisson dont la chair est consommée. syn. SAADENKI.

AVIT!

ASUJŒUU A.
n. Fléche à trident utilisée pour capturer à l'arc certaines

espèces de poisson comme KOOMATA, NABEE. Achetée aux ·Amérindiens ou
troquée.

AT! A.
n. Coeur. PIXA AT! = coeur de palmier.

ATJANTOIFI A. et Nd.
n. Chrysobalanaceae Hirtella raceIDosa LAN. (}fF 238) (HE 589)

bois-gaulette <Cr.).
Arbre sauvage à feuilles elliptiques et à fleurs violettes. Le

fruit est une drupe ellipsoïde de petite taille, au mésocarpe fin et
charnu. Ce fruit, de saveur sucrée, est consommé cru.

ATUKU A. et Nd.
n. Annonaceae Annona l1Juricata L. corossol, corossol ier (Fr . .>.
Arbre importé depuis la côte, portant fruit toute l'année. Ce

fruit a la forme d'un cône ou d'un coeur. Sa pulpe est blanchâtre, son
noyau présente une écorce noire et brillante. La peau de ce fruit est de
couleur verte et tachetée. Le fruit du corossolier, au goût de fraise,
est apprécié. Il est consommé cru. nombreux us.,ges rituels et thérapeutiqp.es.

ATUKUA Nd.
n. Annonaceae Annona rouricata L. corossol, corossolier (Fr.).
Arbre importé depuis la côte, portant fruit toute l'année. Ce

fruit a la forme d'un cône ou d'un coeur. Sa pulpe est blanchâtre, son
noyau présente une écorce noire et brillante. La peau de ce fruit est de
couleur verte et tachetée. Le fruit du corossolier, au goût de fraise,
est apprécié. Il est consommé cru.

ATUSUUlf Nd.
n. Rutaceae Ci trus Li l1Jonia , BURN. OSBECK sp. ci tronier vert

<Fr.) et <Cr.).
Arbre sauvage produisant un fruit de taille intermédiaire entre

l'orange et le pamplemousse. Ce fruit, très acidulé, est comestible. Il
est surtout consommé par les enfants. V. SUUT~

AVIO Nd.
n. 1. C.
Poisson dont la chair est consommée. syn. AVADAW, KAHAWILA,

YETEBU.

AVITI A. et Nd.
n. Piège à oiseau. syn. AFIT!.
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ATIJ UKU
AVAA

AVAl. A. et Nd. .
n. Arec~ce~e Astroc~ryu1D vul8'~re HART. ~ou~r~ (Cr. >.
Grand palmier épineux poussant en touffe, très fréquent en forêt

guyanaise. Il en existe plusieurs variétés.
Le stipe est haut d'une dizaine de métres, le fruit est une

drupe ovoide et glabre, prenant une coloration orange à maturité. Le
mesocarpe est charnu et fibreux, le péricarde tendre. Le noyau, ovoïde
et brun, est très dur, il renferme une amande.

Le fruit d'AVAl., riche en vitamines A, Bl et C, récolté au sol
de janvier à juin, entre, sous forme de "pâte", dans la préparation du
célèbre boulllon d'~ou~r~ (préparation créole).

La pulpe rougeâtre et grasse peut être consommée crue. L'amande,
dont l'albumen contient 30 à 50% de matière grasse, fournit une huile et
un "beurre" (hulle et beurre d'~ou~r~). Le bourgeon terminal est
consommé sous le nom de PINA ATI (chou d'~ou~r~). Il fournit aussi, par
fermentation, une boisson alcoolisée. Les Djuka du Surinam en font une
confiture. Les graines une fois grillées, on en tire, par pression, une
huile de couleur noire (TJOTJO> à laquelle on attribue des propriétés
médicinales polyvalentes.

Préparation de l'huile d'AVAl. : Laisser les fruits fermenter
quelques jours à l'ombre. Les éplucher puis en écraser la pulpe au
mortier et la diluer dans de l'eau tiède pour obtenir un mélange
homogène et fluide. Chauffer à feu doux et recueillir 1"hu.ile qui
surpage.

Variante : Mettre la pâte d'AVAl. à chauffer puis la disposer
dans une presse (couleuvre) pour en exprimer l'huile. On peut la
clarifier à l'aide d'un morceau de galette de kASABl. qui retiendra la
matière colorante. V. PINA ATI, TJOTJ~

AVASAI Nd ..
n. Boisson crèmeuse extraite du fruit du palmier Pinot par tri­

turation de la pulpe dans l'eau chaude. Sert A arroser le couac. Terme
peu utilisé. \f, l.PODO.

AYEIFI A.
n. I.C.
Variété de vairon consommée surtout par les enfants. syn.

AFOOSA, BAAU SABI, ASABI, AGUDU EDE, KOLOBIA.

AVITJO A.
n. Cebus ~pel1~, l&I.c~que (Cr. > s~Jou (Fr. >.

La chair de cette variété de singe "A b~rbe". classée dans
l'espèce NONGI, est consommée. syn. DOISI, NONGI.

ATH UKU A. et Nd.

t , n. HamacontAutrefois confietionné selontuneltechniaue em­prun ee aUX'Amer nd1ens : cue1 1r encore ver es es grandes
épines (maka) de certains palmiers, les maintenir en position
recourbée jusqu'à déssication.
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AYUK AZO

AYUI A. et Nd.
n. AlliuID cepa oignon (Fr. J.
L'oignon, que les Noirs Marrons cul tivent rarement eux-mêmes,

entre dans la préparation de nombreuses sauces. Riche en glucides et en
vitamine C.

AZHII A.

Util isé
AZHIN> .

AZII Nd.

n. Vinaigre. Employé pour conserver en bouteille le piment PEPE.
comme médicament. Employé aussi comme poison <suicide par

n. Vinaigre. Employé pour conserver en bouteille le piment
PEPEE. Utilisé comme médicament. Employé aussi comme poison <suicide par
AZIN> .

AZO A.
n. Abcès de taille importante.
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BAABAA

B

BAAKA VEKO

BAABAA A. et Nd.
n. Farine de riz obtenue par décorticage, broyage au mortier et

cuisson légère (avec du riz "tendre" de l'année>. Cette farine est
consommée sèche accompagnée de sucre ou bien A l'eau.

BAABA TIKI A.
lac. Variété de manioc amer BITA KASABA ou VETI KASABA (Kanihot

util issimlû#
Le manioc "amer" dit aussi "blanc" (VETI KASABA)est utilisé dans

de nombreuses préparations. V. KASABA.

BAAIXJUDU A.
n. 1. C.
Arbre dont les fruits dits PANGA sont utilisés comme appât pour

at tirer le poisson KUKALU qu i est pêché Al' arc ou à la lance. syn. BI l
UDU.

BAAFUlf A. et Nd.
n. Jus, sauce produits par la cuisson du gibier. Terme

générique. Au sens second, désigne le gibier en général <poisson
inclus>.Le gibier joue un rôle primordial dans le régime alimentaire des
Noirs marrons. Les techniques de capture varient selon le gibier
recherché. La plus usitée est la chasse au fusil, de jour ou de nuit. La
plupart des espèces zoologiques sont comestibles mais certaines font
l'objet d'interdits V. KINA, SWITI KOFU, TEEFU, TITIO.

BAAFUN FISI A. et Nd.
lac. Jus de poisson. De FISI = poisson et BAAFUN = jus.

BAAl A.
v. Frire de la viande (mais non du poisson>, boucaner.

BAAKA VEEKO A.
lac. Kimosaceae Inga huberi DUCKE (NF 137J pois uucré (Cr. J.
Arbre sauvage A tronc tor"t.ueux et écorce opaisse. Le fruit est

une gousse brune, assez plate, parfois incurvée. Les graines sont
recouvertes d'une pulpe peu abondante. Le fruit, de couleur blanchâtre
et de saveur sucrée, est consommé. De BAAKA = noir et flEEKO = non
générique pour les fruits d'Inga. syn. SWITI BDNKI.

BAAKA VEKO Nd.
iDe. Kimosaceae Inga huberi DUCKE OfF 137J pois sucré (Cr, J.
Arbre sauvage à tronc tortueux et écorce épaisse. Le fruit est

une gousse brune, assez plate, parfois incurvée. Les graines sont
recouvertes d'une pulpe peu abondante. Le fru! t, de couleur blanchAtre
et de saveur sucrée, est consommé. De BAAKA = noir et VEKD = non
générique pour les fruits d'Inga. syn. SfiITI BONKI.
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BAAKOTO BAAXA

BAAKOTO A.
n. Etagère installée dans la case entre deux cordes ou deux

pièces de bois rapportées, sur laquelle on laisse mûrir ou sécher
graines de palmier mari pa, bananes-plantain ou bacoves.

n. Abri sur pilotis pour stocker et sécher les épis de riz. syn.
ALISI BAAKOrO.

n. Boucan. Gril en bois au dessus duquel viandes et poissons
sont fumés ou cuits. Cette technique, empruntée aux Amérindiens, semble
de moins en moins utilisée du fait. de la diffusion des conserves et des
viandes surgelées.

n. Abri sommaire <plate-forme) construit en forêt pour y passer
la nuit. V. DEE. syn. ABAA KOTO.

BA.AKA A. et Nd.
n. Husa acuminata balbisiana L. banane-plantain (Fr. J banane de

Pernambouc, banane-guianga, banane grand-géant etc... (Cr. J.
La banane-plantain est un aliment à valeur nutri ti ve élevée,

riche en vitamines A, Bi, B2.
Les Noirs Marrons cultivent plusieurs variétés de bananes­

plantains mais en quanti té Hmi tée. L'éloignement des "abattis" ne
permet pas l'entretien et la surveillance quasi constants qu'exige cette
culture en raison des déprédations causées par les oiseaux, les chauves­
souris, les rongeurs et les fourmis. Le plantain est cultivé associé au
manioc, à partir du mois de décembre. La première récolte s'effectue dix
mois après et s'étale sur une quinzaine de mo!s.

La banane-plantain est consommée comme un légume, parfois encore
verte. Elle est le plus souvent bouillie ou cuite sous la cendre. Elle
peut entrer dans la constitution d'une soupe assaisonnée de bouillon en
cube HAGI, de FIKISI (gluta.mate de 1I1onosodium) et de SAUTU (sel). Elle
est parfois frite en tranches à la façon africaine <aloco des Akan). On
confectionne avec sa pulpe écrasée une galette qui, additionnée d'
l' huile de HA IPA, est frite à la poèle <BAANA KUKU>. La farine <BAANA
BOLON, obtenue par séchage du fruit au soleil et broyage, fournit des
préparations de complément pour nourrisson.

La feuille du bananier-plantain sert, comme en Afrique, à divers
usages, notamment à envelopper certains aliments pendant la cuisson par
ébullition, la feuille étant maintenue pliée par une ficelle : ~FUSEVA,

DOKUN, pâte d'arachide et farine de riz. Dans le cas du poisson, cette
préparation, vraisemblablement d'origine africaine, permet l'
assimilation du calcium contenu dans les arêtes dissoutes grâce à
l'acidité de la feuille.

La consommation de la banane-plantain est recommandée aux femmes
enceintes désirant allaiter leur enfant dans de bonnes conditions. C'est
l'un des premiers aliments offerts aux bébés aluku, auxquels il est
censé donner force et vigueur alors que chez les Ndjuka, il est
déconseillé de donner BAANA aux jeunes enfants <ramollisement des
genoux, retard de la marche). V. GONGOTE, HAFUSEVA, PANTANKELE, TONTO~

ety. Anyi <Akan) bana = banane-plantain.
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BAANA BOLON BABUN

BAANA BOLON A. et Nd.
loc. Farine de banane-plantain obtenue par broyage de la pulpe,

séchage, réduction ;\ l'état pulvérulent. Entr~ dans la composition d'une
galette frj~e ~ l'huile de HA IPA.

n~ANA KUKU A. et Nd.
loc. Gâteau de plantain et de riz : On écrase le fruit vert, on

le mélangé à de la farine de riz, on cuit le tout à l'eau. On peut aussi
confectionner ce plat à partir de banane-plantain bouillie à l'eau à
laquelle on ajoute de la farine de riz. On mélange et on laisse reposer
une heure au soleil. On confectionne de petits beignets que l'on fait
frire à l' huile de HA IPA. On les consomme soit chauds soit froids. De
BAANA = plantain et KUKU = gateau.

BAANA PAPA A. et Nd.
loc. Bouillie à base de plantain cuit et écrasé. Peut être

donnée aux enfants dès l'âge d'un mois mais peu utilisé chez les Ndjuka,
la consommation de plantain étant souvent considérée comme nuisible à la
bonne croissance de l'enfant (ramollissement des genoux, retard de la
march~. De BAANA = banane plantain et PAPA = bouillie.

BAANA UVI J Nd.
loc. Feuille de bananier, utilisée autrefois comme assiette.

C'est sur BAANA UVI que sont présentées les offrandes aux ancêtres et
aux divinités de la nature. De BAANA = banane plantain et UVI = feuille.
V. ABAA Kara, BAAKoro.

BAANA VIVI! A.
lac. Feuille de bananier, utilisée autrefois comme assiette.

C'est sur BAANA VIYII que sont présentées les offrandes aux ancêtres et
aux divini tés de la nature. De BAANA = banane plantain et VIVI =
feuille. V. ABAA KOTa, BAAKoro.

BUU SABI A.
loc. Variété de vairon de couleur bleutée, capturée et

consoIIllJlée par les enfants. De BAAU = bleu émeraude.

BABA A.
n. Salive.
v. Baver.

BABUN A. et Nd.
n. Cébidés Alaouatta seniculus L. alouate, singe hurleur rouge

<Fr.) baboune, singe rouge <Cr. J,.
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BABUN BAn KASABA

L'alouate peut atteindre 1 mètre sans la queue. C'est le plus
grand des singes du Haroni i sa fourrure est de couleur roux-foncé. Il
vit en bandes nombreuses et bruyantes. Sa chair, au goût fort, est
appréciée. La consommation de viande de BABUN est interdite aux jumeaux
et à l'enfant qui les suit dans l'ordre de naissance. Période de chasse
privilégiée septembre et octobre, avril à juin. syn. OZODJO <A.). V.
NOPI, SINA.

BABUI VEEKD A.
loc. Kimosaceae Inga disticha BENTR. Inga rubiginosa A. RICH.

(HF 214) pois sucré "rouge- (Cr.).
Arbre ripicole produisant des gousses d'un brun-jaunâtre <de la

couleur du singe hurleur) recouvertes d'un duvet jaune dense. L'arille,
blanche et sucrée, est comestible. Période de récolte d'avril à août. De
BABUN = singe hurleur et flEEKO = fruit du genre. syn. DJAKASI VEEKO.

BABUN VEXD Nd.
loc. Kimosaceae Inga disticha BENTR. Inga rubiginosa A. RICH.

(HF 214) pois sucré "rouge- (Cr.).
Arbre ripicole produisant des gousses d'un brun-jaunâtre <de la

couleur du singe hurleur) recouvertes d'un duvet jaune dense. L'arille,
blanche et sucrée, est comestible. Période de récolte d'avril à août. De
BABUN = singe hurleur et VEKO = fruit du genre. syn. DJAKASI VEJ<.o.

BAIBAI A. et Id.
adj. Qualifie un objet acquis par achat. Commercial, du

commerce. éty. Anglais buy = acheter.

BAIBAI JŒLIXI A. et Nd.
loc. Lait du commerce, lait concentré en poudre ou en boite. V.

DILETI, JŒLIKI, BOBI VA TA, SOSO VA TA.

BAKA A. et Id.
v. Frire, cuire au four.

BAKA BAHA A.
n. Plat de plantain vert coupé en tranches et frit. De BAKA =

frit et BAANA = banane plantain.

BAKA IGI A. et Nd.
loc. Omelette constituée par des oeufs battus auxquels on ajoute

de l'eau et de la farine. De BAKA = frire et 101 = oeuf.

BAKA KA84BA A. et Nd.
loc. 9alette à base de farine de manioc amer (VETI

KASABA, BITA KASABA) , plus rarement de manioc doux <SVITI KASABA) ,
consommée au petit-déjeuner, tartinée à la pâte d'arachide. Pour offrir
à un nourrisson un complément nutritionnel, on met BAKA KASABA à tremper
dans un peu d'eau puis on le cuit.
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BAKA KASABA BAKUBA

Pour préparer BAKA KASABA , on épluche le manioc, puis on le
grage. On l'essore à la couleuvre pour obtenir DONI. On pi le DONI très
finement et l'on tamise. Avec cette farine, on constitue la galette que
l'on fait cuire cinq minutes sur la platine. De BAKA'= frit et KASABA =
manioc amer.

BAKAA A. et Nd.
n. et adj. Les Noirs Marrons appl iquent ce terme aux Européens

et aux Créoles occidentalisés de Guyane et du Surinam ainsi qu 1 aux
éléments de la culture occidentale qu'ils ont empruntés. V. BAKAA
PATATA, BAKAA DESI, BAKAA KONKON!, BAKAA SUPUN.

BAKAA PATATA A.
loc. Pomme de terre. L'une des variétés occidentales. Consommée

bouillie à l'eau.

BAKAA DEESI A. et Nd.
lac. Ce terme désigne la médecine

européen, occidental et DEESI = médicament,
DEESI.

occidentale.
médecine. V.

De BAKAA =
DEESI, BUSI

BAKAA KONKONI A.
loc. Lapin européen. Les Noirs Marrons n'en élèvent pas mais

s'en procurent congelé chez les commerçants chinois de la rive
guyanaise. La consommation de lapin est un emprunt à la cuisine
française. V. KONKONI.

BAKAA SUPUN A. et Nd.
loc. Grande cuiller en aluminium, achetée sur la côte et souvent

décorée de motifs tradi ttonnels. Cet ustensi le fournit une uni té de
mesure de quantité. De BAKAA = blanc, européen et SUPUN = cuiller.

BAKI A.
n. Puits, robinet. ety. Hollandais bak = cuvette, réservoir.

BAKISI A. et Nd.
N. Panier. Terme générique.
n. Piège à poisson NYAHAA en forme d'entonnoir confectionné avec

de larges lattes de palmier AVAA liées entre elles par des lianes. syn.
DJOKPO BAKISI. éty. Anglais basket = panier.

BAKUBA A. et N'd.
n. Husaceae Nusa paradisiaca L. bacove, banane douce (Fr.)

banane-dessert, bacove-balisier, bacove-pomme, bigaro, bacove-beurre,
bacove-violette, bacove-tahiti, bacove-roungo etc...
(Cr.) opposé à BAANA qui désigne la banane-plantain. Il en existe un

grand nombre de variétés. Les Noirs Marrons en cultivent assez peu.
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BAKUBA BASI KALU

Il est vrai que la banane douce est plus sensible que le plantain aux
attaques des nuisibles singes, oiseaux, rongeurs, fourmis.
L'éloignement des "abattis" ne permet pas d'en surveiller suffisamment
la croissance.

Ce fruit, riche en lipides, protides et sels minéraux, est
consommée cru ou bien sous forme de compote, obtenue en le réduisant en
purée puis en le faisant cuirG à l'eau salée. Consommé aussi sous forme
de crêpe, mélangé à de la pâte de manioc. Chez les Ndjuka, déconseillé
aux enfants au sein car est supposé "ramollir les genoux" V. BAKVBA
BOLON, ll'ATAA }[NA BAKVBA.

BAKUBA BOLON Nd.
loc. Farine de banane obtenue par séchage et broyage. Crêpe à la

pulpe de banane. On écrase cette pulpe dans de la pâte de manioc ou du
tapioca. On ajoute un peau d'eau. On pétrit la crêpe et on la dispose
sur une feuille de bananier. On met à cuire sur une poêle ou une platine
à Kll'AKA. De BAKVBA = bacove et BOLON = fari ne.

BALANSI A.
n. Balance utilisée pour peser la nourriture. ety. Anglais

balance = balance. syn. Il'EGl.

BALI A. Jvd·
n. Baril. A l'origine en bois, de nos jours en plastic. Unité de

mesure de volume.

BANDJAXA VATA A.
loc. Soupe à base de poisson <le plus souvent du NYAHAAJ mais

aussi de gibier, consommée lors des repas rituels de PVV BAAKU (secondes
funérailles>. En mangeant BANDJAHA ll'ATA on chante HATO (anansi tol1, les
histoires d'anansi et autres contes>.

BANDJAlCA VATAA Nd.
loc. Soupe à base de poisson <le plus souvent du NYAHAAJ mais

aussi de gibier, consommée lors des repas rituels de BOOKO DEI (secondes
funérailles>. En mangeant BANDJANA It'ATAA on chante HATO (anansi tol1,
les histoires d'anansi et autres contes>.

BASI A.
v. Eclater, exploser. éty. Anglais burst = éclater (hypothèse).

BASI KALU A.
loc. Maïs grillé et éclaté, pop-corn. De BASl = éclater et KALV

= maïs.
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BATA

BATA A.

BEE

n. Hoplosternum torracatum atipa congo (Cr.).
Poisson d'eau douce à carapace, cartilage soudé et sternum

annelé. La bouche est munie de barbillons. Le corps est long et noir,
semblable A celui d'une anguille. Fréquente les eaux des petites
rivières et la vase où il se nourrit de plancton. Se déplace en bande
et sort de l'eau en saison sèche. Souvent consommé grillé avec KWAKA.
Joue un rôle important dans la cuisine créole guyanaise.

n. Bouteille.

BATAA Nd.
n. Hoplosternum torracatum atipa congo (Cr. ).
Poisson d'eau douce à carapace, cartilage soudé et sternum

annelé. La bouche est munie de barbillons. Le corps est long et noir,
semblable A celui d'une anguille. Fréquente les eaux des petites
rivières et la vase où il se nourrit de plancton. Se déplace en bande
et sort de l'eau en saison sèche. Souvent consommé grillé avec KWAKA.
Joue un rôle important dans la cuisine créole guyanaise.

n. Bouteille. @ty. Anglais bottle = bouteille.

BATlXATIXA A.
n. Plat traditionnel A

Ecraser les grains au mortier,
avec une feuille de plantain.
sucre.

base de maïs, peu courant de nos jours.
filtrer au tamis, faire bouillir Al' eau
Servir avec du beurre d'arachide et du

BATJAU A. et Nd.
n. Morue salée et séchée. Très utilisée autrefois par les Ndjuka

du Bilose. Interdite à l'importation au Suri nam depuis quelques années.
Ne s'utilise donc que rarement. Consommée rotie au feu de bois avec
KVAKA ou bien en sauce avec du riz. éty. Portugais bacalhau = morue.

BATDTD A.
n. Solanaceae Physalis pubescens L. <MF 120) alkekenge <Fr. )

batoto, piment mulAtresse (Cr.),
Peti te plante herbacée très pileuse poussant fréquemment dans

les nouveaux abattis. Le fruit, petite baie ronde et jaune, est consommé
cru, comme un condiment, surtout par les enfants. Il est diurétique et
laxatif. Il est aussi utilisé comme appât de pêche.

BEE A. et Nd.
n. Ventre. En tant qu'organe situé dans la partie inférieure du

corps, le ventre est particulièrement vulnérable A la pénétration du
froid et de di vers gaz. La meilleure protection est de conserver le
ventre plein. Les femmes, tout spécialement les accouchées, sont en
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BEE BENXI SANI

péril et doivent prévenir la pénétration d'air froid par la pratique de
bains chauds. Le ventre contient un ver (intestin ?) destiné à
faciliter la digestion.

n. Matriclan , segment du clan matrilinéaire, matrilignage.

BEE ANA A. et Nd.
n. Paume de la main. Mesure de quantité. syn. ANA BER

BEELE A. et Nd.
n. Pain de blé. On observe, dans les chefs-lieuxde communes

disposant d'une boulangerie, une consommation de plus en plus importante
de pain parmi les Noirs Marrons. Cette consommation se fait au détriment
du riz et du couac.

BEENXI A.
n. Boite de conserve, assiette métallique, cuvette en émail.

Récipiant importé, métallique ou en plastic, en forme de petit barril,
utilisé comme unité de mesure de volume pour K~AKA. En 1987, 1
BEENKIK~AKA vaut 100 francs.

BEENKI SANI A.
loc. Nourriture en conserve. Les Aluku de la rive française du

Maroni sont en contact depuis de nombreuses années avec l'économie
marchande. Chargés en tant que piroguiers de l'approvisionnement des
orpailleurs, ils utilisent couramment la nourriture en conserve. De
BEENKI = bai te de conserve et SANI = chose.

BEKI A.
n. Bassine en matière plastique utilisée pour faire tremper le

manioc et laver le linge.

du fru i t de cet arbre sont
villages. Les graines sont
salée. Le fruit resssemble à

BELlBON A. et Nd.
n. Horaceae Artocarpus altilis ou

Fosberg arbre à pain (Fr.).
La pu l pe et les grai nes extrai tes

comestibles. Peu estimé, rare dans les
consommées entre les repas, cuites à l'eau
une noix.

semi ni fera incisus (Park)

BENXI Nd. J' t..
n. Bqite dr cons~rdve, cuvette en émail, assiette métallique.

Mesure de r~z, d nrncn~ e ou de KwaKa.

BENXI SANI A. et Nd.
n. Nourriture en conserve. Les Ndjuka sont en contact depuis de

nombreuses années avec l'économie marchande. Ils consomment couramment
de la nourriture en conserve. De BENKI = bai te de conserve et SANI =
chose.
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BENTE BITA EDE

BEXTE A.
n. Beignet de farine de blé et de plantain écrasé. Préparation

traditionnelle. éty. Français beignet.

BETI A.
n. Appât pour la pêche. Terme générique. ety. Anglais bait =

appât. Les Noirs Narrons utilisent un grand nombre de produits végétaux
(feuilles, fruits) et animaux comme app~ts de pêche.

BII A.
n. Bière du COlD1Derce. Outre son usage comme boisson, la bière

est employée comme remède. Elle entre aussi dans certains rituels. ety.
Anglais beer = bière.

BII UDU A.
n. 1. C. l'lapa (Cr.).
Arbre dont les fruits dits PANGA sont utilisés comme appAt pour

attirer le poisson KUHALU qui est péché à l'arc ou à la lance. syn.
BAADOUDU.

BILDSE Nd.
n. Région du pays Ndjuka située sur le cours inférieur du fleuve

Tapanahony, affluent du Maroni. éty. Anglais below side = aval.

BISIBISI VOOH A. ~f../A,
loc. Maladie du tube digestif avec diarrhée censée être causée

par un ver. ety. Ir/DON = ver.

BISIBIISI VOOH A.
loc. Maladie du tube digestif avec diarrhée censée être causée

par un ver. De Ir/DON = ver.

BITA A. et Nd.
n. Rhum syn. SOPI.
n. Venin de serpent.
n. Hyrtaceae Narliera sp. (MF 129) .
Arbuste aux rameaux frèles et aux feuilles rares. Le fruit, noir

et de petite taille, est consolD1Dé. Récolte en décembre.
adj. Amer. éty. Anglais bitter = amer.

BITA EDE A.
loc. Colombida pigeon sp.
La chair de ce pigeon sauvage est consommée. De BITA = amer et

EDE = tête. V. DOIFI.
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BITA KASABA EDFO KAKA

BITA KASABA A.
lac. Hanihat utilissi~ ~niac amer, maniac blanc (Fr.)(Cr.).

Manioc "amer" (dit aussi "blanc")# Utilisé dans de nombreuses
préparations. syn. VETl KASABA ou KASABA. V. KASABA. De BITA = amer.

BITA UDU A.
lac. Apacynaceae Geissospermum sericeum
Arbre dont l'écorce est utilisée en pharmacopée: infusion contre

les troubles intestinaux et la fièvre.

BD A. et Nd.
n. Arc utilisé pour la chasse. éty. Anglais baw = arc.

EDBI A. et Nd.
n. Sein.
v. Sucer, téter. V. DILETI. KVEDEFI, KELIKI, PAPA, SasD VA TA.

BOBl KOFU A. et Nd.
lac. Mamelon de sein.

BOBl YATAI\'Nd.
n. Lait maternel. Traditionnellement. l'allaitement dure jusqu'à

ce que l'enfant marche bien. A partir de deux mois, des bouillies à base
de manioc et de maïs sont progressivement introduites. Lorsqu'il e'5t
sevré, l'enfant est soumis au même' régime alimentaire que les adultes.
Si la mère est de nouveau enceinte, on sèvre immédiatement par crainte
d'un empoisonnement de l'enfant par le lait. Le lait d'une femme
enceinte est en effet considéré comme nocif parce que "bu" par le
foetus. Ces sevrages brutaux peuvent être à l'origine de troubles de
l'équilibre' nutritionnel. De BOBI = sein et VArA = eau. V. DILETI,
KVEDEFI, HELIKI, BAI-BAI JŒLIKI, SOSO VArA.

BOBODEADEGU A.
n. 1. C.
Champignon consommé par certains.

BOFD A.
n. rllpirus terrestris L. tapir (Fr. ) mafpouri (Cr.).
Ce mammifère, le plus grand d'Amérique du Sud, peut atteindre le

poids de 350 kg. C'est un gros consommateur de HOPE (spondias monbin).
La chair du tapir est estimée mais la graisse qui enveloppe les

intestins et celle de l'échine, transformées en huile au Brésil, ne sont
pas utilisées. Période de chasse privilégiée d'avril à septembre­
octobre. Se chasse au fusil et au piège.

EDFD KAKA A.
lac. 1. C.
Plante dont le fruit est comestible. De BOFD = tapir et HAKA =

épine.
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IJOGO

IJOGO A.

BOWK PAPA

n. Lonchocarpus chrisophyllus nivrée (Cr.).
Plante au suc toxique poussant à l'état sauvage mais aussi

cultivée. Utilisée dans une technique de pêche consistant à empoisonner
les rivières <nivrée).

BOITI SIl Nd.
n. Xanilka ra bidentata (A. Oc.) CHEU. (]fF 218) balata rouge

<Fr.) et (Cr.).
Le fruit de cet arbre lactifère est consommé cru. Le bois est

utilisé en menuiserie.

BCXJITII SIl A.
n. Xanilkara bidentata (A. Oc.) CHEU. OfF 218) balata rouge

<Fr.) et (Cr.).
Le fruit de cet arbre lactifère est consommé cru. Le bois est

utilisé en menuiserie.

BOKALI A.
n. Bocal. Terme générique. éty. Français bocal.

BO/Œ A.
n. Boisson gazeuse non-alcoolisée. Terme générique. syn. SOF~

BOJŒTI A. et Nd.
n. Seau en matière plastique. plus rarement en métal, utilisé

pour puiser l'eau au fleuve ou au robinet; employé également pour faire
tremper le manioc. ety. Anglais bucket = seau.

BOLI A• .; !Ji.
v. Bouillir, cuire. éty. Anglais boil = bouillir.

BOLIlCAJ A. et Nd.
n. Femme mariée. mi boliman = mon épouse.

BOWK A. et Nd.
n. Farine de blé. Chez les Ndjuka du BILOSE. la farine de blé

est peu utilisée dans la nourriture quotidienne; elle est réservée aux
offrandes rituelles de fALI <nouvel an) et de BOOKO DEI <levée de
deuil). Sa consommation régulière <principalement sous forme de pain),
apparai t comme un signe d'occidentalisation. V. BOLON AFFINGI.

BOWK AFIIIGI A.
Préparation constituée par des boulettes de farine de blé.

Accompagne souvent le poisson. V. AFIINGI.

BOWK PAPA A. et Nd.
n. Bouillie crémeuse confectionnée avec de la farine de blé. de

l'eau et du sucre. Aliment de complément pour nourrisson. D' appari tion
récente mais d'usage peu fréquent chez les Ndjuka car BOLON est réservé
aux offrandes rituelles de fALI <nouvel an) et de BOOKO DEI <levée de
deuil). - 28 -



BOLU

BOLU A.

BONGILA

n. Récipient en plastic y compris la vaisselle. Terme générique.

BOlŒULUKU Nd.
n. Bourgeon terminal, "coeur" du palmier Attalea maripa, appelé

en créole guyanais aouara dit aussi choux d'awara ou choux ~ripâ. Chez
les Ndjuka du Bilose, il n'est 'jamais consommé au village mais constitue
une nourriture de secours pour les chasseurs en forêt. syn. PINA ATI.

BON A.
naArhre~,éty. Hollandais boom = arbre. 05 éty. Anglais bone =
a J. ~ou cty. França~B non.

BON GAIJU A. et Nd.
loc. Esprit de brousse à l'origine de la venue au monde d'un

être humain. Selon le système explicatif des Noirs Marrons. toute
conception est en effet due à l'intervention d'un BON GADU dérangé dans
son domicile et ses habitudes. Il réagit en "allant dans le ventre" de
celle qui l'a perturbé. Tout individu peut, par divination, savoir de
quel esprit il est issu pour être à même de se conformer aux interdits
<dont alimentaires) qu'impose son BON CADU. Il peut faire appel à lui en
cas de maladie en l~~ offrant gibier, nourriture cuisinée, boissons en
bouteille. De BON = bon ·et GADU= dieu. lit. "esprit de l'arbre".

BON GADU KINA Nd.
loc. Interdits <dont alimentaires) découlant, pour un i ndi vidu,

d'une relation magique avec un esprit de la forêt dépendant de GOON MANA
et qui a provoqué sa venue au monde. Les interdits de cette nature
portent dans la plupart des cas sur des poissons, reptiles <tortues
notamment) ou crabes. V. DA KINA, GAAN KINA, KINA.

BONDA A.
n. Nyrtaceae Harliera sp. OfF 129).
Le fruit de cet arbuste sauvage est consommé cru.

BONIXJ A.
n. Primates cébidés. Cebus ~pella L., Cebus albifrous, sajou

fauve, sajou brun <Fr.) macaque brun <Cr.).
Male du sajou brun dont la chair est consommée. Période de

chasse la plus favorable de mars à juin. La consommation de HONGI est
interdite aux jumeaux et à l'enfant qui les suit dans l'ordre de
naissance. ~ty. Anglais monkey = singe.

BONGI BITA A.
n. I.C. Plante utilisée comme assaisonnement. syn. BITA.

BONGILA A. J; i/J..,
n. Pedaliaceae Sesamum indicum 1. sésame (Fr. ) jéjiri, wang (Cr.)

soum-soum (Afrique centrale).
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BONGILA BOOEO

La graine de sésame, de très petite taille, es~ consommée sèche
ou grillée, comme un condiment, accompagnant la farine de manioc doux ou
du couac sucrés. Le sésame entre aussi dans la composi tion de la sauce
grasse au OKa qu i accompagne le riz.

BONGILA KVAKA A.
n. Plat traditionnel. 'On recueille les graines de sésame qui

sont mises à sécher au soleil puis torréfiées sur une plantine à KWAKA.
On l~s pulvérise ensuite au mortier. On mélange cette poudre à KWAKA que
l'on consomme sec.

BONGO A. et Nd.
n. Dasypodidlle Cabassous unicinctus L. (Dasypodidés Tolypeutes

tricinctus), tatou-carême (Cr. )Dasypus novemcinctus L. tatou cllbassous,
tatou à 9 bandes (Fr.). ,

La chair de ce tatou de taille moyenne est très appréciée. ety.
Akan bonko = tortue terrestre.

BONGONI A.
n. I.C
Poisson dont la chair est consommée.

poisson.

1
ety. Mende bonga = peti t

BONKI A. et Nd.
n. Phllseolus vulgaris. OfF 119) haricot (Fr.).
Les haricots verts sont appréciés. Terme emprunté au sranan

tongo, langue véhiculaire du Surinam.

BONKU A.
adj. Affamé. Terme vulgaire utilisé seJ~ent entre hommes.

BONUBONU XAKA A.
loc. 1. C.
Plante sauvage dont le fruit est comestible.

BOO A.
v. Passer au tamis.

BOO Nd.
n. Souffle, mouvement de l'air produit en expirant. Au sens

figuré, puissan~e, force p~y§i~ue.

v. Se ~eposer, construire.
BOO KAXPU A. et Nd.

loc. Installer un campement sur une plantation. De BOO = bAtir
et KAHPU = campement.

BOOBO Nd.
n. Gymnotus carapo gymnote,

electrique (Cr.). Sa chair est consommée.
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BOOBOO

BOOBOO A.
n. Gymnotus carapo gymnote, pOisson-sabre

electrique (Cr.). Sa chair est consommée.

BOOKIKI

(Fr.) anguille

BOOITI SIl A.
n. Hanilkar" bidentata (H. F. 218) balata rouge (Fr.) (Cr. ).
Le fruit de cet arbre laticifère est consommé cru. Le bois est

utilisé en menuiserie.

BOOKO DEI Nd.
loc. Cérémonie de levée de deuil organisée un certain nombre de

mois après le décès. Ce délai varie de six mois <dans le cas d'un
deuil leur âgé et malade) à deux ans. Cette cérémonie dure une dizaine de
Jours. La date en est fixée chaque année par le GAANXAN et se situe soit
pendant les vacances de YALI <nouvel an) soit pendant celles de HASPASI
<fête de l'indépendance, au début de juillet).

Chaque village ayant un ou plusieurs deuilleurs à "libérer" va,
à tour de rôle, prendre en charge l'organisation de cette cérémonie.
Ainsi, chacun pourra plus facilement rencontrer parents et affins
concernés par un deuil et les jeunes pourront trouver prétexte à des
chants HATO et des danses.

BOOKO DEI exige un étalage important de vivres <gibier, poisson
séché, volaille, oeufs, riz, arachides, tubercules, maïs, galettes de
manioc, fromage, coca-cola, chocolat, thé, sucre, huile, sel); aussi
chaque famille mettra-t-elle à profit la période de deuil pour se donner
les moyens de faire pécuniairement fâce à ces offrandes.

La cérémonie consiste à fêter le nouvel ancêtre par des NATO et
des offrandes de nourriture que l'on partage avec lui. Il s'agit de
libérer les parents èes èèfunts de leurs obligations de deuilleurs et de
favoriser les échanges entre tous ceux qui se trouvent impliqués par un
deuil.

Au cours BOOKO DEI, on consomme KEN VA TA, j us de canne à sucre
et BANDJAHA WATA, soupe à base de poisson NYAHAA. Correspond au PUU
BAAKA des Aluku. De BOOKD = casser (Anglais break) et DEI = jour
<Anglais day).

BOOKO DEI A.
loc. Premières funérailles. Cérémonie ayant lieu environ huit

jours après le décès et marquant la cloture des premiers rites
funéraires. Elle consiste en une vei llée durant jusqu'à l'aube,
comportant un repas cérémoniel accompagné d'offrandes de nourriture. De
BOOKO = casser <Anglais brelJk) et DEI = j our (Anglais day).

BOOKIKI A. et Nd.
n. Fleur. Terme générique.

diminutif de bloem = fleur.
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BOOK BUKDKD

BooK k. et Nd.
v. Bruler, faire bruler, cuire à l'excès. ét)'. Anglais burn =

bruler. adj. brulé.

tremper
enfants.
= riz.

BOOK ALISI A. et Nd.
loc. Riz qui colle au fond de la casserolle. Ce dépôt est mis à
dans l'eau et sert de petit déj'euner à la femme et à ses
N'est jamais consommé par les hommes. De BDDN = bruler et ALISI

>yn. ALISI BDDN.

BOSU A.
n. Grappe de fruit, régime. Terme générique.

BOTAAK A.
n. Carie dentaire, maladie de la dentition donnant mauvaise

haleine. Terme vulgaire.

BorD A.
n. Beurre, margarine.

Boroo Nd.
n. Beurre, margarine.

BUBU A. d- Ali.
~.Terme générique désignant les grands et moyens félidés. V. LEBI

EUBU, PENI BUBU.

BUGU KUNANA Nd.
1oc. AreC{lCelie Astrocaryum sei ophil um (HIG.) PULLE mourou-

lDourou (Cr. J.
Le frui t de ce palmier est consommé après séchage au solei 1. Il

sert aussi à confectionner une huile. Les palmes sont tréssées pour
servir de parois aux cases.

BUKA A.
1 1

n. Terme generique désignant les divers sauriens. Si le
crocodile n'est pas consommé, l'iguane <GWANA) est apprécié.

BUKOKO A. et Nd.
n. Eudocimus ruber et albus ibis (Fr. J flaman.t (Cr. J.
L'ibis <taille 60 cm) vit en colonie sur les berges des co.urs

d'eau, les lacs et les lagunes où il se nourrit de petits poissons,
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BUKOKO BUSI GOBAYA

d'amphibiens, de mollusques, de crustacés et d'insectes. Il est très
recherché pour sa chair mais aussi, dans sa variété rose, pour ses
plumes. éty. Bantu mbukoko = ibis.

BUKU A. et Nd.
n. Champignon. Terme générique ety. Bantu buuku = champignon.

BULASSIE A. et Nd.
n. Solanum melongela aubergine <Fr.).
Les Noirs Marrons consomment ce légume mais ne le produisent

pas.

BUXBI A. J- ~i.
n. Theophrasia toxicaria (SW.) sinapou (Cr.).
Pet i t arbuste dt 1,50 m. de hauteur dont la raci ne renferme un

dérivé de la roténone, utilisé comme poison de pêche. V. PONS~

n. I. C.
Petit oiseau dont la chair est consommée par les enfants.

BUSGU A.
n. Récipient en poterie indienne poreuse (Galibi du littoral)

poreuse, servant à rafraîchir l'eau. Gargoulette.

BUSGUU Nd.
n. Récipient en poterie indienne (Gali bi du li ttoral) poreuse,

servant à rafraîchir l'eau. Gargoulette.

BUSI A. et Nd.
n. Forêt, broussse. éty. Anglais bush = bois, forêt.

BUSI MA A. et Nd.
lac. Sapotaceae Hicropholis guyanensis (A.D.C.) (MS 512).
Arbre dont le fruit est comestible. De BUSI = brousse et APA =

pomme.

BUSI DEESI A.
lac.

Il des Blancs",
médicament.

et Nd.
Médecine traditionnelle, opposée à BAKAA DEESI médecine
médecine occidentale. De BUSI = forêt et DEESI = médécine,

BUSI GADU A.
loc. Divinités de la forêt. De BUSI = brousse, forêt et GADU. =

dieu, divinité.

BUSI GOBAYA A.
n. Psidium guaj~va

Variété sauvage de
BUSI = bois, forêt.

(MS 420) goyave, goyavier <Fr.).
l'arbuste GOBAYA et son fruit commestible. De
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BUSI KAKAU BUUR KAKA

capsuled'uneformelafruit de ce petit arbre, ayant
oblongue, est consommé cru. De BUSI = forêt.

BUSI KAKAU A.
loc. Stercul i aceae Herrania kanukuensis CR. ~ S,I;l.UfTES) et

Theobroma velutinum flILD. EX SPRENG OfF 251> (.KF250)~~~ezicf-grand-bois
(Cr. ).

Le

BUSI KONDE ATUR A. et Nd.
loc .. Verbenaceae Pri va Lllppulacea Œ.) PERS. OfF 135) guéri t­

tout (Cr.).
Description de SUNEE UflII. Cette petite plante à tiges carrées

et crénelées est utilisée comme aromate, notamment pour relever le
court-bouillon de poisson.

Elle a aussi un usage médicinal profane, en bain et en. infusion
contre le paludisme. Contre les maux de tête, on utilise le jus de la
plante fraîche que l'on instille dans l'oeil, ce dernier étant le
conduit le plus direct vers la tête.

Mais c'est aussi et surtout une plante sacrée, intervenant dans
la domestication des esprits PAPA, KO!'fANTI et BAKUU. De ce fait, elle
entre dans beaucoup de préparations médicinales associées à des maladies
d'origines spirituelle. On dit que le serpent boa la consomme. De BUSI =
brousse, KONDE = village et ATUN = ail. syn. SUNE fil fil.

BUSI KABEE TIKI A.
n. !'felastomataceae Leandra solenifera COGN. OfF 206).
Ce fruit, de couleur bleue, riche en vi tami nes, est consommé

cru, surtout par les enfants.

BUSI NERGEE Nd.
loc. Terme sous lequel les Noirs Marrons se désignent eux-mêmes.

De BUSI = forêt et NENGE = nègre, noir.

BUSI NERGE A.
loc. Terme sous lequel les Noirs Marrons se désignent eux-mêmes.

De BUSI = forêt et NENGE = nègre, noir.

BUSI SARI A. et Nd.
loc. Ensemble des forces surnaturelles occultes de la forêt.

lit. "choses de la forêt".

BUULU A. et Nd.
n. Sang. Le sang est perçu COInmP sUjjl)Qrt de la force vi tale. GI

BUULU = donner des forces au s~ng.

BUUN KAKA A.
n. Vent intestinal, pet.

- 34 -
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BVAKA Nd.
n. Iguana iguana L. iguane (Fr.).
Reptile pouvant atteindre 1 mètre de long, abondant dans les

arbres, le long des fleuves et des rivières. Sa chair bLanche est
consommée et ses oeufs sont très appréciés. Période de chasse
privilégiée de décembre à mai-juin. Ponte en saison sèche, de septembre
à novembre. Boucané et consommé en pimentade.

BVASJ A. et Nd.
N. Lêpre. La violation d'interdits alimentaires hérités en ligne

paternelle peut, par un mécanisme de vengeance de la part d'un esprit,
infliger la lêpre. Il en est de même de la consommation de la chair
d' animaux tachetésY. BJlASI KINA, DA KINA, KINA, TATA KINA.

BVASI KJNA A.
lac. Interdit i ndi viduel principal

père. La violation de ce genre d'interdit
contracter la lèpre Br.lASI. syn. CAAN KINA.
BON CADU KINA, Br.lASI KINA.

<dont alimentaire) hérité du
expose l'individu en cause à
V. CAAN KINA, KINA, BON CADU,

BVASJXAN VEEKO A.
lac. J. C.
lac. Plante dont le fruit est comestible. syn. KOKOBE VEEKO.

De Bwasiman = lèpreux et weeko = pois sucré.
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DA KINA

D

DAGU HONGI

DA KINA Nd.
lac. Interdit (dont alimentaire) transmis par le père. Sa

transgression peut avoir des conséquences grave sur l'état de santé de
l'individu. Il constitue le principal interdit: GAAN KINA. Une femme
doit respecter l'interdit de son mari (hall a kina gi en) car, par le
truchement de la nourriture et des contacts corporels, la "pollution"
pourrait l'atteindre et atteindre l'enfant qu'elle portera: De nos
j ours, l' homme ne révèle pas touj ours, à tout le moins pas
immédiatement, son KINA à son épouse, de peur d'être empoisonné; il se
borne à s'enquérir de la composition des mets qui lui sont servis. Aussi
ne dit-on plus que l'enfant hérite systématiquement du KINA de son père
et, en tout cas. qu'il peut lui nuire avant même sa naissance. C'est ~u

cours de ses deux premières annnAs que les KINA de l'enfant vont se
déclarer, en fonction de ses réactions aux aliments qui lui sont
nrnp~sAs. ~n. GAAN .KINA. y. BON. GADe!, BON GADU KINA, GAAN KINA, KINA.
De Q~ = pere et k1na = 1nterd1t.
DMI DONI A. ..k-I/d.,

lac. Pâte obtenue par cuisson de la farine de manioc délayée
dans de l'eau bouillante salée. Cette préparation est consommée avec de
la sauce à base de gombo (OKa> ou de feuille de dachine. V. DoNI, TAYA
BA AFUN, SU BAAFUN.

DAAN A.
n. Alcool fort. syn. SoPI.

DABISAN A.
n. Dame-jeanne en verre. Récipient utilisé dans les rituels

notamment pour contenir l[EN VA TA.

DABUSUlCA A.
n. Patte de tortue (détachée du corps). Cette partie de l'animal

est considérée comme un morceau de choix.

DAGU A. et Nd.
n. Chien.
Les Noirs Marrons élèvent quelques chiens ou bien s'en procurent

auprès des Amérindiens. Ils les util isent surtout pour la chasse. V.
HoNTI DA GU.

DAGU XDNGI A.
loc.Primates, Cebus apella sp., sajou fauve (Fr.) macaque (Cr.).
Variété de singe saj ou dont la chair est consommée. De DAGU =

chien et NoNGI = singe sajou. syn. HoHo NoNGI.
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DAGUSUXA DIA XAAKUSA

DAGUSUXA A.
n. Patte de tortue <détachée du corps). Cette partie de l'animal

est considérée comme un morClMU de cIlOix.
DAGU'rE A. e.t lIJ.

loc, Boa constrictor. Divinité de la forêt incarnée dans le boa
constricteur (python). La chair du boa constricteur n'est jamais
consommée ni cet animal chassé. Les Noirs Marrons ne consomment aucun
serpent. Plusieurs espèces de serpents sont habités par des esprits PAPA
GADU. éty. Fon dasbe = serpent. syn. PAPA SINEKI, VDDU, PAPA GADU,VODU GADU.

DASINI A. et Nd.
n. Colocasia escutelenta dachine (Cr. J.
Tubercule proche du taro (arum) dont il existe plusieurs

variétés. Les dachines, qui affectionnent les terrai ns humides,
constituent l'une des principales cultures de subsistance des Noirs
Marrons. Hors de terre, ces tubercules ne se conservent guère plus d'une
dizaine de j ours aussi les cul ti ve-t-on dans des abattis proches des
villages. La période de plantation débute en novembre-décembre, celle de
la récolte commence en juin et se termine en octobre. Les dachines sont
donc absentes de l'al imentation pendant toute la saison des pluies.
Riches en calcium, les dachines sont consommées bouillies. Leurs
feuilles entrent dans la composition de diverses sauces.

DER A.
1'. tSécher, boucaner. Sont couramment boucanées les viandes de

pécari, tapir, singe atèle et poisson.

DRESI A. et Nd.
v. Soigner, traiter une maladie.
n. Médicament, reJIléde. V. BAKA A DEESI, BUSI DEESI, KUHANTI,

DBIA.

DEKISIIBA A.
loc. Variété de vairon souvent pêché par les enfants à l'aide

d'une bouteille ou d'une boite de conserve. syn. SIIBA.

DIA A.
n. Cervidae grand cariacou, biche (Cr.), cerf des marais (Fr.).
La chair de ce grand cervidé est consommée par certains.

DIA XAAKUSA A. et Nd.
n. Passifloraceae Passiflora foetida L. var. (}fF 118) rnaracouja

(Cr.) .
Liane herbacée très pileuse,de couleur jaune-brun dont le fruit,

lui-même de couleur jaune, est consommé. Il en existe plusieurs
variétés, De DIA = biche.
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DIA TUTU

DIA TUTU A.
n. Hibiscus escutelens gombo (Fr.) et
Variété de gombo qu i est consommée.

corne. V. OKO.

(Cr. ).
De DIA =

DJAKASI flEEKO

biche et TUTU =

DII FUTU A.
n. Trépied servant A soutenir les récipiants pendant le cuisson.

DIIKGI A. et Nd.
l'. Boire4 manger (pour aliments ser.li-liquides (bafun, kwaka)).
éty. Anglais drink = boire.

DIITIBI A. et Nd.
n. 1. C.
Plantes rampantes grandes ou petites, à feuilles épaisses,

rondes et grasses comme POSE~ utilisées en salades. Leur usagqest aussi
médicinal, dans le traitement des maladies des yeux et de la poitrine.

DIKO A. J <1".
n. Décharge à ordures. syn. DJIKO.

DILETI A.

poudre.
lait.

n. Lait.
Les Noirs Marrons consomment du lait concentré liquide et en

"Cet usage n'est pas très répandu. syn .. HELIKI ety. Francais

DIKGYE A.
n. Plat à base de farine de blé. syn. DUNGWE

DJABA A. J-vd..
n. Ara ararauna

perroquet bleu et jaune est
Ara ararauna
appréciée.

(Fr. ). La chair de ce grand

DJAKASI A.
lac. Himosacelle Inga disticha BENTH. (HF 214> pois sucré (Cr. >.
Arbre ripicole produisant des gousses de couleur brun-jaunâtre

recouvertes d'un duvet jaune dense. L'arille, blanche et sucrée, est
comestible. De DJA = ici et KASI = gratter. Allusion à la poussière
urticante produite par cet arbre lorsqu'on l'abat. syn. DJAKASI WEEKO,
BABUN WEEKO.

DJAKASI YEEKO A.
lac. Himosacelle Inga distichll BENTH. (HF 214) pois sucré (Cr. >.
Arbre ri picole produisant des gousses de couleur brun-jaunâtre

recouvertes d'un duvet jaune dense. L'arille, blanche et sucrée, est
comestible. De DJA = ici et KASI = gratter. Allusion à la poussière
urticante produite par cet arbre lorsqu'on l'abat. syn. BABUN WEEKO,
DJAKASI.
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DJALI DOKIDOKI

DJALI A. JAl"·
n. Parc à animaux, cloture., pourtour d'une habitation.

DJIKO A.
n. Décharge à ordures. syn. DIKO.

DJIlIDJA A. et Nd.
n. Zingiberaceae Zingiber officinale Roscoe thé (cr.) gingembre

CFr. ).
Par temps de disette, les feui lles de DJINDJA sant broyées dans

du rhum. On les chique comme du tabac. Le rhizome est utilisé pour faire
du thé. éty. Anglais ginger = gingembre.

DJOGO A. et Nd.
n. Cruche en céramique.

DJOKOTAYA A.
loc. Préparation à base de piment écrasé au mortier puis séché

au soleil. On retire les graines, on bat à nouveau au mortier, an
conserve dans un bocal. Utilisé comme épice "sec" dans les
assaisonnements. Sauvent emporté dans les KA HPU.

DJOXPO A.
v. Sauter. ety. Anglais jump = sauter.

DJOXPO BAKISI A.
loc. Piège à poisson.

DJULU A.
n. Petit piège à poisson en forme de nasse. V. PATANGULU.

IJOIFI A.
n. Col umbida pigeon sp. Faroi lle de petits oiseaux comprenant

cinq variétés de tourterelles et pigeons sauvages. syn. XABENBEH, WETI
BEE.

IJOISI KONGI Ai
loc. Cebus apella sp.
Variété de singe HONGI doté d'une barbe. $'a chair est appréciée.

syn. AWITJO.

IJOK1IXJK1 A.
n. Variété de canard sauvage ou domestique (DOKISI) de couleur

noire et blanche et au long bec. éty. Anglais duck = canard.
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IXJKISI A. et Nd.
n. Canard domestique ou sauvage.
Les canards sont souvent achetés sur la ri ve française par les

Ndj uka du Surinam. Ils sont surtout appréciés comme élément du décor
naturel. éty. Anglais duck = canard. syn. SUKUUDU.

IXJKU A.
n. Sorte de gâteau de mais confectionné ainsi Les graines

fraîches sont écrasées au mortier pour donner une farine que l'on
humidifie et à laquelle on ajoute du sucre et du sel. On fait bouillir
cette pâte dans une feuille de bananier. éty. Abbey odoko = plat én
sauce de bananes et tubercules. Twi odokono = plat de maïs bouilli.

IXJKUN A. et Nd.
n. Sorte de gâteau de maïs confectionné ainsi Les graines

fraîches sont écrasées au mortier pour donner une farine que l'on
humidifie et à laquelle on aj oute du sucre et du sel. On fait bouillir
cette pAte dans une feuille de bananier.

Chez les Ndjuka du Eilose, les graines sont rapées au SIHALI et
le produit n'est pas sucré. ety. Abbey oduku = plat en sauce de bananes
et tubercules. Twi odokono = plat de maïs boui Il i.

IXJ}{I A.
n. Pulpe de manioc amer crue, formant une pâte humide et

compacte, au sortir de la couleuvre. DOMI est ainsi obtenu Les
tubercules de manioc sont épluchés puis subissent un début de
"rouissage", la fermentation dans l'eau étant desti née à éliminer en
partie la composante toxique <acide cyanhydrique). Ils sont ensuite
rapés et préssés dans la couleuvre. La pulpe est mise à tremper puis est
rincée et deshydratée par séchage au soleil pour parfaire l'élimination
de la composante toxique. Elle est enfin réduite en poudre et finement
tamisée pour donner une farine portant le même nom (maïzéna).

n. Grand male de singe EABU~

IXJKI AFIIKGI A. et Nd.
lac. Plat à base de pulpe de manioc amer en boulettes.

IXJKI PAPA A. et Nd.
~. Bouillie <porridge) confectionnée à partir de la farine de

manioc. Consommée par les jeunes enfants. Aliment de sevrage.

IXJKDOUKU A.
n. Hyrtaceae HyrcilJ cumeta (AUEL.) DC (HF 182).
Arbuste ripicole produisant des baies ellipsoïdales de couleur

noire à maturité. Ce fruit est comestible et sert d'appât de pêche. De
UKU = pêcher. syn. LEEI TONGO, PAMIISI VEEKO.
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DONU A.
n. 1. C.
Oiseau noir à longue queue dont la chair est consommée.
adj. Jaune.

DUKGVE

IXXJIXJ! TEE A. et Nd.
n. Cebidae Saki satanas sajou (Fr.) ~~n guignan (Cr.),
la chair de ce singe est consommée. De doodoi = balancer et tee

= queue. lit. "queue qui se balance". syn. D01S1, HONGI, HONIALASI.

IXJSU A. ifAld. .
n. Petite

Le tabac liquide
TABAKA.

boite. Tabatière. Tabac à priser sous forme liquide.
est apprécié pour ses propriétés stimulantes. V.

DOT! A. d-~',
l'!1 Terre.
aàj. Sale. éty. Anglais dirty = sale.

DOT! KTAKYAN A. J-,.Id 1

loc. Désigne toute nourriture que
tubercules, bulbes, racines etc... De DOTI
nourriture.

l'on trouve
= terre et

en terre,
NYANYAN =

DOT! PATU A.
loc. Pot en terre. De PATU = pot et DOTI = terre.

DUGUIJUGU A. et Nd.
loc. Chair, viande en général.

DUNGrni A.
n. Plat à base de farine de blé. syn. DINGWE
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EDE

EDE A.

E

n. Tête. ety. Anglais head = tête.

ETISE

EGI A. et Nd.
n. Oeuf.
Il est assez rare que les Noirs Marrons élèvent des animaux de

basse-cour en raison des ravages causés par les prédateurs et les
épizooties. Ils consomment cependant les oeufs de poules, . de tortue,
d'iguane. La ponte n'est qu'occasionnelle en raison du régime
alimentaire très pauvre auquel les poules sont soumises.

Chez les Ndjuka, les oeufs de poule de couleur blanche sont
réservés aux cérémonies rituelles. Ils entrent dans la composition de
divers remèdes. Ils sont consommés par les médium lors de la procédure
de domestication de certains esprits, lorsqu'il faut "rompre la langue"
c'est à dire faire parler l' espri t. Ils sont écrasés sur la tête du
futur possédé pour "ramollir" cette dernière afin que l'esprit puisse le
posséder.

L'oeuf représente la vie, sous forme de potentialité, de
capacité de reproduction. Il fait partie des offrandes aux ancêtres mais
seulement sous forme de nourriture cuite <omelette) servie en garniture
du riz.

L'oeuf intervient comme PAIJfAN des esprits de la forêt <KANTASD
pour se faire pardonner la destruction de leur habitat.

La consommation d' oeufs n'est pas conseillée aux nourrissons,
probablement parce qu'ils sont classés dans la catégorie des aliments à
propriétés émolliantes, avec la banane et le gombo. Elle est, a
contrario, préconisée aux femmes enceintes et intervient d'ailleurs dans
la plupart des traitements en vue de faciliter l'accouchement. syn. IGI.

ETlSE A.
v. Eternuer. syn. TIS~
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FAA TIKI

F

FAYA BAKA SfXJ

FAAKA TIKI A. et Nd.
loc. Autel dédié aux ancêtres assurant la protection de la

société villageoise. Supporte les offrandes de nourriture, en parti­
culier à l'occasion du nouvel an et lors des cérémonies de BOOKO DEI
(secondes funérailles).

FATU A. et Nd.
n. Graisse, beurre, matière grasse.

FATU KETI A.
loc. Aoatus trivirgatus singe de nuit (Fr.) et (Cr.)
Cette variéte de singe de nuit, de grande taille, est classée

dans l'espèce NONGI. Sa chair est consommée. syn. NETI HETI.

FAYA A. et Nd.
n. Feu, faxer. éty. Anglais fire = feu.
adj. (Nd.) Chaud.

FAYA A BAKA A.
loc. Bradypodides Bradypus tridactylus L. aï, paresseux li trois

doigts (Fr.) dos-boulé, mouton-paresseux (Cr.). L'appellation dos-brulé
fait allusion à la tache de coloration rougeâtre auréolée de noir que
parte cet animal sur le dos.

La chair de ce mammifère est appréciée par certains. Se chasse
toute l'année. De FAYA = feu, BAKA = dos et SOO = unau. syn. FAYA BAKA
SOO.

FAYA ATI A.
loc. Bignoniaceae Jacaranda coplala coeur de feu, coupaya (Cr.).
L'écorce de cet arbre est utilisée en infusion, contre le pian

(maladie cutanée). De FAYA = feu et ATI = coeur. syn. FEYATI.

FAYA. BAKA SOO Nd.
loc. Brlldypodides Bradypus tridactylus L. aï, paresseux (Fr.)

dos-brulé, mouton-paresseux (Cr.). L'appellation dos-brulé fait allusion
A la tache de coloration rougeâtre que porte cet animal sur le dos.

La chair de o:e mammifère est appréciée par certains. Se chasse
toute l'année. Chez les Ndj uka, la consommation de viande de FAYA BAKA
SOO est interdite aux participants du cul te Kt/HANTI <cul te des esprits
guerriers, cul te de possession). De FAYA = feu, BAKA = dos et SOO = unau
syn. FAYA A BAKA.
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FAYA VATA FISI

FAYA VATA A.
lac. Cette expression a un double sens :
- désigne l'eau chaude. Les femmes qui viennent d'accoucher ne

doivent boire que de l'eau chaude et ce durant trois jours. L'absorbtion
d'eau froide risquerait de refroidir leurs organes génitaux.

- désigne le thé ou la tisane. On boit souvent du thé dans la
lIIZl.tinée, toujours très sucré. De FAYA = feu et WATA = eau.

FAYA VATAA Nd.
lac. Cette expression a un double sens :
- désigne l'eau chaude. Les femmes qui viennent d'accoucher ne

doivent boire que de l'eau chaude et ce durant trois jours. L'absorbtion
d'eau froide risquerait de refroidir leurs organes géni~aux.

- désigne le thé ou la tisane. On boit souvent du thé dans la
lIIZl.tinée, toujours très sucré. De FAYA = feu et WATAA = eau.

FEBA A. et Nd.
n. Fièvre. Il existe divers remèdes à base d'infusion de

planttes destinées à faire tomber la fièvre. syn. KOLOS~

FEYATI A.
lac. Bignoniélcel1e Jl1cl1randa COpil1ïél
L'écorce de cet arbre est utilisée

(maladie cutanée). éty. FAYA = feu et AT! =

coeur de feu, coupâya·. (Cr. J.
en infusion, contre le pian
coeur. syn. FAYA AT!.

FIAPEN A.
n. J. C.
Fruit de l'arbre à pain, consommé bouilli ou cuit au four. ~sage

introduit par les Créoles. ety. Français fruit à pélin. syn. SABAPE~

FIKISI A. et Nd.
n. Glutamate de monosodium.
Agent de sapi di té très uti lisé comme assaisonnement. Exalte la

saveur d' un mets. Ce produit est vendu couramment par les commerçants
chinois dans les villes de la côte. syn. FJKJSI VET SE~

FIKISI VET SEN Nd.
lac. Glutamate de monosodium.
Agent de sapidité très utilisé comme assaisonnement. Exalte la

saveur d'un mets. Ce produit est vendu couramment par les commerçants
chinois dans les villes de la côte. syn. FJKJSJ.

FISI A. et Nd.
n. Poisson. Terme générique.
Le Maroni et ses affluents sont riches en poisson. A peu près

toutes les espèces sont consommées mais certaines font l'objet
d'interdits qui varient d'un individu à l'autre. La plupart des interdits
li~s i BON GADU concernent des poissons (ainsi que des amphibiens et
des sauriens).
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FISI FON

Le poisson constitue, avec le gibier, le principal apport de
protides. Il est généralement préparé au court-bouillon. Le poisson est
donné à l'enfant dès qu'il s'asseoit seul, associé à AFIINGI, ALISI,
APODO, TAYA UVII. Les Noirs marrons ont l' habi tude de se constituer des
réserves de poisson boucané ou salé.

Les techniques de capture sont diverses;
ni vrée PONSU consistant à empoisonner les eaux en

utilisant le suc d'une liane ou une décoction tirée d'une graine. Ce
procédé est surtout ut i lisé pour la préparation et dans le cadre des
grandes fêtes traditionnelles. Il contribué à épuiser les fonds et fait
l'objet d'une règlementation.

- piège à nasse BAKISI uti l isé pour capturer de grosses
pièces dont NYAXAA. Di.verse autres genres de pièges : /lASUWA, DJULU
etc . . )

- hameçon. Procédé utilisé pour capturer NYANJt(A mais aussi
les petits poissons attirés par les déchets alimentaires aux abords des
villages. l.;-i pêche à li). ligne eJ };IJr'1 UlJt pratiquée par les femmes et les
enfants j~~ l'age de huit ans.

- main en période de basses-eaux.
- filet, tramail épervier.
- arc.,

ety. Anglais fish = poi.5:on

FISI BAAFUlf A, ei;

pu.i~;.ison et BAAFUN = jus.

Il. r:.;['jlll', poudre, toute substance D. l'étùt pulvérulent.. ety.
Anglais flour = farine. V. ALl,,! FOA.

FOFU A.
adj. Afffamé, f~ible.

n. Nourr iture desséchée, impropre à la consommation. Ce terme ne
s'emploie qu'à propos de produits végétaux se développant sous terre ou
près du sol, tels que racines, rhizomes, tubercules, graineçd'arachide.

FOLUKU A. et Nd.
n. Fourchette. ety. Anglais fork = fourchette.
n. Peuple, gens. Terme collectif. éty. Anglais folk = gens.

FONI A. et Nd.
v. Battre, écraser, broyer, fouetter. syn. FON.

FON A. et Nd.
v. Battre, écraser, broyer, fouetter. syn. FONI.
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FONFDN FOOITI

FONFDN A. et Nd.
adj.et pp. Battu, écrasé, broyé. Qualifie tout produit réduit à

l'état pâteux par broyage au pilon. Participe passé de FOXI ou FON. ety.
Akan fufll = plat à base de manioc, Yoruba futu = plat à base de manioc
écrasé, bantu mfllfu = écraser, broyer.

FONFDN A.
n. Coin métallique utilisé pour fendre le bois.

FONFDN PEPE A. et Nd.
loc. Poudre de piment. Le piment est séché au soleil, pilé,

séché à nouveau, tamisé. De FONFON = broyer et PEPE = piment.

FONFDN PINDA A. et Nd.
loc. Pâte d'arachide obtenue par broyage. Cette pâte entre dans

la préparation de divers plats; elle est associée au manioc, au riz et
au plantain.

FONFON PINDA est utilisé pour garnir SVITI KASABA , le tout étant
arrosé d' huile de NA IPA. C'est une préparation cérémonielle. On peut
ajouter à FONFON PINDA du sucre ou du couac. De FONFON = écraser et
PINDA = arachide.

POO A.
n. Oiseau. Terme générique. ety. Anglais fowl = oiseau,

volai lle.

FOO KUUKUU A.J./d.,
n. Poulailler.

FOO UVII A. et Nd.
n. Plume d'oiseau. La plume de coq sert à se gratter l'intérieur

de l'oreille.

POO VIVII A.
n. Plume d'oiseau.

POOA A.
n. Farine, poudre, toute substance à l'état pulvérulent.

Anglais flour = farine. V. ALISI FOA.

POOITI A.
n. Appeau de chasse.
v. Siffler.
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FULA FUTU

FULA A. et Nd.
n. Aframomum melegueta (H. F. 226) poivre malegeto, grain de

Guinée (Fr. ).Le fruit est consommé broyé comme épice. En tant que plante
médicinale, FULA est employé contre la toux et les douleurs rhuma­
tismales. Une décoction à base de feuille est utilisée contre la lèpre.
Sert aussi à protéger une personne ou un objet contre des influences
néfastes. Syn. NENGE KDNDE PEPE, NENGEE KDNDEE PEPEE.

v. Asperger en soufflant par la bouche de l'eau, de la bière ou
du rhum sur un obj et ou une personne pour les protéger. Acte magique
effectué par un DBIAHA~

FULUFULU A.
adj. Avarié, corrompu. S'emploie pour qualifie~la nourriture.

FUTU A. et Nd.
n. Pied, jambe. éty. Anglais foot = pied.
n. Menstruations.
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GA

GA A.

GAl Nd.

n. Flèche.

n. Flèche.

G

GAAX S[XJ

GAAX KAPASI A.c.k AI; ,
n. DBsypodidae To1ypeutes tricinctus L. apar de Buffon (Fr. >.
Grande espèce de tatou. La chair de cet animal est consommée.

GAAX KIKA Nd.
loc. Interdits <dont alimentaires) hérités du père. syn. DA

KINA. V. DA KINA, KINA, NENSEKI KINA.

GAAK KGI Nd.
n. GeophBgus jurBdi pra-prB (Cr. J.
La chair de ce poisson est consommée. syn. AGANKDI.

GAAK LEXIKI A.
loc. Arbre proche du citronnier et du pamplemoussier, produisant

un grand fruit vert très sucré. Ce fruit n'est guère consommé que par
les enfants. V. ATUSUUN et SUUTU.

GAAX LIXIKI Nd.
loc. Arbre proche du citronnier et du pamplemoussier, produisant

un grand fruit vert très sucré. Ce fruit n'est guère consommé que par
les enfants. V. ATUSUUN et SUl/TU.

GAAX KASUSA Nd.
loc, Zin~iberaceae Renealmia euianensis (MS 21).
Plante apparentée au ginga, à usage ri tuel et médicinal mais

aussi employée comme condiment. Lorsque son fruit, de couleur rouge,
vire au noir, on le cueille puis on l'écrase au mortier. On délaye le
produit dans de l'eau, on tamise, on jette la pulpe et on recupère le
jus dans lequel on fait cuire le riz. Ce dernier prend une coloration
rougeâtre et une saveur sucrée.

GAAX S[XJ A.
n. Ch 01 oepusdidactyl us L. unau, paresseux (Fr. >,

Variété de pBresseux unau de grande taille. Sa chBir est consommée mais
peu estimée.
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GAASI GEE

GAASI A. et Nd.
n. Verre à boire du commerce. ety. Anglais glass = verre.
n. Herbe. ety. Anglais grass = herbe ,

GAASI FAYA A.JIJJ·
lac. Gazinière, fourneau à gaz. De gaasi = gaz et FAYA = feu.

GAATA FISI A. tA- ,jl,
lac. Poisson à peau lisse. Terme générique. Ce type de poisson

est consommé par certains. De GAATA = lisse et FISI = poisson,

GADU BOLI NYAIITAN Nd.
lac. Ce terme désigne tous les fruits consommés crus. lit

"Dieu a fai t à manger". De NYANYAN = nourriture.

GADU KINA A.
lac. Interdit (dont alimentaire) imposé à un individu par une

divinité appartenant au groupe PAPA GADU et à l'intention de laquelle il
effectue des offrandes de nourriture. V. BON GADU KINA, BWASI KINA, DA
KINA, GAAN KINA, KINA, TEEFU.

GALl A.
n. Bile, fiel. ety. Anglais gall = bile.

GAJŒEI A.
n. Dasypodidae Priodontes giganteus GEOFFROY tatou géant (Fr, J,

Gabassou (Cr.h Grande espèce de tatou. Sa chair est consommée.

GAlfGA SOKBO A.
lac. Discorea trifida sp.
L'une des six variétés d'igname NAPI.

GAlfSI A.
adj. Rance, rassi.

GASU Nd.
n. Calebasse utilisée comme réci~nt. V. APAKI, GOO.

GE A.
v. Roter, avoir un renvoi.
n. Rot, renvoi. eyti. GEE, GYE.

GEE A.
v. Roter, avoir un renvoi.
n. Rot, renvoi.
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GEENGE GONGONTE

GEENGE A.
n. Cebus ape11a.
Variété de singe de peU te taille appartenant à l'espèce HONGI.

Sa chair est consommée.

GI BUULU A. et Nd.
lac. Cette expression signifie "donner du sang" c'est à dire

donner des forces au sang. Certains aliments détiennent cette propriété,
tels TAYA UfiII et APODD.

GIIN A. et Nd.
v. Raper.

GIIN PEPE A.
lac. Plat composé de piment rapé et de riz.

GLUNTU Nd.
n. Légume frais. Terme générique.

GOBAYA A. et Nd.
n. Jfyrt8ceae Psi di um guajava 1. goyave, goyavier (Fr.). (1<1> l<.t).

Arbuste sauvage et son fruit comestible.
Les Ndjuka du Tapanahoni en distinguent trois variétés
- NYANYAN GDBAYA : variété cultivée.
- BUSI GDBAYA variété sauvage.De BUSJ = bois, forêt.
- LlBA COBAYA : variété sa 1Jvag€ croissant en bordure de rivière.

De LlBA = rivière.
Usage al imen!;,'üre l;of; médiei nal (en infusion contre la dysen-

terie) .

GOIXJ A.
n. Calebasse munie d'un couvercle servant de récipient et

utilisée pour transporter les liquides et KfiAKA. Employée aussi dans les
opérations de preparation d'DBlA à base de plantes.

GOXA A.
n. Amidon extrait du manioc. Tapioca.
Le tapioca est ai nsi obtenu : On recuei 11e la fécu le d'amidon

qui dépose lorsque le DONl est mis à reposer dans l'eau. Par
dessication, on réduit ce dépôt en flocons que l'on fait ensuite griller
sur la platine à couac. syn. ANCO~, NCDNA.

GONGONTE A.
n. Farine de plantain à la base d'une bouillie de sevrage

portant le même nom.
Le fruit vert est débité en tranches dans le sens de la longueur

et mis à sécher au soleil pendant un ou deux jours. On le réduit ensuite
en poudre que l'on tamise. Le produit obtenu est mis à bouillir dans de
l'eau parfois additionnée de sucre, parfois de lait.
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GOIIGOTE GOOII KAXA

GOIIGOTE A.
n. Farine de plantain à la base d'une bouillie de sevrage

portant le même nom.
Le fruit vert est débité en tranches dans le sens de la longueur

et mis à sécher au soleil pendant un ou deux jours. On le réduit ensuite
en poudre que l'on tamise. Le produit obtenu est mis à bouillir dans de
l'eau parfois additionnée de sucre. parfois de lait.

GONI A. et Nd. ,
n. Fusil. ety. Anglais gun = fusil.

GONI PIKI A. et Nd.
loc. Coup de fusil,

GONI SUTU A.
loc. Coup de fusil. Tirer un coup de fusil.

GOIIl KAli A. J ,JI.. '
n. Terme uti l isée par une femme pour désigner son époux.~·lety.

Anglais gun-man = chasseur.
n. Chasseur.

GOG A. et Nd.
n. Gourde en terre, de forme sphérique utilisée à l'intérieur

des cases pour conserver l'eau fraîche. Confectionnée avec l'écorce de
Lagenarla sicerarla. éty. Anglais gourd = calebasse, gourde.

GOG A. et Nd.
v. Grandir, pousser, croître. ety. Anglais grow = pousser.

GOGN A. J Ald,
n. Terre, parcelle de terre défrichée en vue de cultures

vivrières, abattis. Dans le système traditionnel Aluku, l'homme est tenu
de défricher annuellement une parcelle au bénéfice de son épouse. ety.
Anglais ground = terre.

GOON GADU A. et Nd.
loc. Divinités mineures de la Terre que l'on prie pour pour

obtenir l'abondance en début de saison agricole. Chaque lieu a son BON
GADU qui reçoit des offrandes alimentaires : jus de canne, sirop, riz.
On doit respecter le j our de repos du BON GADU local <KINA DE]) en
s'abstenant de toute activité agricole. De GOON= terre. sol et GADU=
dieu. divinité, esprit. Chez les Ndjuka du Bilose ce terme est synonyme
de GOON MAI1A.

GOGN KAXA Nd.
loc. Divinité de la Terre-Mère. La plus importante après HASAA

GADU. Dieu qui la créa. Elle est le fondement de la Vie. de sa
continui té. Elle créa deux plantes sacrées SINGAAFU et MALEMBELEMBE qui
sont à l'origine du monde végétal. Equivalent aluku HA GOON ou HAHA
GOO~ On s'adresse à elle p~r des offrandes alimentaires pour obte­
nir l'abondance.
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GULl

GULl A. J JI"~
v. Avaler.

GYE/{GE

GULUNTU A.
n. Légume vert frais. Terme générique. ety. Hollandais groente =

légume vert.

GUSONTU A. J-vL.
adj. Valide, en bonne santé. èty. Hollandais gezond = valide.

GUSU A. et Nd.
n. Gourde en terre, de forme ovale utilisée à l'intérieur des

ç~ses pour conserver l'eau fraîche.

GYANA A.
n. Iguanidâe Iguânâ iguanll L. iguane (Fr.).
Reptile pouvant atteindre deux mêtres de long, abondant dans les

arbres, le long des fleuves et des rivières. Vit de fruits et de
feuilles. Il en existe plusieurs variétés. Sa chair bLanche est
consommée et ses oeufs sont très appréciés. Période de chasse
privilégiée de décembre à mai-juin. Ponte en saison sèche, de septembre
à novembre. Boucané et consommé en pimentade.

GYE A.
v. Roter, avoir un renvoi.

GYENGE A.
n.. Ce bus apella sp. Variété de singe de petite taille

appartenant à l'espèce HONGI. Sa chair est consommée.
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HE HOU

HE A."r ,viI..
n. Cuniculus paca L. paca <Fr.) PélC (Cr.).
Mammmifère rongeur à pelage moucheté, mesurant jusqu'à 70 cm de

long et pesant 9 kg. Vit en bordure de forêt et dans les zones humides.
Animal nocturne se terrant le jour le long des berges fluviales.
S'attaque aux productions agricoles, notamment au maïs, commettant des
dégats parfois considérables. Sa chair est très estimée. Période de
chasse privilégiée d'août à novembre.

HOHO HONGlA.
loc.Primates, Cebus apella sp. sajou fauve (Fr.) macaque (Cr.).
Variété de singe sajou dont la chair est consommée. syn. DAGU

HONG 1.

HONI A.
n. Miel, abeille.
Les Noirs Marrons n'élèvent pas d'abeilles mais consomment

volontiers le miel sauvage. Lorsqu'un nid est découvert, on abat l'arbre
et l'on se saisit du miel en se protégeant le corps d'une couverture. V.
HONIKI. éty. Anglais honey = miel, Bantu yiki = miel.

HONIKI A. et Nd.
n. Miel, abeille.
Les Noirs Marrons n'élèvent pas d'abeilles mais consomment

volontiers le miel sauvage. Lorsqu'un nid est découvert, on abat l'arbre
et l'on se saisit du miel en se protégeant le corps d'une couverture. V.
HONI éty. Anglais honey = miel, Bantu yiki :: miel.

HONTI A. et Nd. ,
v. Chasser, pêcher <pour les femmes), ety. Anglais hunt =

chasser.

HONTI DAGU A. et Nd.
n. Chien de chasse.
Les Noirs Marrons élèvent des chiens pour la chasse ou bien s'en

procurent auprès des Indiens (échange contre des canots). Le chien est
un auxiliaire précieux. On prépare le chien à la chasse en lui faisant
subir des lavages rituels. Il existe des préparations (à base de roukou,
de plantes aroîdées et de musc de pécari etc ... ) spécialisées selon le
gibier chassé ( tortue, tapir, pécari etc ... ). syn. ONTI DAGU De HONTI =
chasser et DAGU = chien. V. AKUSUr",rE. NYAHANDALU, PEPE.

HONTl KAN A.
n. Chasseur. La chasse est une activité exclusivemenL masculine.

De HONTI = chasspr et KAN = homme. syn. ONTIHAN.

HOU A.J J.!(I
n. Saure d'abattis, machette.
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IGI

I

IHGI BAHA

IGI A. et Nd.
n. Oeuf.
Il est assez rare que les Noirs Marrons élèvent des animaux de

basse-cour en raison de~ ravages causés par les prédateurs et les
épizooties. Ils consomment cependant les oeufs de poules, de tortue,
d'iguane. La ponte n'est qu'occasionnelle en raison du régime
alimentaire très pauvre auquel les poules sont soumises.

Chez les Ndjuka, les oeufs de poule de couleur blanche sont
réservés aux cérémonies rituelles. Ils entrent dans la composition de
divers remèdes. Ils sont consommés par les médiu~ lors de la procédure
de domestication de certains esprits, lorsqu'il faut "rcimpre la langue"
c'est à dire faire parler l'esprit. Ils sont écrasés sur la tête du
futur possédé pour "ramollir" cette dernière afin que l'esprit puisse le
posséder.

La consommation d'oeufs n'est pas conseillée aux nourrissons,
probablement parce quils sont classés dans la catégorie des aliments à
propriétés émolliantes, avec la banane et le gombq~yn., EGI.

IHGI BAAHA A.
lac. Variété de banane-plantain. De ingi = indien et BAANA =

banane-plantain. V. BAANA.
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KAABASI

K

KAAPA

KAABASI A. et Nd.
n. Bigognace~e sp. ç~lebasse, calebassier (Fr.) coui (Cr.).
Le calebassier est un petit arbre souvent rencontré dans les

villages. Il en existe de nombreux clones. Son fruit <calebasse) est
vidé de sa pulpe et mis à tremper. L'écorce est ensuite sculptée et
séchée. La calebasse est utilisée comme récipient à boire et comme
cuiller par les anciens, à la manière des ancêtres.

KAABITA A.
n. Chèvre. Animal rarement élevé et consommé.

KAABU A. et Nd.
n. Crabe de rivière. Terme générique . (Fr. ).

Ce crustacé wt capturé au piège sur les berges fluviales,
ou par les enfants sur tE!rre durant la saison sèche. Consommé cuit au
court-bouillon. Fait assez fréquemment l'objet d'un interdit ali­
mentaire.mnis entre ausci dans la préparntion d'un ODIA destiné à li­
bérer un e~fant d'un interdit.

·v. Gratter, se gratter.
KAABU BEE A. J ttlJ. ,

lac. Dysenterie, diarrhée. De KAABU = gratter et BEE = estomac.
syn. KAKA BUULU.

KAAFU A.
n. Carafe. ety. Portugais garrafa = carafe.

KAAKITI A. et Nd.
n. Force vitale, puissance qui anime un être et que la

nourri ture contribue à entretenir. Les choses sans KAAKITI sont sans
pouvoir, "creuses", telles les offrandes faites aux ancêtres et
divinités ou bien encore le lait de femme enceinte <SOSO VA TA) car le
foetus en boit la force. V. SOSO WATA. ety. Hollandais kracht = force.

adj. Fort, puissant.
KAAKU A.

n. Dinde.
consommée.

KAAPA A.

La chair de cette volai Ile d'importation est

n. Heliaceae Carapa procera carapa (Cr.).
L'huile tirée de KARAPA entre dans la composition de la teinture

de AKUSUVE utilisée pour sevrer les nourrissons et frictionner les
chiens. Elément culturel emprunté aux Amérindiens.
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KA.APAKA

KAAPAKA A.
n. Piège à oiseau en forme de cage.

KAAPE A.

KAKA PUUK

n. J. C.
consommée.

Grande tortue de mer de couleur verte. Parfois

KA.ATUSU A. et Nd.
n. Cartouche de chasse. La chasse constitue le principal moyen

d'approvisionnement en viande fraîche, les Noirs Marrons pratiquant très
peu l'élevage.

KAA'iI A.
n. Tampon à récurer la vaisselle. Autrefois confectionné avec de

la fibre de noix de coco ou des feuilles de canne à sucre. syn. KA AffI,
SAAYA.

KABITA A.
n. Chèvre. Anim~l rarement élevé et consommé.

KAJXMl A. et Nd.
n. n. caiman spps. caïman <Fr.) <Cr.) ..
Terme générique. Affectionne les marécages à palmeraies. Ce

saurien, dont la chair est très estimée dans la cuisine créole, fai t
l'objet, chez les Noirs Marrons, d'un interdit alimentaire absolu. Il
n'est jamais consommé ni même chassé car considér0. comme habi té par un
esprit.

KAKA A. ifVJ. '
n. Excrément,.
v. Défért"er. (fam.), émettre un gaz intestinal, péter. (Nd.).

KAKAAKA A. J-uJ,
n. Cafard. !..es caf~rds sont 1

plRie principale des villages, causant
nourriture.

avec les rats et les souris, la
de gros dégats dans les stocks de

KAKA BUULU A.
n. Dysenterie, diarrhée. syn. KAABU BEE.

KAKA BUUN A.
loc. Gaz intestinal, pet. syn. PUUN KAKA, KAKA PUU~

KAKA PASJ A.
loc. Postérieur, anus. Terme vulgaire.

KAKA PUUN A.
loc. Gaz intestinal, pet. syn. P[l(1N KA KA , KAKA BUUN.
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KAKA VIBTA KAKAlfOTU FATU

KAKA VIBTA A.
n. Vent intestinal, pet, émis sans bruit.

KAKAFOO A. et Nd.
n. Coq. Le coq joue un rôle très important dans les rituels.

Consommé avec PIHDA BAAFUN, plat cérémoniel. Substi tut de vie humaine 1

KAKAFOO est sacrifié lorsqu'il y a danger de mort. On établit une
équivalence entre KAKAFOO et la victime par un contact physique.
Parfois, il n'est pas matériellement mis à mort, cette décision étant
laissée à la divinité que l'on invoque. Lorsqu'il l'est, l'examen de ses
testicules fournit un oracle. KAKAFOO offre aussi sa vie dans le cadre
des rites funéraires qui transforment le défunt en ancêtre en lui
assurant la vie éternelle. KAKAFOO n'est jamais consommé comme une
nourriture ordinaire.

Chez les Nduka du BILOSE, KAKAFOO se situe à mi-chemin entre les
humains et les esprits. Son chant, son cri sont un language semblable à
celui utilisé par les esprits. Il se manifeste en prélude ou en écho aux
puissances surnaturelles KUHAHTI ou PAPA

KAKALASI A.
n. Postérieur, anus. Terme vulgaire.

KAKAKOTU Nd.
n. Areeaeeae Cocos nueifera L. coco (Fr.) et (Cr.).
La noix du cocotier fournit plusieurs produits alimentaires.

C'est un aliment complêt, substitut de la viande, des oeufs, du lait,
riche en vitamines A, BI, B2, C.

L'amande à l'état d'embryon donne le "lai t de coco", consommé
tel quel ou entrant dans di verses préparations. A l'état solide, la
pulpe est consommée rapée , crue ou cuite. Elle fournit aussi un beurre
et une huile. On consomme couramment le lait des noix vertes. V.
KOKOHOTO, KONNTO, KOKONOTO ALISI, KOKOHOrO PAPA. De KAKA = cocotier et
HOTU = noix.

KAKAKOTU ALISI Nd.
loe. Riz gras cuit à l'eau et à la pulpe de noix de coco salée.

On rape la pulpe de coco, on la dépose dans une bassine acompagnée
d'eau, on chauffe jusqu'à ébullition, on verse le riz. Le riz cuit est
posé en motte su7' le plat, entouré des morceaux de poisson (ou de
viande). On peut Urroser d' huile de HA IPA. Dans une variante ndjuka, on
extrai t le jus de la pulpe de coco sans conserver cette dernière. On
fait cuire le riz dans ce jus. Souvent apprété avec du poisson frit. De
KA KA HOTU = noix de coco et- ALISl = riz.

KAKANOTU FATU Nd.
loe. Huile de coco dont l'emploi est alimentaire et médicinal

(lutte contre la fièvre).
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Pour confectionner l' huile de coco on utilise des noix sèches.
L'albumen est rapé et mis à macérer plusieurs heures dans l'eau. On
récupère la matière grasse qui surnage et on la fait chauffer '("pour
enlever l'odeur"). Quand l'huile s'est éclaircie, on retire du feu et on
filtre. De KA KA NOTU = noix de coco et FA TU = huile.

KAKAXDTU PAPA Nd.
loe. Bouillie de pulpe de noix de coco rapée. Aliment pour

jeunes enfants, aliment de sevrage. De KAKANDTl! = noix de coco et PAPA =
bouillie.

crue. Les
pour leur

quelques

KAKAfJ A. et Nd.
n. Stereuliaeeae Theobrom<.l cacao [,. Theobroma sp.

cacaoyer, cacaotier (Fr.).
Fruit èu cacaoyer sauvage dont la pulpe est consommés

Noirs Marrons ne produisent pas véri tablement de cacao même
consommation personnelle. Ils se contentent d'entretenir
cacaoyer autour de leurs habitations.

cacao,

KALAXASDN A. ,
n. Herbicide chimique. Utilisé pour se suicider. ety. Hollandais

Gramoxone (nom de marque).

KALAX A.V-Ui..
n. Robinet.

KALLA A. J-I./d ,
v. Se gargariser.

KALXASOX A.
n. Herbicide chimique. Utilisé pour se suicider. éty. Hollandais

Gramoxone (nom de marque).

KALU A. et Nd.
n. Zea mays L. JMïs <Fr. J.
Le maïs, d'une culture relativement facile, est planté en

novembre-décembre, souvent au milieu du manioc et du riz. Il en existe
au moins trois variétés. Il est récolté en mai et consommé frais en
grains (cuit ou grillé), sous forme de farine, de galette, de gateau
(DDKUN> , en bouillie (ANZDIIE> , en soupe, en boisson (tisane). Le mais
subit les attaques des charançons.

Une mère que allaite consommera un épi de maïs cuit dans de
l'eau contenant des feuilles de ABAAKAUHAN (plante non-identifiée).
Cette préparation a la propriété de hater la croissance du nourrisson.
V. ANZD VE, DDKUN, HAFUSEflA, AKAADJD.

KALU FDA Nd.
loe. Farine de maïs obtenue par broyage des graines une fois

cuites sur une platine.
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KALU FOOA A.
loc. Farine de mai"s obtenue par broyage des graines une fois

cuites sur une platine.

KALU GIIX A.
loc. Plat à base de maïs <KALUJ. On rape le mais cru, on le lave

à l'eau, on récupère ce qui flotte, on mélange au riz, on fait bouillir.
V. KALU.

KALU PAPA A. et Nd.
loc. Bouillie à base de farine de maïs. Aliment de complément

pour nourrisson. De KALU = mai"s et PAPA = bouillie.

KALUTEX A.
n. Dasypodidae dasypus novemeinctus L. tatou à néuf bandes CFr. J.

bspèce de tatou la plus commune dont la chair est estimée. Se rencontre
souvent à l'époque de la moisson du maïs d'où son ,nom. De KALU = maïs.
et ten = époque, temps.

KAXALUfiA A. et Nd.
n. Tige végétale creuse <roseau ou bambou)

flèche.
utilisée comme

KAXAYILA Nd.
n. I.e. Poisson dont la chair est consommée. syn. ATt'ADA Tt', AVIO,

YETEKU, KAJrfAVILA.

KAXA'tIILA Nd.
n. I. e. Poisson dont la chair est consommée. syn. ATt'ADATt', AVIO,

YETEKU, KAKA VfLA.

KAKI A. et Nd.
n. Psophia leucoptera agami à ailes blanches, oiseau trompette

<Fr. >.
Cet oiseau échassier, de la tai Ile du héron, est consommé mais

est plus rarement apprivoisé, comme on l'observe chez les Créoles et les
Indiens Wayana voisins qui l'utilisent comme gardien de basse-cour.

KAlfPU A. et Nd.
n. Campement sur les abattis durant la saison agricole. La vie

des Noirs Marrons est rythmée par une alternance résidentielle entre le
village et les campements. Les conditions naturelles ne permettent en
effet que d'exploi~er les berges fluv:ô~es.

KAX A. et Nd.
n. Tasse ou chope métallique ou en plas~ic. Utilis~ comme unité

de mesure de produits alimentaires lisuides tels qu'APODO. ety. Anglais ~

can = boite, bidon.
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KANAJŒULI A. et Nd.
n. SimL"lroubacell€ Simc"lbc"l orinocensis multiflora h. B. K. OfF 219)

" Of. S. 496) 1 canemboul i (Cr.).
Arbre à écorce grise de forte tai Ile qui donne. en saison des

pluies. des fruits de la taille et de la couleur de la prune, consommés
crus.

KAlfDI A. et Nd.
v. Pencher. verser <du liquide), se pencher, se renverser. Se

dit de la manière dont une mère incline le corps de son enfant pour lui
donner de l'eau ou de la bouillie.

KAlfDU A ,)- d J,
n. Charme

habitations contre
uti l isé

les vols.
pour protéger les plant~tions et les

KAKELI A. et Nd.
n. Lllurélceae Cinnélmomllm zeylanicum blume. Cannelle sauvage ou du

commerce <Fr.).
L'écorce de cet arbuste est utilisée en tisane comme erzatz de

thé. Nombreuses utilisations rituelles et médicinales (en décoction pour
la circulation et la digestion. les rêgles douloureuses et les
refroidissements).

KAlfFU A.
v. Conserver d'une manière générale, préparer un aliment en vue

d'une conservation. Retarder la décomposition d'un cadavre pour
permettre les rites funéraires. êty. Français camphre.

KANIKI A.
n. Bouteille en céramique utilisée pour les libations d'eau aux

ancêtres.

KAliTASI A.
n. Esprits, divinité' maléfiques élisant domicile dans les

termitières. Si au cours d'un brulis. un cultivateur détruit par mégarde
une termitière, l'esprit qui l'habite peut se venger d'avoir été
dérangé en infligeant une maladie (un grand nombre de maladies peuvent
avoir une telle origine mais aucune n'est mortelle). Un rite d'offrande
de boissons (tafia, sirop), de flASI et de PAIHAN suffi t à se libérer de
cette influence néfaste. Chaque termitière a son KANTASI. Les KANTASI se
servent de la langue KUHANTI pour se faire comprendre. syn.
AKANTAHASI, AKANTAHASU, AKANTASI.

KANT! A.
v. Pencher, verser (du liquide). se pencher, se renverser. Se

dit de la manière dont une mère incline le corps de son enfant pour lui
donner de l'eau ou de la bouillie.
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KAPASI A.
n. Dasypodidae tatou (Fr.) cabassou (Cr.). Terme générique. La

chair du tatou est estimée.

KAPVlr'A A. et Nd.
n. Hydrochll.ri dae

(Fr. >.
Hydrochoenls hydrochaeris ClI.pybara, Cabiai

Le plus gros des rongeurs, pouvant atteindre cinquante kilos.
Son pelage est brun-rougeAtre. Animal nocturne et bon nageur, le cabiai
vit près des petits cours d'eau et des marais, se nourrit de racines,
d'herbes et de fruits. Cause des déprédations dans les champs de canne à
sucre, de manioc, de maïs, de dachines et les bananeraies. Sa chair,
très grasse, est estimée des Noirs Marrons, syn. WATA PAKILA.

KASABA A. et Nd.
n. Euphorbiaceae Xanihot utilissima Pohl manioc amer (Fr. >.

manioc, maipouri noir, 111lJïpouri rouge, manioc maïé, manioc cachiri,
manioc bois blanc etc <Cr. >.

Le manioc amer constitue l'une des bases de l'alimentation des
Noirs Marrons et des populations amazoniennes en général.

C'est un arbrisseau pérenne originaire de la région des Guyanes
mais largement répandu dans toutes les contrées tropicales humides et
équatoriales. Il peut atteindre deux à trois mêtres de haut. Il en
existe un grand nombre de variétés. Les racines de la plante se
tubérisent pour former des tubercules d'allure fusiforme, mesurant 20 à
60 centimètres de long et 5 à 15 centimètres de diamètre.

Un pied de manioc peut donner jusqu'à 5 à 6 kilos de tubercules,
voire davantage. La teneur en fécule peut varier selon la saison pour un
même plan de 15 à 30% et la teneur en eau de 80 à 65%. La plantation se
fait par une bouture qui émet un grand nombre de racines.

Le manioc est conplanté avec d'autres tubercules (dachines,
ignames), des courges, de la canne à sucre et du maïs. Il est mis en
terre à partir de novembre et jusqu'en janvier. L'extraction peut
commencer à partir du 8e mois qui suit la plantation c. à. d. en août­
septembre. La récolte peut s'étaler sur 1 an car ce tubercule se
conserve relativement bien dans le sol. Les Ndjuka sont très sensibles à
ses possi bi li tés de conservation sLl'i'" pied : les racines peuvent, nous
di t-on, rester trois ans en terre sans pourrir, lorsque les candi tians
climatiques sont favorables.

Le manioc est consommé sous forme de farine, de couac lKlt"AKAl de
bouillie (KASABA PAPA), de boulettes (AFIINGI> , de gateau (KASÀBA Kf!K(J),
de galette (BAKA KASABA). Le tubercule de manioc se conserve mal i au
delà de deux jours, il est impropre à la consonuna t ion. Il contient par
ailleurs, en quantité plus ou moins grande selon les variétés, de
l'acide cyanhydrique, qui est un toxique, Le rouissage, l'essorage, le
séchage, la cuisson et la torrefaction éliminent une partie importante
de cet acide. Il est enfin infesté par de nombreuses maladies à virus
et attaqué par les fourmis -manioc .
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Les rendements sont faibles mais réguliers, permettant une
consommation est à peu près constante au long de l'année.

Pour obtenir de la farine, les étapes de la préparation sont les
suivantes lavage, épluchage, rouissage, rapage, essorage, séchage,
broyage, tamisage. Outre la fécule, le tubercule de manioc contient des
vitamines (C notamment). ety. terme d'origine tupi. v. AFIINGI,
AGAIKUHA, APITI, DAI DONI, DONI, DONI AFIINGI. NGONA, DONI PAPA, VETI
KA5ABA, BITA KA5ABA. KA5ABA VA TA, KVAKA. MA TAPI, lfBOO, PAN, PEPE VA TA.

KASABA UPU A.
lac. Anneau métallique servant à contenir KVAKA sur la platine.

De KA5ABA = manioc et upu = cercle <de l'Anglais hoop = cercle).

KASABA VATA A. Nd.
lac. Ce terme désigne, au sens premier, le jus d'extraction du

mani oc amer cru obtenu par essorc1ge au moyen de la presse (cou leuvre) .
Une fois bouilli, il peut être utilisé pour cuire le poisson au pour
conserver le piment frais en bouteille (macération). Utilisé frais comme
poison (suicide) car contenant de l'acide cyanhydrique. Au sens second,
jus de cuisson du manioc amer servant à humidifier KVAKA au ALISI. De
plus en plus souvent remplacé par les bouillons industriels en cube.
Chez les Ndjuka du Bilose, cette préparation n'est plus du tout
utilisée. De KA5ABA:: manioc et VATA:: eau. syn. KA5IIPO.

KASI A.
n. Fromage. Il s'agit le plus sauvent de pâtes préssées: gouda

hollandais (édam, mimollette, maasdam) au fondues: fromage à tartiner.
ety. Hollandais kaas :: fromage.

KASIKA A.
n. Pulpe d'agrumes.

KASIIPO A.
lac. Ce terme désigne, au sens premier, le jus d'extraction du

manioc amer cru obtenu par essorage au mayen de la presse (couleuvre).
Une fois bouilli, il peut être utilisé pour cuire le poisson au pour
conserver le piment frais en bouteille (macération). Utilisé frais comme
poison (suicide) car contenant de l'acide cyanhydrique. Au sens second,
j us de cuisson du manioc amer servant à humidifier KVAKA ou AL ISI. De
plus en plus sauvent remplacé par les bouillons industriels en cube.
Chez les Ndjuka du Belose, cette préparation n'est plus du tout
util isée. syn. KA5ABA VA TA.

KASITDLI A.
n. Huile de ricin. syn. KA5TJOLI.

KASOO A.
n. Tasse à boire, petite casserole
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KASTJoLl A.
n. Huile de ricin.

KAVE

KASUN A. et Nd.
n. Anacardiaceae Anacardium officinale, occidentale, giganteum

L. cajou pomme cajou, noix cajou, cajoutier<Cr.) et <Fr. ).(I?])r.-t).
Cet arbuste, fréquernment cultivé en périphérie des village et

dans les abattis, produit, au bout de deux années, une pomme et une noix
qui sont comestibles. La pornme est surtout uti l isée pour "faire passer
un mauvais goût dans la bouche". La noix, au goût rappelant la
chataigne, est consommée torréfiée, étant toxique à l'état frais. Les
feuilles entrent dans la composition de divers remèdes. Récolte d'août à
décembre.

KATULJ A.
n. Katouri (Cr.) Sac à dos improvisé constitué par du feuillage

tréssé et servant, entre autres, à transporter de la nourriture. syn.
KA TUVl, PoToTO.

KAU A. et Nd.
v. Mâcher.
n. Vache, boeuf. éty. Anglais cow = vache.

KAU BOBl r"ATA A. et Nd.
n. Lait de vache.

eau.
De KAU = vache, BoBI = sein, pis et VATA =

KAU KEN A. et Nd.
lac. Mâcher de la canne à sucre. On mache la tige et l'on

recrache la pulpe.

KAU FEE A. cJ NJ.·
n. J. C. Espèce d'abeille méllifère. Son miel est consornmé. Il

existe deux espèces d'ab,ülles dont on consomme le miel : TJANDAAHAN et
KAufEE.

KAUKENJ A. et Nd.
lac. Chewing-gum. syn. SJNGoHU

KAVE A. vI' Iii.
n. Terre en jachère.
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UVI A.

KIl

KEK A.

le jus.
boisson

n. Tampon à récurer la vaiselle. Autrefois confectionné avec de
la fibre de noix de coco ou des feuilles de canne à sucre. De nos jours
le plus souvent importé. syn. KAAfII, SAAfr/A.

KEE A. et Nd.
v. Pleurer.

KEE~ A. et Nd.
loc. Astrocaryum para1Mca (XART. >
Petit palmier acaule dont le fruit est consommé cru après qu'on

l'ait épluché ou bien soumis au feu pour en faire éclater le péricarde.
Ses feuilles servent à tresser les parois des cases. De KEE = pleurer et
HAKA = épine. syn. BUGU.

et Nd.
n. Gramineae Saccharum officinarum L. canne à sucre (Fr.>.
La tige est consommée à l'état frais ou préssée pour en extraire

Celui-ci fournit après fermentation durant une semaine. une
faiblement alcoolisée réservée aux jours de fête.

KEK VATA A. et Nd.
n. Jus de canne à sucre. La consommation de KEN VATA est

fortement déconseillée aux femmes nouvellement accouchées sous peine de
pertes vaginales.

Il existe deux modes d'extraction:
- par pression. C'est la technique ordinaire.

par broyage au pilon. C'est la technique traditionnelle
employée pour confectionner le jus de canne destiné aux cérémonies des
secondes funérai Iles : Les tiges sont disposées à l' intérieur d'une
pirogue réservée à cet usage. Le broyage est effectué par de jeunes
hommes. Les fibres sont mise à cuire dans de l'eau. On recueille le jus.
La cuisson est, elle aussi, réalisée par les hommes.

KEN VATA est une boisson des jours de fête. C'est aussi un
boisson rituelle. De KEN = canne à sucre et fr/ATA = eau.

KETE A.
n. Bouilloire. Tout récipi&nt utilisé comme tel.

KETEE Nd.
n. Bouilloire. Tout récipi~nt utilisé comme tel.

KIBI A.
v. Cacher, ranger.

KIl A. et Nd. ,
~ Tuer. @ty. Anglais kill = tuer.
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KIIFAYA A. et Nd.
n. Vitétceae Cissus sicycides L. (MS 595).
Le fruit de cette plante est consommé. De KIl = tuer et FAYA =

feu.

KIIKII A. et Nd.
v. Fouetter.
n. Fouet, batteur de CU1Slne. Constitué d'une tige portant

quelques feui Iles à son extrémité et que l'on fait tourner entre les
mains jointes. ety. Bantu kii = tourner. syn. KIlKI I TIKI.

KIIKI KAABU
loc. I. C. Variété de crabe fréquentant les petites rivières. Sa

chair est consommée. De KIlKI = petite rivière et KAABU = crabe.

KIIKII TIKI A.
n. Fouet.

fixée une branche
Baton avec lequel
syn. KIlKIl.

Const i tué d' une tige à l' extrémi té de laquelle est
provenant d'une plante du même nom (non-identifiée).
on remue la nourri ture. éty. Bantu kii = tourner.

KIINGO A.
n. Piège à trébuchet utilisé pour capturer des proies de taille

importante : HE, PAKILA, PINGO.

KIIX VATA Nd,
loc. Colostrum. La sécrétion mammaire précédant la montée de

lai t ne doit pas être absorbée par le nouveau-né. De KI IN = clair et
VATA = eau.

KIXBOTO A. et Nd.
n. Sapotaceae Pouterill surinllmensis EYNA (NF 221).
Peti t arbre sauvage à écorce blanche dont le fruit comestible

est consti tué par une baie orange globuleuse à pulpe jaune. C'est un
arbre de forêt commun en Guyane et au Surinam. éty. Bantu kiboto =
arbre.

KINA A. et Nd.
n. Prohibition à caractère magico-religieux. Interdit.
Les interdits alimentaires, dont la transgression conduit à des

châtiments pouvant aller jusqu'à la mort par empoisonnement, sont de
deux sortes :

- interdits collectifs, en nombre limité, s'appliquent à tout ce
qui est OGII, c'est à dire nuisible à l'homme: serpents, caïman, grands
fauves, oiseaux de proie, animaux ou végétaux tachetés (risque de
contracter la lèpre). Ces KINA sont dits Ndjukll (ou Al uku) llbi kina tu
dllti" : "les Ndjuka (ou les Aluku) ont un interdit pour cela".
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interdi ts personnels, très nombreux. Se transmettant à
l'intérieur d'un lignage. On distingue les interdits se transmettant en
ligne agnatique ŒflASI KINA, DA KINA, TATA KINA), ceux d'origine
ancestrale <NENSEKI KINA), ceux liés à un esprit du lieu <BON GADU
KINA), ceux associés à la médiumnité, ceux liées à la gémelleité
(TflELENGE KINA, TWELENGI). Parmi ces interdits, certains sont ?ermanents
parce que dérivant d'un rapport durable à une entité spirituelle ( RflASI
KINA, TWELENGE KINA) .

Les KINA peuvent affecter le nouveau-né mais ne sont
généralement détectés qu'après qu'il soit sevré. S'il s'avère qu'il sont
en trop grand nombre, on peut tenter d'en libérer l'enfant grâce A des
remèdes qui varient pour chaque aliment mais l'un d'entre eux au moins
lui restera. Si la mère constate que l'enfant réagit mal à
l'introduction d'un aliment, elle est portée à l'attribuer.à son KINA.
Les parents recherchent les KINA de leurs enfants en rapprochant la
nature de la nourriture consommée et les troubles éventuels. Il existe
des procédés divinatoires permettant de confirmer ces déductions. Seuls
les jumeaux, qui sont considérés comme à part des autres hommes, ont un
KINA dès la naissance.

Certain KINA ne sont que temporaires, affectant un individu dans
une situation transitoire : femme en couche, femme ayant ses règles,
individu en deuil etc ...

Les interdits alimentaires les plus fréquents ont trait aux
viandes, poissons, légumes et fruits rouges tel la ci trouille ou la
papaye. Il est rare que l'on soit soumis A un KINA portant sur un
tubercule, féculent ou légume cultivé dans un abattis; 11 n'existe pas
de KINA portant sur un aliment de base : riz ou manioc.

Outre les interdits alimentaires, les Noirs Marrons dont le
régime alimentaire est pourtant peu diversifié, éprouvent du dégout pour
certains aliments, variables selon chacun. On entend souvent "je ne
mange pas de celA" pour des aliments qui ne sont nullement interdits.

La matière brute, les choses inanimées peuvent aussi être soumis,
A )fINA. Ainsi, tel OBIA ne doit pas être mis en contact avec le métal,
tel autre avec le citron, le savon, le sel, le poivre qui le polluerait
et en détruirait la force. syn. TEEFU. ety. Bantu nkinda = force
occul te. V. DA KINA, BON GADU KINA, GAAN KINA, OGI, TEEFU.

KINA DEI A. tJ' JlI.. .
loc. Jour de repos de la divinité locale. Jour de la semaine du­

rant lequel certaines activités, certains comportements <activités
agricoles notamment), sont prohibés pour das raisons religieuses ou
rituelles liées à la divinité locale. Chaque région, chaque localité a
son KINA DEI. Le vendredi est un KINA DEI pour l'ensemble des Aluku.
C'est durant cette journée que les hommes vont chasser.

KIKPULI A.
n. Ara chloroptera ara (Fr.). La chair de ce grand perroquet à

ailes vertes est estimée.
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KISI A. et Nd.
v. Attraper.

KOKONOTO ALISI

KITIKOOXA A.
n. K"ll conidae Hicrdstur gil vicoll is VIEILLOT. fauconnet de 1ô

Guyane (Fr. J. Cette espèce, fréquente .jans le ba3sin du Maroni, est
consommée. syn. t1SJ J.

KOBA A. J,/J..
n. ?0":it:.= cuvl?tte en émail utilisée comme récipient de

nourr;" ':IJ:-"=. éty. Anclais cup = coupe, tasse.

KOFJ A. J",;d.
n. Café. ety. Anglais coffee = café ou hollanda~s koffie café

KOI A. vi AlJ.
n. Cage utilisGe pour maintenir un dnimal en captivité.

KOKI A. et Nd.
n. oOJisinier.

KOKO Nd.

1
ety. hollandais kok = cuisinier.

n. Boule de la tai Ile d' une noix de coco. Uni té de mesure de
volume utilisée dans la posologie de certains remèdes traditionnels.

KDKOBE tlEEKD A.
lac. I.C. syn. BWASJHAN WEEKD. Son fruit est consommé.

KDKDNDTD A.
loc. Arecaceae Cocos nucifera L.
La noix du cocotier fournit plusieurs produits alimentaires.

C'est un aliment complêt, substitut de la viande, des oeufs, du lait,
riche en vitamines A, BI, B2, C.

L'amande à l'état d'embryon donne le "lai t de coco", consommé
tel quel ou entrant dans diverses préparations. A l'état solide, la
pulpe est consommée rapée. crue ou cuite. Elle fournit aussi un beurre
et une huile. éty. Anglais coconut = noix de coco.
V. KDKDNDTD ALJSJ, KDKDNDTD PAPA.

KDKDNDTD ALISI A.
loc. Riz gras cuit à l'eau et à la pulpe de noix de coco salée

Dans une variante ndjuka, on extrait le jus de la pulpe de coco
sans conserver cette dernière. On fait cuire le riz dans ce jus. Souvent
apprété avec du poisson frit. De KDKDNDTD = noix de coco et ALISI = riz
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KDKDNDTD FA TU A,
lac. Huile de coco dont l' emploi est alimentaire et médicinal

<lutte contre la fièvre). Pour confectionner 11 huile de coco on utilise
des noix sèches. L'albumen est rapé et mis à macérer plusieurs heures
dans l'eau. On récupère la matière grasse qui surnage et on la fait
chauffer ("pour enlever l'odeur"). Quand l' huile s'est éclaircie, on
retire du feu et on filtre. De KDKDNDTD = noix de coco et FATU = huile,

KDKDNDTD KUKU A.
lac. Gateau à base de pulpe de noix de coco. De KDKDNOTO = noix

de coco et KUKU = gateau.

KDKONOTD PAPA A.
lac. Bouillie de pulpe de noix de coco rapé€!. Aliment pour

jeunes enfants, aliment de sevrage. De KDKONDTO = noix de coco et PAPA =
boui 11 ie.

KDKDUDU A. et Nd.
n. Ancistrus sp. goret-fouet <Cr. J.
Poisson classé dans la catégorie WAA lt'AA et dont la chai r est

consommée.

KDLDBIA A.
n. Variété de vairon capturée et consommée par les enfants. syn.

AFDDSD. BAAU SABI, ASABI, AGUDU EDE.

KDLDHATA A.
n. Procllilodus sp. coumat", <Cr. J.
Poisson comestible.

KDLOPU A.
v. Battre, fouetter un produit alimentaire (oeufs par exemple).

KDL USU A. al- AlJ..
n. Fièvre, frissons dus à la fièvre. éty. hollandais koorts =

fièvre.

KDKIKI A.

n. Bol en verre ou porcelaine utilisé pour contenir de la
nourriture.
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KOXU

KOMU A.

KONKONI

n. Arecaceae Oenocarpus bacaba HART. caumou (Fr.) (Cr. ).
Ce palmier est très répandu en forêt dans la région du Maroni et

planté dans les villages à proximité des cases. Le fruit du palmier
caumou est consommé de décembre à juin avec un maximum en mars. La pulpe
fourni t, par broyage et trituration des fruits dans l'eau chaude puis
tamisage, une bouillie fluide di te lait de caumou, très nourrissante
parce que riche en lipides, calcium, phosphore, vitamines A et C. Le
fruit du palmier caumou fournit aussi une huile.

Pour confectionner l'huile de caumou on utilise les fruits mûrs
<noirs) auxquels on ajoute quelques fruits verts qui donneront à l'huile
sa couleur. On verse de l'eau bouillante sur les fruits; on laisse
reposer puis on vide l'eau. On renouvelle l'opération quatre à cinq fois
de manière à attendrir le fruit et à séparer plus facilement la pulpe,
sans extraire le lait <pour l'obtention duquel l'eau doit être seulement
tiède). Les fruits sont ensui te pilés. On enlève les noyaux et l'on
laisse la pulpe repàser au soleil. On chauffe cette préparation sur une
platine puis l'on verse dans une couleuvre spéciale <de plus petite
taille que celle réservée au manioc). On tire violemment sur une
extrémité pour compresser. L'huile s'écoule de la couleuvre.

KOXUKOHU A. et Nd.
n. Cucumis sativus concombre (Fr.) concombre-salade, concombre­

piquant, IIJélssissi, concombre-torchon etc... (Cr.). Plante annuelle à
fleurs jaunes, riche en vitamines et sels minéraux. Il en existe
plusieurs variétés que les Noirs Marrons cultivent parfois. Le concombre
est cueilli très mur. La pulpe est cuite à l'eau, les graines sont
conservées pour être remises en terre.

KONDE PEPE Nd.
loc. Aframomum melegueta grains de Guinée (Fr.) Solanaceae

Capsicum frutescens L. piment (Fr.). Entre dans la composition de PEPE
VA TA. De KONDE= village et PEPE = poivre.

KONIKONI A.
n. Dasyprocta azarae aguti agouti (Fr.) gouégoué (Cr.).
Rongeur de la taille d'un gros lapin, se nourrisant de racines,

fruits et graines. Il affectionne la forêt secondaire et les plantations
de manioc. Sa chair, très fine, est appréciée. êty. Hollandais konijn =
lapin ou Anglais coney = lapin.

KONKONI A. et Nd.
n. Dasyprocta azarae aguti, Dasyprocta aguti L. agouti (Fr.)

gouégoué (Cr.).
Rongeur comestible de la taille d'un lapin et au poil chatain­

brun, affectionnant la forêt secondaire pt ~es plantation~ de manioc, de
maïs et de canne à sucre. 3a chair, très fine, est appréciée. éty.
Hollandais koninj = lapin - ou Anglais coney = lapin.
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KDNNTD A.
loc. Arecaceae Cocos nucifera L. cocotier, noix de coco <Fr.).
La noix du cocotier fournit plusieurs produits alimentaires.

C'est un aliment complet, substitut de la viande, des oeufs, du lait,
riche en vitamines A, B~, B2, C.

L'amande à l'état d'embryon donne le "lai t de coco" 1 consommé
tel quel ou entrant dans diverses préparations. A l'état solide, la
pulpe est consommée rapée , crue ou cuite. Elle fournit aussi un beurre
et une huile. De KDKD = cocotier et NDTD = noix (forme contractée).

noix. syn. KDKDNDTD. V. KAKANDTU, KDKDNDTD, KDKDNDTD ALISI, KDKDNDTD
PAPA.

KDNSAKA UVII Ail.
loc. Piperaceae Pepironia pellucida Œ.) HBK (MS 39I.v herbe li

couresse, salade-soldat (Fr. >.
Petite plante herbacée à fruits globuleux de très petite taille.

Elle est mangée crue en salade mais son usage est aussi médicinal : maux
de tête, hypertension artérielle. L'emploi de Peperomia pellucida pour
soigner l'kypertension artérielle est un emprunt à la médecine
traditionnelle créole de Guyane. La sève obtenue en froissant les
feuilles est appliquée sur les mycoses des doigts de pied <pied
d'athlète). En usage rituel, elle est utilisée sous forme de bains,
mélangée à Pri va lappulacea <SUJrŒE UIJI 1). De KDNSAKA = pied d'athlète
<mycose) et UfrlII = feuille.

KDNSAKA flIWII A.
loc. Piperaceae Pepiromia pellucidtl Œ.) HBK (HF 148) (HS 394)

herbe li couresse, salade-soldat (Fr.).
Petite plante herbacée à fruits globuleux de très petite taille.

Elle est mangée crue en salade mais son usage est aussi médicinal : maux
de tête, hypertension artérielle. L'emploi de Peperomia pellucida pour
soigner l'hypertension artérielle est un emprunt à la médecine
traditionnelle créole de Guyane. La sèvo obtenue en froissant les
feuilles est appliquée sur les mycoses des doigts de pied <pied
d'athlète). En usage rituel, elle est utilisée en bain mélangée à Priva
llJppulacea <SU1Œ UIJI>. De KDNSAKA = pied d'athlète <mycose) et VIVII =
feuille.
KOO A. et Nd.

v. Calmer.
n. Choux vert Brassica oleracea. Riche en vitamines B, C et K.

Les Noirs Marrons en mangent mais n'en cul ti vent pas. éty. Hollandais
kool = chou.

n. Tortue. Terme générique désignant les espèces continentales
et aquatiques. Leur chair <notamment les pattes) et leurs oeufs sont
consommés. La chair de la tortue est utilisée dans de nombreuses
cérémonies traditionnelles. Cet animal est souvent l'objet d'un interdit
alimentaire individuel. éty. Ewé ko, oklo, eklo = tortue <terme
générique) .
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adj. Froid, fade, sans force vi tale <comme les offrandes
alimentaires aux ancêtres et divinités>. éty. Anglais co1d = froid.

KOO ATI A.
v. Calmer <son coeur>, se calmer.
loc. Begoniaceae Begonia G1abra AUBL. (JrfF 116)

(Cr. ).
salade-tortue

Petite plante epiphyte croissant sur les troncs d'arbre dans les
endroits humides et dont les feuilles, charnues et luisantes, sont
consommées crues en vinaigrette. Elle a aussi un usage médicinal et
rituel <décoction de feuilles en bains>. De KOO = calmer et AT! = coeur.

KOOFAYA A. et Nd.
loc. Charbon de bois. Dp KOO = froid etFAYA = feu. Nombreux usages ritu(

KOO SITON A.
loc. OrthoJl1ene schoJl1burgkii (XIERS) BARN et KRUCK (HF 223>.

Liane sauvage commune le long des cours d'eau de Guyane, aux fruits
oblongs de couleur orange lorsqu'ils sont murs. Le mésocarpe du fruit
est comestible. De KOO = tortue et SIrON = testicule.

KOOXATA A. J AIl.,
n. Prochilodus sp. cou11Jâta (Cr. ~

La chair de ce poisson pst appréciée.

KOOKIKI Nd.
n. Bol en verre ou en porcdaine utilisé pour contenir de la

nourrit.urp.Les bols de couleur blanche sont utilisés pour contenir les OBli
âestinés à des pratiques magico-religieuses.
KonNS.~KA TIf/II A. et Nd. (MS 102)

10c. Piperaceae PepiroJl1ia pellucida CL.) HBK OfF 148) herbe à
couresse, salade-soldat (Fr. J.

Petite plante herbacée à fruits globuleux de très petite taille.
Elle est mangée crue, en salade. Son usage est aussi médicinal : maux de
tête, hypertension artérielle. L'emploi de Peperomia pel1ucidà pour
saigner l'hypertension artérielle est un emprunt à la médecine
traditionnelle créole de Guyane. La sève obtenue en froissant les
feuilles est appliquée sur les mycoses des doigts de pied (pied
d'athlète>. En usage rituel, elle est utilisée en bain, mélangée à
Priva 1appulacea <SUME U'JI>. De KOONSAKA = pied d'athlète <mycose> et
Ut'II = plante.

KOONSAKA YIYII A.
10c. Piperaceae Pepiromia pellucida CL.) HBK OfF 148) herbe à

couresse, sa1ade-so1délt (Fr. '.
Petite plante herbacée à fruits globuleux de très petite taille.
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Elle est consommée crue, en salade. Son usage est aussi médicinal : maux
de tête, hypertension artérielle. L'emploi de Peperomia pellucida pour
soigner l'hypertension artérielle est un emprunt à la médecine
traditionnelle créole de Guyane. La sève obtenue en froissant les
feuilles est appliquée sur les mycoses des doigts de pied <pied
d'athlète). En usage rituel, elle est utilisée en bain, mélangée à
Priva lappulacea <SUME UV/l>. De KOONSAKA = pied d'athlète <mycose) et
VIVI l = plante.

KOPI A.
n. Petite tasse en céramique ou porcelaine utilisée pour boire.

éty. Anglais cup = tasse.

KORU Nd.
n. Brassica oleracea, chou vert

et K. Les Noirs Marrons en mangent
Hollandais kool = chou.

KOBE Nd.

(Fr. >. Riche en vi tamines B, C
mais n'en cultivent pas. éty.

n. Bixaceae Bixa orellana L. roucou, roucouyer (Cr. et Fr.).
Le roucou est planté par les Noirs Marrons. Les graines, de

couleur rouge, servent à colorer et aromatiser les sauces. La teinture
de roucou, à base de poudre extraite des grai nes et dissoute dans de
l'huile de KAAAPA, est utilisée pour faciliter le sevrage: la mère s'en
badigeonne en croix le bout des seins pour" [<'tire peur" au nourrisson.
Elle est également utilisée pour oindre et frictionner les chiens afin,
dit-on, de les protéger contre les parasites et les rendre plus aptes à
la chasse. Syn. AKUSUVE. V. HONTI DAGU, KAHAPA ..

KOSUBANTI A. et Nd.
n. Papllionaceae Vigna sinensis haricot chinois (Cr.). Est

consommé par les Noirs Marrons. La culture du haricot chinois est un
emprunt récent à la société créole.

KOTI A. et Nd.
v. Couper.

KOTI ALISI A. et Nd.
lac. Moissonner le riz.

KOTI FISI A. et Nd.
loc. Pêcher de nuit, à la lampe. lit. "couper le poisson".

KOTI lŒN A. et Nd.
loc. Couper la canne à sucre.

KOTI NYANYAN A. et Nd.
loc. Partager un plat cérémoniel. syn. PAA TI NYANYAN.
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KOTU AT! A.
loc. Begonia Glabra (HF 116) salade-tortue (Cr.).
Petite plante epiphyte croissant sur les troncs d'arbre et dont

les feuilles, charnues et luisantes, sont consommées crues en
vinaigrette. ~lles ont aussi un usage rituel (bain).

KPAKPA ~è.

n. Canard. Terme générique.
Les canards sont souvent ache~és sur la rive française par les

Ndjuka du Surinam. ljr=. contr:buent surtout à l'agrément du décor
naturel.

KPOKPO Nd.
n. Boulettes de manioc Nanihot utilissima préparées à partir de

pulpe essorée à la couleuvre (DON]) puis séchée. Les boulettes sont
pétries à la main et jetées dans l'eau bouillante. Le produit se
présente sous la forme de petites boules grumeleuses à consistance
gélatineuse. Cette préparation accompagne souvent le poisson. Par
extension, ce type de préparation en général, qu 1 elle soit à base de
manioc ou de blé <BOLON AFI INGJ). éty. Akan Èoko = boui llie Ewé koko =
plat de mil bouilli. V. AFIINGI, BOLON AFFINGI, DONI. syn. KWOKWO.

KUBI A.
n. Stelliger sp. acoupa, acoupa-courtine. acoupa-aiguille.

acoupa-canal. acoupa-crevette, acoupa-celeste. acoupa-blanc. acoupa­
rouge, acoupa-cheval (Cr.). Poisson le plus répandu en Guyane, pesant de
500 à 600 grammes. Il en existe un grand nombre de variétés, dont
certaines remontent les estuaires.

KUKU A. et Nd.
n. Gâteau de fabrication locale, à base de banane douce, de

plantain, de farine de riz, de pâte d'arachide. Biscuit du commerce.

KUKJfI A.
n. Hoplosternum littorale atipa rouge <Cr.).
Variété de poisson ATIPA de petite taille et à cuirasse

rougeâtre. Poisson consommé. syn. KWIKWI V. BATA.

KUXA A.
v. Déféquer, locher des vents.

KUXAKU A. J- ,Id.
n. Atta sp. Fourmi-manioc. ((j.)d(M.-.).
Cet insecte cause des dégats "importants aux cultures, notamment

au manioc. Il en existe plusieurs espèces; l'une est consommée.
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KUXALU A. et Nd.
n. Nyletes pacou ou Nylopus rhomboidalis dit en créole coumarou

(Cr. >.
Il s'agi t d'un poisson long de 45 cm et plat (en forme de

turbot) d'une trentaine de centimêtres de diamètre. On le pêche surtout
en saison des pluies. V. NYENFU.

KUXAKTI A. et Nd.
n. Divinités bienveillantes, portant assistance aux hommes)

incarnées dans le jaguar. Un esprit KUNANTI peut posséder l'être humain
qu'il aime.Le culte rendu aux esprits de la forêt, au cours duquel sont
présentées des offrandes constitués par des produits alimentaires,
occupe une place importante dans la magie des Noirs Marrons. ety.
coromantin ;"région du pays ashanti. V. DEESI, OBIA.

KUXA YALI A.
n. Euxenura maguari.
Oiseau échassier d'un métre de hauteur dont la chair est parfois

consommée. syn. ADJANGO.

KUNANA Nd.
loc. Arecaceae Astrocaryum sciophilum (NIG.) PULLE mourou-

mourou (Cr. >.
Le fruit de ce palmier est consommé après séchage au soleil. Il

sert aussi à confectionner une huile. Les palmes sont tréssées pour
servir de parois aux cases. syn. BUGA KUNANA.

KUInJ A. et Nd.
n. Malédiction pesant sur un 1ignage à la sui te d' une offense

grave faite à une divinité ou un défun't. Trois catégories de divinités
peuvent exercer un KUNU :

- PAPA GANT si un anc~tre en ! igne mi'l.ternelle a tué un serpent.
- ANPUKU à la suite de l'abattage d'un ar~re abritant l'une de

ces divinités. On offre aux AHPUKU de la nourriture: rhum, bière, riz.
- AKANTANASU pour avoir détruit une termitière occupée par une

divinité.

KUSII A. et Nd.
n. I. C. Petit singe classé dans la catégorie NONGI, dont la

chair est consommée. syn. OSII, NAKWI, KWATA SWAGI.

KUSU A.
v. Ecraser, broyer. Terme de cuisine.
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KUSUVE A. et Nd.
n. Bixaceae Bixa orellana L. Roucou (Cr. et Fr.).
Le roucou est planté par les Noirs Marrons. Les graines, de

couleur rouge, servent à colorer et aromatiser les sauces. La teinture
de roucou, à base de poudre extrai te des grai nes et dissoute dans de
l'huile de KARAPA , est utilisée pour faciliter le sevrage: la mère s'en
badigeonne le bout des sei ns en croix pour /1 faire peur" au nourrisson.
Elle est également utilisée pour oindre et frictionner les chiens afin,
dit-on, de les protéger contre les parasites et les rendre plus aptes à
la chasse. Syn. AKUSUWE, KOBE. V. HONTI DAGU, KA RAPA , KOBE.

lffectionne les marécages à palmeraies,
très facile en raison de son vol lent et
V. PAAKA.

KUYAKI A. et Nd.
n. Ramphastos toco spp.

toucan (Fr.).
Ce gros oiseau, qui

constitue un gibier estimé et
de son caractère peu farouche.

ou Pteroglossus spp.· criard (Cr. )

KUTAKU A. et Nd.
n. Hazama guazoubira daguet-gris <Fr.) cariacou
n. Odocoileus virginianus cerf de virginie

cariacou (Cr.~ La chair de ce cervidé est consommée.

KUYA A.
adj. Insuffisamment cuit, à moitié cuit.

<Cr. ).
(Fr. ) biche,

KY.AAKU Nd.
n. Leporhinus frederici carpe (Cr.).
Il est fréquent que ce poisson soit l'objet d'un interdit

alimentaire associé à BON GADU (esprit du lieu à l'origine de la venue au
monde d'un être humain).
KYAKA A. et Nd.

n. Farine de manioc torréfiée couac (Cr.). L'une des bases de
l'al imentation des Noirs Marrons et des populations amazoniennes en
général. Représente les 2/3 de la consommation de manioc amer. Se
présente sous forme granulée et deshydratée. Se conserve bien <plus d'un
an en récipient hermétique) ce qui constitue un avantage considérable
sur les autres préparations. En raison de ~es facilités de consommation,
c'est l'aliment par excellence du chasseur, du canotier, du voyageur, du
migrant. K'rIAKA est déconseillé aux jeunes enfants parce quelourd à
digérer.

La technique de préparation est commune à l'ensemble des
population de la région amazonienne : lavage et épluchage des racines,
rouissage parfois pendant plusieurs jours dans l'eau froide <pour
éliminer une partie de l'acide cyanhydrique), rapage <le grageage est
une opération longue et pénible), repos de la pulpe pendant trois jours,
essorage à la couleuvre pendant une demie-heure pour éliminer le résidu
d'acide cyanhydrique, incorporation en quantité plus ou moins
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importante de levain constitué par de la pate fermentée, repos du
mélange(12 heure), séchage et tamisage. Le produit est ensuite torréfié
sur une platine préalablement hui lée <large plateau métall ique
circulaire placé au dessus d'un foyer). La farine est constamment
brassée à l'aide d'une spatule à long manche PALI ou AKDLD. La cuisson
<l à 2 heures environ) élimine les résidus de composante toxique. Le
rapport couac/tubercule est égal à 22%.

Dans le plat le plus simple. on se contente d' humidifier le
couac à l'eau, juste avant le repas. On peut y ajouter huile, bouillon
de volai lIe ou de boeuf en cube. Il est associé à la viande et au
poisson ou bien encore consommé assaisonné au jus tiré des fruits des
palmiers pinot (APDDD et KDHU. Donné aux enfants à partir de huit mois,
accompagné de jus de viande ou de poisson. L'abus de KVAKA est censé
entrainer des troubles gastriques.

KV.AL4 UPU A.
loc. Anneau métallique servant à contenir KVAKA sur le platine.

KVAKLOSU A. et Nd.
n. Flocons d'avoine. Les flocons d'avoine sont consommés cuits à

l'eau et sucrés. Ils ne sont jamais salés. On leur attribue la propriété
de faciliter la montée de lait aussi les consei lle~t-on aux femmes
venant d'accoucher. éty. Anglais quaker oats = nom de marque de flocons
d'avoine.

KVAKULOSU Nd.
n. Flocons d'avoine. Les flocons d'avoine sont consommés cuits à

l'eau et sucrés. Ils ne sont jamais salés. On leur attribue la propriété
de faci liter la montée de lait aussi les consei lle-t-on aux femmes
venant d'accoucher. éty. Anglais quaker oats = flocons d'avoine.

KVAllA A. et Nd.
n. Leporinus fasciatus carpe rouge (Cr.). La chair de ce poisson

est consommée. Fait assez fréquemment l' obj et, chez les Ndj uka, d' un
interdit alimentaire associé à BDN GADU (esprit du lieu i l'origine de
la venue au monde d'un ~tre hu~ain.

KVAPIPI A.
n. I.C. Variété de faucon. Sa chair est parfois consommée. syn.

KITIKDDKA, ASII.

KVASlXAXA A. Jo '/a,
n. Hemiodus quadrimaculatus carpe verte (Cr. J.
Poisson dont la chair est consommée.

KVASIXXA A. if J.!d·
n. Hemiodus quadrimaculatus carpe verte (Cr. J.
Poisson dont la chair est consommée.
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K...ATA A. et Nd.
n. Ateles paniscus Atèle (Fr. J singe-araignée, couata (Cr. J,

Ce singe, de tai lIe moyenne, affectionne la forêt primaire à collines.
Sa chair est consommée et l'on recueille sa graisse qui est utilisée en
cuisine sous forme d'huile. La consommation de KWATA est souvent
interdite aux jumeaux et aux enfants qui les suivent dans l'ordre de
naissance. Période de chasse la plus favorable d'avril à juillet.

KYA TA KAXAH A. et Nd.
1oc. I. C. Légumi neuse ors 434) Son fruit est consoI11J1Jé.

K...A TAAPAA TU A,
n. I.C. 5apokai. Le fruit est consommé.

K...ATA S"'AGI A.
loc. I. C. Singe du genre NONGI dont la chair est consommée.

syn. 05II, NAKWI, KUSII.

KYEDEFI A. et Nd.
n. Syndrome de Ilüllnutrition infantile dèc!anché par un sevrage

brut~. Lp~3 troubles manifestés par un nourrisson brutalement sevré, en
raison d'une nouvelle grossesse par une mère qui ignorait son
état, sont imputés à un "empoisonnement" accidentel' par le lait. Le
lai t de femme enceinte est réputé mauvais pour l'enfant parce que "bu"
par le foetus. Il a ainsi perdu toute sa force. V. BOBI VA TA, 5050 VA TA.

adj. Faible, fragile, affaibli. S'emploi pour qualifier un
enfant ou une personne âgée.

(Cr.). Variété de
rougeâtre. Poisson

atipa rouge
à cuirasseet

KYEDEFI PIKIN A. et Nd.
loc. Etat pathologique d'un jeune enfant qui a bu le lait de sa

mère enceinte, celle-ci ignorant son état. Par crainte de ce que le lait
"bu" par le foetus ne rende l'enfant malade, la mère le sèvr:e
brutalement. La procédure peut déclancher un syndrome de malnutrition,
attribué à un mauvais sevrage. L'enfant est chétif, abattu, il marche
tardi vement. La rupture affecti ve qu' impl ique le sevrage constitue un
facteur important du syndrome. V. KVEDEFI.

K"'IK"'I A. ~ Ili.,
n. Hoplosternum littorale

foisson ATIPA de petite taille
consommé. syn. KUKWI V. BATA.

KWOKWO Nd.
n. Boulettes de manioc Nanihot utilissima préparées à partir de

pulpe essorée à la couleuvre (DON/) puis séchée. Les boulettes sont
pétries à la main et jetées dans l'eau bouillante. Le produit se
présente sous la forme de petites boules grumeleuses à consistance
gélatineuse. Cette préparation accompagne souvent le poisson. Par
extension, ce type de préparation en général, qu'elle soit à base de
manioc ou de blé (BOLON AFIINGJ). éty. V. AFIINGI" BOLON AFIINGI, DONI.
syn. KPOKPO.
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LEBI BDTOO

LAI A.J,/J,
n. Ail. L'ail est utilisé de plus en plus fréquemment par les

MarronsChez les Ndjuka du bilose, l'ail est le plus souvent uti­
lisé comme remède contre les forces maléfiques. éty. Français ail.
LALA A. et Nd.

adj. Cru (apposé à cuit).

LAXPE A. d-N4.
n. Appontement, dégrad (Cr.), Lieu de pêche favori des femmes et

des enfants. ety. Anglais landing-place = appontement. syn. LAKPEESI.

LAXPEESI A. J A/).
n. Appontement, dégrad (Cr. >. Lieu de pêche favori des femmes et

des enfants. ety. Anglais l~nding-place = appontement. syn. LAKPR

LAlfGA A. eJ" Ali,
n. Abri ouvert à usage de cuisine pour la préparation de

certains produits. On y prépare K~AKA et PINDA. Autrefois en palmes, de
nos jours en tôle.

LUSI A.
n. Lance utilisée pour chasser. éty. Anglais lance = lance.

LASI A.
n. Postérieur.

LAU A.,/~,
adj. Affamé.

LAU A. et Nd.
adf. Fou dément. Qualifie un individu possédé qui entre en

convuls~ons. '

LEBI A. et Nd.
n. Foie. éty. Anglais liver = foie,
adj. Rouge (ou orange).

LEBI AIN A.
loc. I.e. Poisson de grande taille dont la chair est consommée.

De LEBI = rouge et AIN = oeil. syn. ABONE, TUKUNALI.

LEBI BDTOO Nd.
n. Beurre. syn. BDTOO , BOTO.
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LEBI BUBU A.
n. Felix eoneolor eougar, puma (Fr.) tig'rouge, tig'tehou boulé

(Cr. ).
Le puma est, avec le jaguar, le plus gros prédateur de Guyane.

Sa chair n'est pas consommée par les Noirs Marrons. De LEBI = rouge et
BUBU = fauve.

L~I IGI A. cl ud,
loe. Jaune d'oeuf. De LEBI = rouge (ou orange) et IGI = oeuf.

LEBI POTASI Nd.
loe. Médicament tonique du commerce autrefois apprécié des

Ndjuka du BILOSE comme remède polyvalent.

L~I TOl/GO A.
n. Xyrtaeeae Hyrcia eumeta (AUBL.) De (XP 182).
Arbuste ripicole produisant des baies ellipsoïdales de couleur

noire à maturité. Ce fruit est comestible et sert d'appât de pêche. De
LEBI = rouge et TONGO = langue. syn. DONDOUKU, PAAriISI BEESI.

LEBI flEKO A. d'II.
Himosaeeae Inga alba, bourgoni, pezizifera (X.S. 114) buguni

(Cr.) .
Cet arbre a un usage médicinal. L'écorce fraîche appliquée sur

une blessure aurait des propriétés hémostatiques. En infusion contre les
dérangements intestinaux. Aussi utilisé en charpenterie nautique (coque
de pirogue).

LEBI flEEKO A.
Himosaceae Inga alba, bourgoni, pezizifera buguni (Cr.).
Cette plante a un usage surtout médicinal. L'écorce fraîche

appliquée sur une blessure aurait des propriétés hémostatiques. En
infusion contre les dérangements intestinaux. Utilisé aussi en
charpenterie nautique <coque de pirogue).

LEXI A. e.J'lId·
v. Lécher. éty. Anglais liek = lécher.

LEIIKI A. et Nd.
n. Rutaeeae Citrus spp., Citrus orantifolia (Chr.) Swing, citrus

limon L. Burm. fil., Citrus limonia OSBECK lime (Cr.) ci tron (Fr.).
LEXIKI n'est pas utilisé comme aliment mais est employé comme

détergent pour laver et blanchir le bois et les calebasses. Est
considéré comme doté du pouvoir d'altérer tout ce qui est placé à son
contact, tant au plan matériel que spirituel. Cette propriété lui vaut
une place de choix dans la pharmacopée traditionnelle: il est utilisé
contre les piqures de serpent et d'insectes ou les infections dues à des
échardes. Le jus de LEXIKI étendu d'eau calme les douleurs intestinales
et menstruelles (mais il est interdit aux femmes enceintes car il
·pincerait· l'enfant).
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LEXIKI est employé pour lutter contre les esprits néfastes et
contre toute maladie d'origine maléfique. A contrario, sa consommation
est interdite aux OBIAHAN et autres médium.

LEPI A. et Nd. ,
adj. Mûr. Doué de pouvoirs occultes. ety. Anglais ripe = mur.

LIBA A. et Nd.
n. Rivière. éty. Anglais river = fleuve, rivière.

LIBA Aft"AA A.
n. ArecGlceae Astrocaryum vulgare HART. aouara (Cr. J.
Variété sauvage de palmier aouara poussant abondamment en berge

fluviale et dont le fruit est rarement consommé, servant ~urtout d'appât
pour la pêche. De ArrAA = palmier awara et LIBA = rivière.

LIBA GOBAYA A.
loc. Psidium guajava goyave, gOYlH'ier <Pr. J.
Variété sauvage de l'arbuste GOBAYA, croissant en bordure de

rivière. Le fruit est consommé. De LIBA = rivière.

LIBA HONTI A. et Nd.
loc. Pêcher. lit. "chasser sur la rivière". De LIBA = rivière

et HONTI = chasser. Les techniques de pêche sont variées : ligne, arc,
filet (KUBI, PA KU> , piège, nivrée. La pêche à la ligne est surtout une
activité féminine. Les enfants pêchent aussi. Le poisson est le plus
souvent consommé cuit au court-bouillon. Il peut être conservé après
boucanage. syn. UKU.

LIKA A. et Nd.
n. Mélasse confectionnée en faisant cuire la canne à sucre. Son

usage est surtout médicinal. Rarement consommée parce que de préparation
trop laborieuse.

LITI A.
n. Litre. Mesure de quantité. étY'. Anglais liter = litre.

LOBIIKI A.
n. Plomb de chasse de forte taill~, ~hevrotine.

LOI GAAN SOO Nd.
loc. Bradypus tridactyl us mouton-paresseux (Cr. J paresseux <Pr. J.
Variété de paresseux tridactyle don~ la chair est consommée.

LOLENGI A. et Nd.
n. Oxybelis aeneus, argenteus serpent <Pr. J.
La chair de serpent n'est pas consommée par les Noirs Marrons.

~ty. Bantu lulengi = serpent vert, Ewé lengee = long. fin.
syn. ANYOOKA.
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WJfPU A.

LUTU

n. I.C. Poisson classé dans l'espèce GAATA FISI dont la chair
est peu consommée car on prétend qu'elle risque de donner la lèpre.

Loo1 SOO A.
loc. Bradypus tridactylus mouton-paresseux (Cr.) paresseux (Fr. ~
Variété de paresseux tridactyle dont la chair est peu estimée.

LOPU A.
n. Canon de fusil. V. GONI.

LOS1 A. et Nd.
v. Griller, rotir, faire un toast.

LOfl1 A.
n. PseudoplatystollJlJ louis (Cr.).
Ce poisson comestible est classé dans l'espèce GAATA FISI.

LULU A.
v. Egréner le maïs avec les doigts. syn. LULU KALU.

LULU KALU A. et Nd.
loc. Egréner le maïs avec les doigts.

LUTU A. et Nd.
n. Racine. Terme générique. éty. Anglais root = racine.
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XAXA Foo

JlA GooN A.
n. La plus importante des divinités de la Terre chez les Aluku,

responsable de la fertilité du sol. On l'invoque avant les travaux
agricoles et on lui offre, entre autres produits alimentaires, du tafia
et AKAADJO, boisson sucrée à base de maïs. V. AKAADJO. Equivalent Ndjuka
: GOON }fANA.

JIAA A.
n. Presse à canne à sucre. syn. }fIl.
v. Presser la canne à sucre pour en extraire le jus.

JlAABEE Nd.
n. Hyleus SP, pacoucigne (Cr. J.
Poisson dont la chair est consommée.

lfAAKAI A.
n. Felidae Cracidae Penelope marail chat margay (Fr. J chat-tigre

(Cr.) .
Le plus petit félin de la région des Guyanes, de la taille d'un

chat domestique causant de nombreux dégats dans les basse-cours. Les
Noirs Marrons ne consomment pas la chair des félins.

JlAAKAI BUBU A.
n. Felidae Cracidae Penelope marailchat margay (Fr.) chat-tigre

(Cr.) .
Le plus petit félin de la région des Guyanes, de la taille d'un

chat domestique causant de nombreux dégats dans les basse-cours.

JlAAKUSA A.
n.

passiflora
Le

et Nd.
Passifloraceae Passifl ara glandulosa CAV. OfF 249)

nidita H,B.K. (HF 121> grenadille (Fr.) maracuja (Cr.),
fruit ovoïde et rouge de cette liane rampante est consommé.

et

}(AJ(A DOSU A.
lac. Rubiaceae Durai a aquatica couepia AUBLET couépia (Fr.)

confiture macaque (Cr.).
Le fruit de cet arbuste, de la taille du poing, est consommé.

JtlAXA Foo A.
n. Gallinaceae Tinamus major grand tinamou <Fr.) perdrix <Cr.).
La perdrix attaque les épis de maïs et de riz. Pour la piéger,

on utilise des cages en vannerie <latte de palmier) que l'on renverse
et place en équilibre au dessus de quelques grains. La perdrix est un
gibier apprécié. syn. NAHll.
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KASI A. et Nd.
v. Ecraser, broyer.

JUINSI

KAJJEE SIl A.
loc. Hel"stomt.,ciul(! Henr1ettea m..,ron1ens1s SAGOr. (}fF 10l> ou

H1con1a aff1n1s D. C. (J(F 113).
Le fruit de cet arbuste est surtout consommé par les enfants. Il

est utilisé comme appAt de pêche au pacoucigne. V. ~BEE.

HABEE TIKI A.
Joc. HeJlJstomatacelJe Henriettea œron1ens1s SAGOT. (}(F 10l> ou

H1con1a IJff1n1s D. C. (XF 113).
Arbuste dont le frui t est consommé surtout par les enfants et

sert d'appât de pêche au pacoucigne. V. NABEE.

KAJJEB A. et Id.
n. Hyleus sp. plJcouc1gne (Cr.).
Ce poisson se nourrit de XABEE SIl. Sa chair est surtout

consommée par les enfants.

KAJJEXBB A.
n. I.C. Oiseau appartenant à l'espèce DOIFI.
La chair de cet oiseau est consommée. syn. BABEHBE,\ SITON DOIFI,

fŒTI BEE.

HABULA. A.
n. HyoproctlJ ex1J1s ~s1proctlJ .
Petit ma~ifére dont la chair est parfois consommée.

XAFUSEVA. A.
n. Plat à base de farine de maïs ou de riz sucrée parfois

additionnée de plantain et de pAte d'arachide. Le plantain est bouilli à
l'eau puis écraséj on y mèle fa farine de maïs et l'arachide. Lorsque le
mélange est bien homogène, on l'insère dans une feuille de bananier. On
met le tout à bouillir dans de l'eau. Utilisé comme offrande à ~ GOO~

l'une des plus importantes divinités de la Terre.

KAGI A. et Nd.
n. Bouillon de boeuf en conserve. De HAGGI = marque de bouillon

en cube.

UIESI Nd.
n. Anguil1dae Electropborus electr1cus. gymnote, angu1lle

electr1que (Fr. >anguille tremblante (Cr. >. "
Ce gymnote, de couleur noir-violet, vit dans les peUts cours

d'eau, les marécages et les eaux stagnantes. Sa taille peut atteindre
l,50 métre. Sa chair n'est pas consommée par les Noirs Karrons du bassin
du Karoni.
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KAIPA A.

XAXA JŒTI

n. ArecBceBe AttBleB ~ripB, HaripB excelsB, AttBleB regia
(CORR. SERR.) HART. maripB (Cr.).

Palmier sauvent planté dans les villages, à proximité des cases.
La pulpe du fruit, de couleur jaune, est consommée crue après

décorticage. Chez les Saramaka, an consomme une compote obtenue par
broyage du fruit puis cuisson à l'eau sucrée.

Le bourgeon terminal de ce palmier est consommé cru en salade au
bouilli en accompagnement d'une viande (HAIPA ATI, chou maripB (Cr.).On
extrayait autrefois un sel à partir du coeur de HA IPA.

L'amande du fruit du palmier maripa fournit, en saison (de
janvier à mai>, une huile de cuisine et un "beurre".

Pour confectionner l' huile de HAIPA an place les noyaux à
sécher sur une tale durant plusieurs semaines. Les noyau:l;C sant ensui te
cassés avec une pierre, un marteau au un fer de lance et les amandes
récupérées puis chauffées sur une platine. On les écrase alors au pilon
jusqu'à obtention d'une poudre fine qui est mise à bouillir dans l'eau
pendant deux heures. On laisse reposer jusqu'au lendemain. On peut alors
recueillir l'huile qui surnage. Cette huile, en refroidissant, se
solidifie en beurre. On peut aussi, pour séparer l'amande de la caque,
laisser les fruits à tremper jusqu'à ramollissement.

KAIPA ATI A.
n. Bourgeon terminal du palmier HAIPA.
Ce "coeur de palmier" est consommé cru en salade au bouilli en

accompagnement de viandes.

KAIPA KONGI A.
loc. I. C.
La chair de

HONG 1 = si nge.

Variété de singe de l'espèce HONGI.
ce singe est consommée. De MAIPA = palmier maripa et

KAITAlŒU A.
n. Passif10raceBe Passiflora cocc1nea AUBLET (HF 205) marie­

tambour (Fr.), pomme de liane (Cr.).
Liane grimpante sauvage à feuilles oblongues et à fleur rouge

vif. Le fruit, ovoïde, jaune-orange strié de vert, ressemble à DIA
MAAKUSA. Il est consommé cru.

]{AU A. et Nd.
n. Epine.
adj. Piquant, pimenté, relevé.

JfAKA JŒTlA.
n. Coendu prehensilis L. coendou (Fr.),
La chair du coendou et du parc-épie est consommée par les Ndjuka

mais fait l'objet d'un interdit collectif chez les Aluku. syn ADJIDJA.
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KAKA NYAXISI A.
loc. Variété d'igname NYAHISI.
Cette igname est consommée. De HAKA = épine et NYAHISI = igname.

XAKAXAKA A.
n. Tolypeutes trtcinctus L. apar de Buffon (Fr.).
Espèce de tatou de taille moyenne dont la chair est estimée.

KAKO A. et Nd.
n. Maquereau.
Les Noirs Marrons consomment du maquereau en conserve.

KAKOKO A. J J/~
n. PhytolacclJcelJe Phytolacca ri vinoïdes KTH & BOUCHE

bichouillac. épinard de Cayenne (Cr.).
Grande plante herbacée, parfois grimpante que l'on rencontre

fréquemment sur les abattis ou en bordure de chemin. Les feuilles sont
larges et elliptiques. Elles sont consommées bouillies dans de l'eau
salée, en garni ture de viande bouillie ou grillée ou bien associées au
riz. Riches en vitamine A. Le fruit, noir et charnu, sert d'appât pour
la pêche.

~OKœIIA. 1

n. Aulélcorhynchus haelDâtopygus toucan à croupion rouge (Fr.).
Variété de toucan de petite taille. La chair de cet oiseau est

consommée.

XAKtll A.
n. l. C. Singe de petite taille classé dans la catégorie HONGI.

Sa chair est consommée. syn. KUSI!, KfiATA SfiAGI, OSI!.

KALEJŒELEKBE A. et Nd. (J./S ~ 'U)
n. Piperaceae Piper J1JlJrginatum Jacq. var. lDârginatum baume, ti

bombe (Cr.).
Plante sacrée à l'origine 1 avec SINGAAFU, du monde végétal.

Base de tout DBIA. Ainsi on enterre le foetus ou le placenta dans un
trou tapissé de XALEHBELEMBE. V. DBIA, SINGAAF~ Cette liane aux larges
feuilles est utilisée en infusion pour laver la nouvelle accouchée.

XALENGI A.
adj. Faible, débile, souffreteux, malingre.

XALOBI A.
n. Sapotaceae Eccrinusa prieurri balata pommier (Cr.)#
Les graines de cet arbre sont consommées. Utilisé en charpen­

terie en raison de son imputrescibilité.

KALDKO A. fi- 1(/'- .
n. Brycon falcatus maloko (Cr.).
La chair de ce poisson est consommée.
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KAXA Foo A.
n. Gall.fnacP-tte Tinamidae Tinllml/S m..'tJor grand-tinamou (Fr.).
Perdrix au plumage gris qui recherche les broussailles basses et

clairsemées. Sa chair est consommée. Période de chasse la plus favorable
de janvier à juin. syn. NAX~

KAXA IXJSU A.
n. l. C. couepia (Cr.).
La chair de ce poisson est consommée.

KAXANGlNA A. ~ (fi...
n. CHiropotes chiropotes HUHBOLD maman guinan (Cr.) saki

capuci n (Fr).
La chair de ce petit singe est consommée. syn. AVA KA AVlNTA.

XAX lTEKO A. et Nd.
loc. Papi1lonaceae Lonchocarpus chrysophyllus Kleinh. (XS 478).
Poison de pêche.

XAN lTENGE DElA A.
loc. Charme à l'usage des guerriers.

blessures au combat (fusil, lance, flèche). Il
variétés. Relève du cul te KUXANTI. De man nengee =

Protège contre les
en existe plusieurs
homme, garçon.

XAN lTENGEE DBlA Nd.
loc. Bain de plantes sacrées utilisés pour lutter contre

certaines maladies.

XANALl A. ~ AlJ...
n. Tamis à farine (manioc, plantain). Constitué par un tressage

de fibres végétales renforcé par un cadre de baguettes de bois.

JfANI)AIN A.
n. Rutace~e Citrus reticulata Bl~nco mandarine (Cr.) et (Fr.).
Ce fruit est consommé.

JCAXGI A.
adj. Mince, faible, frêle, décharné.

(Fr. )

marche
petit singe est consommée. syn. AWAKAAWINTA ("il

JCAXGlNA Nd.
n. CHiropotes

singe capucin.
La chai r de ce

dans le vent").

chiropotes HUMBOLD m..'lman guinan (Cr.) 1 saki

XANGCXJSU A.
n. Xyrmecophagidae Xyrmecophaga tridactyla fourmilier, tamBndua

(Fr. ).
Mammifère édenté se nourrissant d' insectes, notamment de

fourmij Sa chair est peu estimée en raison d'une forte odeur d'acide
formique. syn. XILA FDDlTI.
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KAHAN A. ~IC/J,
n. Hangifoera indica L. ~'ngue, ~nguier (Fr.).
Il existe de nombreuses variétés de mangues. Arbre souvent

planté dans les villages. Produit de décembre à mars.

KAPA A.
n. Apocinaceae Ambelania acida A. RICH (HF 114) ambelanier acide

(Fr.) graines-biches, papaye-biche, qUimbé-dent, bagasse (Cr.).
Petit arbre à écorce grise tigrée au latex blanc très abondant.

les feuilles de forme elliptique sont coriaces et glabres avec une
nervure principale très marquée. Le fruit est de forme oblongue et de
couleur jaune-orange à maturité. Chaque baie contient de nombreuses
graines et sécrète un suc laiteux. Le fruit est consommé cru après qu'il
aît trempé dans l'eau. On peut en faire des compotes et confitures. En
usage médicinal, contre la dysentrie.

KASALA Nd.
n. Poudre de curry utilisée comme épice.

KASI A.
v. Ecraser, broyer.

KASISA Nd.
n. J. C. Orchidaceae (HS 477) (HS 568), Plante ressemblant au

gengembre. ety. Bantu masusa = gengembre.

XASISI A.
n. I.C. Gingembre.
Plante à rhyzome dont la racine est utilisée comme condiment.

KASUNGA Nd.
n. Piège à poisson confectionné avec des tiges de weiman

Ischnosiphon sp. éty. Bantu ./7Uswa = piège. syn. HASrlA.

llASUSA A.
n. I.C. Orcbidaceae (MS 477) (NS 568).
Plante ressemblant au gengembre. ety. Bantu masusa = gengembre.

llASUVA A. et Nd.
n. Piège à poisson confectionné avec des tiges de wei man

Ischnosiphon sp. 6ty. Bantu maswa = piège. syn. HASUNGA.

KASYA Nd.
n. Piège à poisson confectionné avec des tiges de weiman

Ischnosiphon sp. éty. Bantu maswa = piège. syn. HASUNGA.

KATA A. et Nd.
n. Kortier en bois servant à piler, maïs, riz, arachide etc ...

Outil indispensable à la transformation des produits alimentaires. L'un
des objets remis par un homme à une femme lorsqu'il l'épouse.

- 87 -



J!ATA YIKI XEOYA

KATA TIKI A. et Nd.
n. Pilon à mortier. De NATA = mortier et TIKI = baton. V. KATA.

J!ATAPI A. et Nd.
n. .Presse à manioc, couleuvre, séboucan <~r. ) JrCr. ). Instrument

en forme ddcylindre allongé (1,70 m de longueur, 10 cm de diamètre, d'où
son nom de7couleuvre) en fibre tressée ~'arouman, extp.nsible, servant à
compresser le manioc rapé pour en ex'!;raire le ;'111":. La technique est
empruntée par les Noirs Marrons aux sociétés amérindiennes la
couleuvre, disposée verticalement (suspension à une solive par une anse)
est chargée par la bouche en pulpe de manioc puis étirée lentement sous
l'effet d'un levier <bâton muni d'une assise en bois et supportant un
poids d'une ci nquantai ne de ki los) prenant appui sur une boucle de
traction si tuée à hauteur de l' extrémi té inférieure fermée. Le suc dont
la couleur blanchâtre est due à l'amidon en suspension, est recueilli à
ce niveau. ety. terme d'origine amérindienne.

}(ATO Nd.
n. Contes dits pendant BDDKD DEI <cérémonie de levée de deuil)

tout en buvant KASABA VATAA. Le héros en est le plus souvent ANANSI
l'araignée. Ces contes sont mis en scène à la manière des comédies
musicales : le conteur principal est interrompu (KOTI A TOLI "couper
l'histoire") par les participants qui insèrent. chacun, une petite
histoire. On termine par chants et danses.

JŒAKI A.
n. Chloroceryle americana ~rtin-pêcheur vert (Fr.).
La chair de cet oiseau est consommée. syn. AHBAKI.

JŒOJ!A A. et Nd.
n. Eunectes murinus anaconda (Fr.),
La chair de l'anaconda n'est jamais consommée ni cet animal

chassé. Aucun serpent n'est consommé par les Noirs Marrons. ety. Bantu
mboma = python.

KEOO A. et Nd.
n. Bouillie très épaisse à base de farine de BITA KASABA

(manioc amer), ayant la consistance de la pomme de terre cuite, donnée
aux enfants telle quelle ou mélangée à de la pAte d'arachide. Aussi
utilisé dans les repas rituels organisés à l'occasion des cérémonies
funèbres. V. FDNFON PINDA.

lŒOYA A. ck AIti-.
n. I.C. Plante dont les feuilles sont consommées cuites. Usage

médici na!.
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NBUKOKO XEKE KAXPU

NBUKOKO Nd.
n. Eudocimus ruber et al bus ibis <Pr.) flaJIJélnt (Cr.).
L'ibis <taille 60 cm) vit en colonie sur les berges des cours

d'eau, les lacs et les lagunes où il se nourrit de petits poissons,
d'amphi biens, de mollusques, de crustacés et d'insectes. Il est très
recherché pour sa chair mais aussi. dans sa variété rose, pour ses
plumes. tty . Bantu mbukoko = ibis.

HBULO A.
n. I.C. Espèce d'abeille méllifère. Son miel est consommé. Il

existe deux espèces d'abeilles dont on consomme le miel HBULO et
KAUFEE. syn. TJANDAAHAN.

JŒIŒ Nd.
v. Faire., donn;'r naissance. éty. Anglais make = faire.

JŒKI A.
v. Faire.

,
ety. Anglais make = faire.

JŒKE A FAYA Nd.
lac. Allumer, faire du feu. De HEKE = faire et FAYA = feu.

JŒKI A FAYA A.
lac. Allumer, faire du feu. De REK} = faire et FAYA = feu.

JŒKE GE (GYE) Nd.
v. Roter.

JŒKI GE (GYE) A.
v. Roter.

KEKE KAXPU Nd.
v. Installer un campement provisoire sur une plantation en

période d'activité agricole. La vie des Noirs Marrons est marquée par
une al ternance résidentielle entre le vi lIage et les campements. Ce
phénomène est lié au mode d'exploitation de l'espace: seules les berges
fluviales sont mises en cul tures vivrières, en raison de la
configuration du terrain et des difficul tés d'accès. La pratique de la
jachère, rendue nécéssaire par la pauvreté des sols, éloigne
progréssi vement les plantations des vi lIages. Les i nci tations au
regroupement de Id par~ des administrations française et surinamienne et
l'a t tache ment des Noi rs Marrons à leurs vi llages aur;.ue 1s les lient le
cul te des ancêtres, accentuent ce phénomène. De JŒKE = faire et KAJtfPU =
campement.
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HELIKI
MINIHINI

JŒLIKI A. et Nd.
n. Lait.
Le lai t,en poudre ou en bai te. est d' usage récent chez les

Noirs Marrons. Il est réservé aux bouillies pour bébé PAPA et, pour les
plus fortunés, accompagne le café. ety. Anglais milk ou Hollandais melk
= lait. V. BAIBAI KELIKI, BOBI VArA. DILETI.

JŒKA A.~ Jl·
v. Conserver de la nourriture ppur

économiser. Etre gentil. à l'égard de (Nd.).

JŒTI A.

le lendemai n, épargner,

n. Mammifère.
bouill ie. On en donne
bouillon de viande est
viande.

Viande. La viande est le plus souvent consommée
à sucer à l'enfant dès qu' ils' as'seoi t seu 1. Le
versé sur le riz ou le couac. ety. Anglais meat =

Terme générique. Les fourmis causent de nombreux
notamment à celles de manioc. Certaines espèces sont

n. CO-épouse. ety. Anglais mate = compagne.

JŒTI BAAFUN A. et Nd.
lac. Jus de viande. De KETI = viande et BAAFUN ~ jus.

XII A.
n. Presse à canne à sucre. ety. Anglais mill = moulin, moudre.

KILA A. .k ,;/....
n. Fourmi.

dégats aux cultures
consommées.

KILA FOOITI A.
lac. I. C. tamandau jaune (Fr. >.
Variété de fourmilier de petite taille, comestible mais' peu

recherché. syn. HANGOOSU.

XIXI A.
n. Chat. Animal assez rare dans les villages aluku. Sa chair

n'est jamais consommée.

KIXI XDFU A.
lac. Serrasalmidae Kyletes sp. COU11lllrou. pllCOU (Cr. >.
Poisson comestible de coloration brune ou vert foncé que l'on

pêche en toute saison. Sa chair est consommée. De mimi = chat et mafu =
bouche. syn. PAKU,

KIKIXIKI A.
n. Superlatif s'employant avec SVITI: SVITI KINININI = très

sucré.
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:KINTI

XlXTI A.

:KONI

n. 1. C. charançon (Fr.).
Les charançon s'attaquent fréque1IlJDent aux farines (lDânioc, 1Ilâïs,

blé) en sac.

XOFlXA A. .J:, ~J..
n; Pauvreté, misère économique et alimentaire.

XOFU A. et Nd.
n. Bouche, bouchée. Au sens figuré message oral. éty. Anglais

1I1outh = bouche.

XOlSl A.
n. PallDâe Xauritia flexuosa.
Palmier dont les fibres sont utilisées dans' les pratiques

divinatoires.

XOlSl DJABA A. et Nd.
loc. 1. C. Variété de perroquet ara de petite tai Ile. Classé

dans la catégorie DJABA. Sa chair est consommée.

XOlSlXOlSl A. e-r KIL.
n. Souris. Les souris causent de graves dommages aux récoltes et

aux stocks de vivres. éty. Anglais mouse = souris.

XOKlSl A. cr (//. .
v. Hélanger.

X01Œl A. J- ud.
v. Refuser <de la nourTi ture notamment>.
adj. Avare <de nourriture notamment>.

XOXGl A.
n. PrilDâtes cébidés. Cebus apella. L., Cebus albifrous, sajou

fauve, sajou brun <Fr. > macaque brun <Cr.>.
Singe de taille moyenne dont la chair est consommé.... Période de

chasse la plus favorable de mars à juin. La consommation de HONGl est
interdite aux jumeaux et à l'enfant qui les suit dans l'ordre de
naissance. éty. Anglais monkey = s: nge.

KONGll Nd.
n. Prim.:'1tes c,jbides. Cebus .:'Ipella.,

<Cr. >.
saj ou fauve <Fr. >, macaque

Singe de taille moyenne dont la chair est consommé&-. Période de
chasse la
interdite
naissance.

plus favorable de mars à juin. La consommation de HONGI lest
aux jumeaux et à l'enfant qui les suit dans l'ordre de
~ty. Anglais monkey = singe.

KONl A. et Nd.
n. Argent. ety. Anglais money = argent. ,
n. Résine végétale de couleur rouge brulee comme encens en
hommage aux anc@troa (Nd.).
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KONIALASI XUSKATI

KONIALASI A.
lac. I. C.
Variété de singe classé dans l'espèce HoNGI, dont le postérieur

est dénudé .et de couleur rougeâtre. Sa chair est consommée. De HoNI =
résine <de couleur rouge) et LASI = postérieur. syn. DoISI HONG l , DooDoI
TEE.

KOPE A.
n. AnBcardiaceae Spondias monbin L. al! Spondias purpurea ou

Spondias lutea L. mombin, mombinier rouge (Fr.), prune (Cr. ~
Grand arbre affectionnant les zones humides dont les fruits de

couleur orange vif, à la pulpe juteuse, sont très appréciés des enfants.
La pelure astringente est utilisée sous forme de décoction pour traiter
la dysenterie. Les fleurs sont employées en infusion contre les maux
d'yeux et du larynx. Récolte de janvier à mars. Le fruit sert d'appât
pour pêcher Hyletes pacou. Che~ les Nej..iuka du Bilose, les feuilles sont
utilis&es en cataplasme sur les pla1ês ouvertes.
KPIYA Nd.

n. Ramphastos sulfura tus, RlJmphastos vi tel li nus ari el toucan
ariel, toucan araçari toucan à bec clJréné (Fr.).

Cet oiseau est un gibier facile en raison de son vol lourd et de
son caractère peu farouche. ~ty. Bantu mpiya = oiseau.

syn. KUYAKI

KPIYE A.

CFr. ).
n. RaJ11phastos vi tell inus ariel toucan ariel, toucan lJraçari

Cet oiseau est un gibier facile en raison de son vol lourd et de
son caractère peu farouche. éty. Bantu mpiya = oiseau.
syn. AMPIYE, KUYAKI .

XUNGA A,
n. Plat à base de farine de riz et de pAte d'arachide. Emprunt

saramaka.

XU1i1J OSU A. et Nd.
lac. Case de réclusion réservée aux femmes ayant leur règles.

Elles ne peuvent cuisiner pour autrui, utilisent pour elles-mêmes une
vaisselle spéciale, ,Leur contact risque d'édulcorer le pouvoir des oBIA.
La dissimulation des règles est sévèrement punie.

XUNTJXUNU SIXI A.
lac. Kaladie causée, dit-on, par le froid et responsable de

l'obésité. syn. ALAHATIKI. De siki = malade, maladie.

XUSKATI A.
n. Noix muscade employée comme condiment dans PAPA.
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XUTETE XYENGE

XUTETE A. et Nd.
n. Sac à dos en feuilles de FlNA tréssées, servant au transport

du gibier. Usage rituel. syn. KA TULl, paTaTa.

}(VENGE A.
n. L, C. Poisson carnassier fortement armé, aux machoires

protubérentes. Sa chair est consommée.
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NAGI

NAGI A.

NAXU A.

N

n. Clou de girofle. Utilisé comme condiment. Importé.

REKD

n. Gallinaceae Tinélmus 1Mjor grand tinamou (Fr.) perdrix (Cr.).
La perdrix attaque les épis de maïs et de riz. Pour la piéger,

on utilise des paniers en vannerie que l'on renverse, en équilibre
instable au dessus de quelques graines. C'est un gibier apprécié. syn.
NANA FDD.

NANASI A. et Nd.
n. Bromeliaceae Ananas comusus L. Nerill
Chez les Ndjuka, la consommation de

déconseillée aux femmes nouvellement accouchées.

NAPI A.

ananas (Fr.).
NA NASI est fortement

n. Dioscoreaceae Dioscorea trifidl:l, Dioscorea triloba (HF 136)
Ignélme "indienne", igname "violette" (Fr.) 'yam-indien Olt cousse-cousse,
igname méluve (Cr.) opposé à NYANISI qui désigne l'igname "blanche".

Il existe de nombreuses variétés d'ignames en Guyane et au
Surinam. Les plus communes sont : NAPI, NYANISI et SU.

NAPI est une igname grimpante à petits tubercules piriformes. On
distingue au moins six variétés de NAPI selon la couleur et la forme des
tubercules. NAPI est couramment cultivét.dans les abattis. Il abonde
d'août à novembre mais disparait presque complètement de l'alimentation
pendant la saison des pluies, de février à juin.

Ne se conserve pas plus de deux mois dans le sol et un mois
àl'air libre. Subit les attaques des rongeurs. C'est pourquoi elle est
stockée sur place sous des abris à claies plutôt qu'au village.

NAPI est principalement consommée bouillie.

NATI A. ~ UJ...
adj. Moui llé.

NDJUKA· ALISI Nd.
loc. Riz de production locale, réservA le plus souvent aux

cérémonies rituelles. Opposé à ~~GINA qui d~slgnc le riz du commerce.

NEFI A. et Nd.
n. Couteau. ety. Anglais knife.

NEKD A. et Nd.

n. Papillonaceae Lonchocarpus chrysophyllus Kleinh. (MS 478) nivrée(
Grosse liane dont les racines sécrètent une sève blanchâtre à
propriétés ichtyotoxiques (poison de p@che). Son usage immodéré
dévaste les fonds fluviaux.
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NEKO HENGE UDU

NEKO Nd.
n. I.C. ,
La chair de ce poisson est consommée. ety. Bantu NEKU = poisson.

HELON A.
n. I. C. Oiseau dont la chair est consommée.

NENSEKI. A. et Nd.
n. Réincarnation d' un ancêtre, généralement en ligne agnatique.

Peut imposer un KINA <interdit) à caractère souvent alimentaire. Chaque

~g~l6.~dtu fe s~Bm~E~~~I. éty. Anglais naruesake = homonyme, personne

HENSEKI KINA A. et Nd.
lac. Interdit <dont alimentaire) découlant du rapport à un

ancêtre en ligne agnatique ou utérine. De NENSEKI = réincarnation d'un
ancêtre et KINA = interdit.

RENGE ALISI A.
lac. Riz de production locale, réservé le plus souvent aux

cérémonies rituelles. Opposé à AGINA qui désigne le riz du commerce. De
NENGE == nègre et ALISl ,- riz.

RENGEE ALISI Nd.
lac. Riz de production locale, réservé le plus souvent aux

cérémonies rituelles. Opposé à AGINA qui désigne le riz du commerce. De
NENGEE = nègre et ALISI == riz.

RE.NGE KDNDE PEPE A.
lac. Zingi beraceae CF. Aframomum melegueta K. SCHUH (HF 226)

poi vre malegeto ou grai n de Guinée (Fr.).
Le fruit, de couleur rouge vif, est consommé broyé comme un

épice. En tant que plante médicinale, NENGE KDNDE PEPE est employé
contre la toux et les douleurs rhumatismales. Une décoction à base de
feuille est utilisée contre la lèpre. De NENGE = nègre, KDNDE = village
et PEPE == poi vre.

HENGE SUPUN A.
lac. Cuiller de confection artisanale, taillée dans l'écorce du

de calebasse. A usage médicinal. Fournit une unité de mesure. De NENGE =
nègre et SUPUN == cui 11er.

NENGE UDU A.
loc. Chrysobalanaceae Licania licaniaeflora (SAGDn BLAKE.
Arbre pouvant atteindre une trentaine de mètres, dont l'amande

est consommée. De NENGE = nègre et UDU = arbre.
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!ŒKGEE KOlfDE PEPEE KYAXAKDALU PEPE

!ŒKGEE KOlfDE PEPEE Nd.
loc. Zingiberaceae CF. Aframomum meleguettt K. SCHUH (HF 226)

poivre ma1egeto ou grain de Guinée (Fr.).
Le fruit est consommé broyé comme épice, En tant que plante

médicinale, NERGEE KDNDE PEPEE est employé contre la toux et les
douleurs rhumatismales. Une décoction à base de feuille est utilisée
contre la lèpre. Chez les Ndj uka du Tapanahon., NENGEE KDNDEE PEPEE
n'est pas utilisé dans l'alimentation mais fournit une vaste gamme de
préparations médicinales. De NENGEE:: nègre, KDNDEE:: village et PEPEE ::
poivre.

lŒKGEE SUPUUN Nd.
loc, Cuiller de confection artisanale, taillée dans l'écorce du

de calebasse. A usage médicinal. Fournit une unité de mepure. De NENGEE
:: nègre et SUPUN::: cui 11 er.

!Œ]{GEE UDU Nd.
loc. Chrysoba1anaceae Licania 1icaniaeflora (SAGDn BLAKE.
Il s'agi t d'un arbre pouvant atteindre une trentaine de mètres,

dont l'amande est comestible. De NENGEE::: nègre et UDU= arbre.

!ŒT! KET! A.
loc, Aoatus trivirgatus singe de nuit (Fr.) et (Cr.).
Cette variéte de singe de nuit, de grande taille, est classée

dans l'espèce HONGI. Sa chair est consommée. De NET! = nuit et KET! =
viande, gibier. syn. FATU HETI.

NGOXA A.
n. Amidon extrait du manioc. Tapioca.
Le tapioca est ainsi obtenu: On recueille la fécule d'amidon

contenue dans KASABA VA TA, j us de pression du manioc amer ou bien qui
dépose lorsque le DON] est mis à reposer dans l'eau. Par dessication, on
réduit ce dépôt en flocons que l'on fait ensuite griller sur la platine
à couac. syn. ANGORA, GDHA.

IfOP! A.
n. I. C. Singe maie de l'espèce BABUN de taille inférieure à

DONI, le grand mAle. Sa chair est consommée.

NYAlCAA A. et Nd.
n. Hop1ias ma1abaricus ou mdcrophta1mus ai~ra (Cr.).
Poisson de 40 cm de longueur . Chez les Ndj uka du Tapanahony,

c'est, de préférence, ce poisson qui sert de base à BANDJA](A VATAA,
soupe cérémonielle consommée en période de BDDKD DEI (funérailles).

KYAXAlfDALU PEPE A.
loc. I. C. Variéte de piment non-comestible, surtout utilisé en

décoction pour oindre les chiens afin de les rendre plus aptes à la
chasse.
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NYAN OSU KYAKYAX SANl

NYAll OSU A.
loc. Restaurant. De NYAN = manger et OSU = maison.

NYENFU A. ..f vI! '
n. I.e. Poisson de couleur rougeâtre à la machoire protubérante,

classé dans la catégorie KUHALU. Sa chair est consommée.

NYAXISI A. ...t (J".
n. Dioscoreaceae Dioscora alata, dioscorea sp. igname "blanche",

igname "violette", igname portugaise, igname piquante, igname de Guinée
(Fr. J, yam'PélYS nègue (Cr. J.

Cette espèce d'igname est peu employée. Opposée à NAPI,
Dioscoreél trifida dite en créole igname indienne. Il en existe au moins
une dizaine de variétés, toutes importées. Cultivée en association avec
le manioc et le riz. La cul ture de l'igname est handicapée par la
lenteur de la multiplication des tubercules nécessaires au
renouvellement des plants. Plantée en novembre-décembre, récoltée d'août
à janvier. Chaque pied peut produire jusqu'à 20 kg. Souffre de
nombreuses maladies à virus. Très attaquée par les rongeurs pac,
agouti. souris. Consommée bouillie, au sel. éty. Anglais yams = igname.

NYAXISI FISI A.
loc. I. e. Poisson dont la chair est consommée. ainsi nommé

parce qu'on l'appâte à l'igname.

NYAll A. et Nd.
v. Manger. Par lootaphore, avoir des rapports sexuels.
Tradi ~ê:mnellement. femmes et enfants mangent dans une maison à

part des hommes. Ces derniers bénéficient d'une présentation plus
soignée. Cette coutume tend à disparaitre. L'enfant, sevré lorsqu'il
marche normalement, mange comme les adultes mais on évite de lui donner
des oeufs, du poisson (en rll i son èes arête:;;) et de l'arachide. éty.
Wolof nyan = nourr j Lur-e, viande, FlIli'i nyama = viande, gibier, animal.

NYAll OSU A.
loc. Restaurant. De NYAN = manger et osu = maison. lit. "maison

à 111dnger".

NYAl/YAK A. et Nd.
n. Nourriture, frui t. SIlBI NYANYAN = nourriture de la veille,

restes.

NYAKYAK GOBArA A. et Nd.
loc. Hyrtélceae Psidium guajava L. goyave, goyavier
Variété dom(~stique de GOBA rA. Le fruit de cet arbuste

consommé.

NYANYAX SANI A.
n. Vaisselle.
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lfYEKFU lfYUlfYUN Pl KIN

lfYEKFU A. e-t Q".
n. I.e. Poisson de couleur rouge et à machoire inférieuure

protubérante appartenant à la catégorie KUNALU. Sa chair est consommée.

NTUlfYUN A. et Nd.
Bdj. Nouveau, neuf. éty. Anglais new::: nouveau.

NYUNYUN PIKIN A. et Nd.
loc. Nourrisson. De NJUNJUN::: nouveau, neuf et FIKIN::: enfant.
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OBIA

a

OKO BAAFUN

nuisible à l'homme. Qualifie tout animal
à l'homme et fait, à ce titre, l'objet d'un
KlNA et TEEFU. Qualific:üif aosocié i', certains

OBIA A. et Nd.
n. Charme 1 philtre, force magique manipulable par l' homme pour

son bien exclusivement. Eléments mis en jeu par cette force ainsi que
ses supports matériels. Les divinités oraculaires, les esprits de
possession, les traitements rituels, les opérations magiques et sacrées,
les bains de plantes, les remèdes, les amulettes, les bracelets
di vi natoires, sont des OBlA. La "rémunération" de la di vini té invoquée
s'effectue sous forme d'offrandes alimentaires <tafia, riz etc ... ).

L' OBlA représente une valeur primordiale des sociétés aluku et
ndjuka. Il permet de rectifier tout ce qui est ou pourrait être
problématique et d'entrutenir ce qui est positif. L' OBlA fait l'objet
d'achat, de vente, d'héritage. Il assure des rapports 'directs avec les
enti tés surnaturelles par les révélations et prophéties qu'il permet.
L'OBlA recouvre la totalité du champ de la religion et de la magie. éty.
Bantu Ubio = potion magique. V. DEESl, ltJHANTI.

OBIAXAK A. et Nd.
n. Guerisseur, médecine-man, médium. Individu détenant le

pouvoir de manipuler des forces occultes au profit d'un autre individu
ou d'un groupe. Pratique une activit~ magico-religieuse associée à
un OElA.
DGI A.

lldj. Dangereux,
prédateur qui s'attaque
interdi t al im~ntaire. V.
types d' eS1Jrl. ts.

œIl Nd.
adj. Dangereux, nuisible à l'homme. Qualifie tout animal préda­

teur qui s'attaque à l'homme et fait, à ce titre, l'objet d'un interdit
alimentaire. V. KINA et TEEF~ Qualif;catif ~ssocié à certains types
d'esprits, surtout ~ ceux de la forêt tAMPUKU).
OKO A.

n. Hlllvaceae Hilliscus esculentus gombo (Fr. J et (Cr. J.
Riche en hydrates de carbone, en vitamies A, Bl, B2, le gombo,

récolté à partir de juillet, peut être consommé en salade mais entre
surtout, en tant que condiment, dans la préparation d'une sauce associée
au riz. Il n'est jamais donné aux enfants car on lui prête la propriété
de "ramollir" les os et ligaments des genoux, retardant l'âge de la
marche. ety. Yoruba Okl0 = gombo. V. OKO BAAFUN. Dicton : "",an finga an
poi diingi okd' = on ne peut manger la sauce au gombo avec les doigts
c. à. d. "à l'impossible nul n'est tenu".

OKO BAAFUN A.
loc. Sauce à base de gombo accompagnant souvent le poisson. De

OKO = gombo et BAAFUN = jus.
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OKOO

OKOO Nd.

ONT1

n. Hibiscus esculentus gombo <Fr.) et (Cr.).
Riche en hydrates de carbone, en vitamies A, B1, B2, le gombo,

récol té à partir de juillet, peut être consommé en salade mais entre
surtout, en tant que condiment, dans la préparation d'une sauce
associée au riz.

Le gombo est l'objet d'un int.erdit masculin dans certaines
régions du pays ndjuka : Il rend impuissant, ayant la propriété de tout
ramollir. Les hommes ne doivent même pas y 'toucher. Il es't aussi
déconsei llé aux enfants qui ne marchent pas encore. A contrario, il est
recnmmandé aux femmes enccJ ntes car il facUi te leur accouchement. éty.
Yoruba Oklo = gombo. V. OKO BAAFUN. Dicton : """an finga a mpoi diingi
okod' = on ne peut manger la sauce au gombo avec les doigts c. à. d. "à
l'impossible nul n'est tenu".

OLANG1 Nd.
n. Rutaceae Citrus sinensis OSBECK Orange.
Les Ndjuka n'aconnaissent qu'une variété, introduite depuis la

côte. etX' Français orange. V. PEES1NA. Interdit aux fe[]P.1es allaitent
par craint~ de pertes vaginales.
OL1 A. tA- dl.·

v. Se conserver dans de bonnes conditions <aliment>, durer.
n. Huile de cuisine. Ity. Hollandais olle = huile. V. S'rIIT! OLI.

ORFU A.
v. Vomir.

ON] A.
n. Miel, abeille.
Les Aluku n'élèvent pas d'abeilles mais consomment le miel

sauvage. Lorsqu'un nid est découvert, on abat l'arbre et l'on se saisit
du miel en se protégeant le corps d'une couverture. V. HONIKI. éty.
Anglais honey = miel, Bantu yiki = miel.

OK1KAKA A.
n. Cire d'abeille.

ON1X1 A. et Nd.
n. Xiel, abeille.
Même technique de recueil du miel que les Aluku. ~ty. Anglais

honey = miel, Bantu yiki = miel.

ONT1 A.
v. Chasser. La chasse est une activité exclusivement masculine.

Elle se pratique au fusil, à l'arc et au piège, plus rarement à l'affût.
Les jours de KINA DEI tels le vendredi sont souvent réservés à la
chasse. On emploie des chiens pour chasser.

n. Chasse. syn. HONT!.
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ONTI DAGU OZODJO

ONT! DAGU A. et Nd.
n. Chien de chasse. Les Noirs Marrons élèvent des chiens pour la

chasse ou bien s'en procurent auprès des Amérindiens (échange contre des
canots ou d'autres produits, achats). Le chien est un auxiliaire
précieux. On prépare le chien à la chasse en lui faisant subi!" des
lavages rituels. Il existe des préparations (à base de roukou, de
plantes aroîdées et de musc de pécari etc ... ) spécialisées selon le
gibier chassé ( tortue, tapir. pécari etc ... ). De ONTI = chasser et DAGU
= chien. syn. HONT! DAGU.

ONTIXAH A.
n. Chasseur, mari (mi ontiIDéln = mon JDàri). De ONTI = chasser et

11Jàn = homme. syn. HONTl HAN.

OPO A. et Nd.
v. Soulever, se lever, monter à la surface, surnager, flotter.

ety. Anglais up = de haut, haut, en l'air.
v. Ouvrir. ety. Anglais open = ouvrir.
n. En amont <d'un fleuve, d'une rivière). éty. Anglais upstream,

upri ver = en amont. Hé[;ion d" fJays ndjuka en amont de l'embouchure du
fleuve Tapa~ahoni. opposé à DILO, BILOSE (aval).
OSII A.

n. I. C. Singe de petite tai 11e apprtenant à la catégorie NONGI.
Sa chair est consommée. syn. KUSIl, KVATA SVAGI, HAKVI.

OZODJO A.
n. Cébidés,Alaouatta seniculus L. alouate, singe hurleur rouge

(Fr.) ba boune, si nge rouge (Cr.).
L'alouate peut atteindre 1 mètre sans la queue. C'est le plus

grand des singes du Maroni; sa fourrure est de couleur roux-foncé. Il
vi t en bandes nombreuses et bruyantes. Sa chair, au goût fort, est
appréciée. La consommation de viande de BABUN est interdite (KINA) aux
jumeaux et à l'enfant qui les suit dans l'ordre de naissance. Période de
chasse privilégiée: septembre et octobre, avril à juin. syn. BABU~
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PAA PAASISI

les

avec

dansemployé

confectionnée

écorce de calebasse. Surtout
pour contenir les offrandes.
poisson consistant en une .:ligue

Pli A. d- pd .
n. Bol en

cérémonies funèbres
n. Piège à

des piquets.
n. Moitié. S'emploie pour dès:gner l'une des deux parties d'un

tout. S'emploi surtout pour désigner le résu l tat de la la di vision en
deux d'un objet tel que calebasse, orange, frui~ en général.

PAAKA A. n. Confrère, personne du même âge, compère CId.).

n. I.C. Variété de toucan. Sa chair est consomrn~e.

PAAXPU Nd.
n. Cucurbitaceae Cucurbi ta ci trull us, Cucurbi ta moscha~

cucurbita pepo L. citrouille ou courge (Fr.), giraumont (Cr.).
Ce fruit est consommé bouilli. Récolte en mars. Fait l'objet

d'un interdit alimentaire pour les médiums du culte Kumanti. ety.
Anglais pumpkin = ci trouille. Surtout cultivé ;,our son écorce, entrnnt
dand la confection d'ODIA et auulettes.
PAAXPUN Nd.

n. Cucurbitaceae Cucurbita citrullus, Cucurbita moschata,
cucurbita pepo L. citrouille ou courge (Fr.), giraumont (Cr.).

Ce fruit est ~onsommé bouilli. Récolte en mars. Fait l'objet
d'un interdit alimentaire pour les médiums du culte Kumanti. ety.
Anglais pumpkin = citrouille. Surtout cultivé: l,our son é)corce,entrnnt
aans la confection d'OBIA et amulettes.
PAANDI A. et Nd.

v. Planter, cultiver.

PAAKSU A. et Nd.
n. Variétë botanique d' une même plante <souche) . Bouture 1

marcotte.
n. Jeune plant, semis.

PAAPI A.
n. Assiette ou petit bol en terre cuite fabriqué par les

Amérindiens. Utilisée pour contenir de la nourriture.

PAASAA A.
n. I.C. Variété de palmier dont le fruit est consommé.

PAASI A.
n. I.e. Poisson de l'espèce mulet. Sa chair est consommée.

PAASISI A.
n. Pimelodidae Bracbyplatystoma vaillante.
La chair de ce poisson est consommée.

- 102



PAATA EDE PAITIKI

PAATA EDE A. ~J/J..
n. I. C. Callichtytidae Callicthys callichtysHypostomus sp. petit

poisson de l'espèce goret (Cr.). Classé dans la catégorie VA VA. Sa chair
est-consommae. De ~ata = plat et EDE = tête.

PAATI NYAIlYAlI A. et Nd.
loc. Partager un plat cérémoniel. D,,',' t 'p~a 1 = separer, partager.

PAAVISI A. J AItI.
n. Crax alector
Grand oiseau de

kilos, de couleur sombre,
est appréciée. Période de

hocco de la Guyane (Fr.) hocco (Cr.).
la taille d'un dindon, pesant quetre à .cinq
au ventre blanc et au bec jaune, dont la chair
chasse privilégiée de février à août.

PAAVISI BEESI A.
loc. Hyrtaceae Hyrcia cumeta (AUBL.) DC (HF 182).
Arbuste ripicole produisant des baies ellipsoïdales de couleur

noire à maturité. Ce fruit est comestible et sert d'appât de pêche. syn.
DONDOUKU, LEBI TONGO.

PAAVISI VEEKO A.
n. Hyrtaceae Hyrcia cumeta (AUBL.) DC (HF 182).
Arbuste ripicole produisant des baies ellipsoïdales de couleur

noire à maturité. Ce fruit est comestible et sert d'appât de pêche.
syn. DONDOUKU, LEBI TONGO, PAAVISI BEESI.

PAIKIKI A.
n. Perruche. Terme générique. La chair des perruches est consommée.

PAIPUN A.
n. Arecaceae Guilielma speciosa ou 8actris speciosa parepou

(Cr. ).
Ce palmier pousse à l'état sauvage dans les terres humides. Il

en existe un très grand nombre de variétés. Le frui)' , de
la taille d'une olive, se présente en grappes. La pulpe est farineuse,
le noyau contient une amande. Très riche en graisse, le PAlPUN est
consommé grillé ou cuit à l'eau salée. L'amande, de couleur blanche,
fourni t une huile mais est également consornmè.:;? telle sueEe. Çe frui t
riche en vitamines A, B2 (riboflav:ne). C et K. ,:onstitue l'al:rnent de
base .de certaines sociétés inèiennes. Rè'~o!te en 3ô:son des pluies.

PAITIKI A.
n. Grande cuiller. !l en existe deux moè-èle, l' ur. "Jour remuer le

riz, l'autre le couac.

PAKAA A. et Nd.
n. Panier servant à tranporter la nourritu,e. Ce type de panier

est le plus souvent confectionné par les Amérindiens du littoral.
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PAXI SUPU PAXPULUllUSU

PAXI SUPU A. et Nd.
loc. Soupe industrielle en sachet. De PAKI = paquet et SUPU ::

soupe.

PAKIBA A.
n. Récipient constitué par une callebasse et servant, entre

autres, à contenir des préparations entrant dans-la confection des OBlA.

PAXILA A. et Nd.
n. Dichotyles tajacus, Tayassu tajacu L., Tayassu albirostris

Illiger pécari à lèvres blanches, pécari à collier (Fr.) pakira (Cr.).
Mammifère suidé affectionnant la forêt humide, vivant en bande

et causant des dégats aux cultures en particulier aux tubercules. La
chair du pécari est appréciée. Le musc de pécari est utilisé pour
frictionner les chiens de chasse afin d'accroître leurs aptitudes.
Période de chasse privilégiée d'août à novembre. Terme probablement
d'origine amérindienne.

PHU A.
n. Serrasalmidés Myletes sp. coumarou, pacou <Cr.).
Poisson comestible de 40 cm de long en moyenne et de coloration

brune ou vert foncé. Friand de fruits de spondias mombin (HOPE) et de
mourouri grandiflora. On le pêche en toute saison. Certains spécimens
peuvent atteindre deux Kilos. Terme probablement d'origine amérindienne.

PALA A. d III,
n. Assiette, cuvette en aluminium ou émail. Ustensile importé.

syn. BEENKl.

PALI Nd.
n. Spatule. Ustensile de cuisine en forme de pagaie utilisée

pour tourner le riz ou le couac.

PAXPLUXUSI Nd.
n. Rutaceae Citrus paradisi Kacf. pamplemousse, pomelo (Fr.).
Les Ndjuka consomment rarement ce fruit qu'ils ne cultivent pas.,

ety. Français pamplemousse.

PAXPU A.
n. Cucurbi taceae Cucurbi ta ci trull us, cucurbi ta moschata,

Cucurbita pepo L. ci trouille ou courge <Fr.), giraumont (Cr.).
Ce fruit, pesant de sept à dix kilos, est consommé bouilli.

Récolte en mars. Fait souvent l'objet d'un interdit individuel. éty.
Anglais pumpkin = citrouille. syn. PAMPU~

PAXPULUXUSU A.
n. Rutaceae Citrus paradisi Kacf. pamplemousse, pomelo (Fr.).
Les Aluku consomment rarement ce fruit qu'ils ne cultivent pas.,

ety. Français pamplemousse.
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PAXPUN PAPA

PAXPUN A.
n. Cucurbitaceae Cucurbita citrullus, Cucurbita moschata,

Cucurbita pepo. citrouille ou courge (Fr.), giraumont(Cr.).
Ce fru i t est consommée soit cru soi t bau i 111. Récolte en

mars. éty. Anglais pumpkilJ = citrouille. syn. PAXPU.

PH A.
n. Platine à couac. L'un des articles d'importation qu'un homme

a obligation de fournir à son épouse. ~ty. Anglais ou liollandaispan = C4.ss.z["le.

PANGA A. et Nd.
n. I.C. Fruit de BIl UDU. Utilisé comme appât de pêche. éty.

Bantu Panga = fruit. syn. PANGAPANGA.

PANGAPANGA A. et Nd.
n. 1. C. Fruit de BIl UDU. Utilisé comme appât de pêche.

éty. Bantu Panga = fru i t. syn. PANGA.

PAlfIKI A.
n. Grande jarre en céramique importée de Hollande, utilisée pour

conserver l'eau fraîche. éty. Hollandais pannetje = diminutif de pan =
casserole, poêle, pot.

PA.NKUKU A. et Nd.
loc. Plat composé de DONI et de sel cuit de la même manière

qu'une galette mais dans une poêle garnie d'une épaisse couche d' huile
de KA IPA. lit. gateau à la poële. On peut y ajouter de la noix de coco.
Consommé avec de la viand8, du poisson, et du PEPE VATAA. De PAN = poële
et KUKU = gateau.

PAKTANKELE A.
n. I.C. Variété de banane-plantain.

PAlfYE A.
n. Panier confectionné avec de la paille de riz sauvage (ALISI

TIKJ) ou du KANINA. éty. Français panier.

PAPA A. et Nd.
n. Bouillie (porridge) en général, à base de manioc (NGOKA

PAPA, DOM! PAPA), de plantain (BAANA PAPA, BAKUBA PAPA), de riz <ALISI
PAPA) 1 de maïs (KALU PAPA), de noix de coco (KOKONOTU PAPA), de farine
de blé importée (BOLON PAPA) etc... auquel on ajoute fréquemment du
sucre. L'ajout de lait du commerce est rare. PAPA apporte un complément
alimentaire au nourrisson. PAPA est introduit dans la ration de l'enfant
trois à huit semaines après sa naissance. PAPA est offert à l'enfant
après le sein; il est servi à la main en renversant l'enfant en arrière.
La bouillie doit être de consistance très liquide. NGOKA est introduit
d'abord, suivi d'ALISI. KALU vient en dernier.· ety. Hollandais pap =
bouillie. V. ALIBI PAPA, BAANA PAPA, BAKUBA PAPA.
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PAPA APUTEKl PATAKA

PAPA APUTEKl A. et Nd.
loc, Bouillie industrielle vendue en pharmacie. Terme générique.

De PAPA = bouillie et APOTEKI = pharmacie.

PAPA GADU A. J-Il!'d.
loc. Boa constrictor, boa, python <Fr.). Divinité de la forêt

incarnée dans le boa constricteur. La chair du boa constricteur n'est
jamais consommée ni cet animal chassé. Culte rendu à ce type de divinité
<il en existe plusieurs), comportant des oracles et des transes de
posséssion. Ce culte est féminin. SINGAAFU y joue fréquemment un rôle.

PAPA SIREXl A.
loc. Serpent python. Divinité

constricteur <python). La chair du
consommée ni cet animal chassé.

de la forêt incarnée dans le boa
boa constricteur n'est jamais

PAPAl A. et Nd.
n. Caricaceae Carica papaya L. papaye, papayer (Fr. J (Cr. J.
La papaye, fruit d~a taille d'un melon, est riche en vitamines

A, B1, B2, C. Elle est le plus souvent consommée verte et cuite avec du
riz, de la queue de porc, du concentré de tomate, de l'huile et du sel.
Consommée aussi crue. C'est un arbre qui présente un intérêt alimentaire
certain car la production est forte dès la seconde année. Fait l'objet
d~ un interdit alimentaire pour les médiums du cul te KlJiDdnti. V. PASTEN.
eliez les Ndjuka, entre duns divers traitements de la grossesse.
PAPAXAl A. et Nd.

n. Psittacidae~JJerme générique pour désigner le perroquet
amazone <Amazona amazonica, Amazona aestiva etc ... ) perroquet amazone
<Fr. ).

La chair de ce perroquet est consommée. èty. Hollandais
papegaai = perroquet.

PAPAUSl NONGl A.
loc, I.C. Singe appartenant à la catégorie HONGI. syn.

AWAKAAWINTA, WITJO.

PASTEN A.
n. Plat à base de papaye cuite avec du riz, de la queue de porc,

du concentré de tomate, de l' huile et du sel. éty. Anglais pasty = pâté
(hypothèse) .

PATAKA A. ~ti/d '
n. Characinidae Erethvinidés Hoplias SP, patagaïe (Cr. J.

Poisson carnivore nya~a de petite taille, très agressif,
fréquentant les petites rivières et les étangs. Son corps est de forme
cylindrique. Sa chair est consommée. syn. NYAMAA, rOFDrD.

- 106 -



PATANGULU PENI BUBU

PATHGULU A.
n. Casier en vannerie utilisé comme vivier pour maintenir

vi~antesl en immersion, les grandes espèces de poisson telle NYAHAA,
qUl peuvent être ainsi conservées durant plus d'une semaine. Supplée le
manque de réfrigérateul-. V. DJULU.

PATATA A. et Nd.
n. Con vol vulaceae Ipomea bactatas Lam. patate douce (Fr.)

doudouce-terre (Cr.).
La patate douce, dont il existe une dizaine de variétés, est de

culture facile, selon la technique des billons. On plante en janvier et
l'on récolte de juillet à octobre. Les tubercules de patate douce sont
consommés bouillis avec du sel ou cuits sous la cendre. On peut en
extraire la fécule. La patate douce disparai t complètement de
l'alimentation durant la saison des pluies soit de février à juin. ety.
Arawak patata = patate douce.

PATAVA A. et Nd.
n. Arecaceae Oenocarpus bataua pataoua (Cr.).
Le fruit de ce palmier est consommé.

PATU A. et Nd.
n. Marmi te, pot.

PEESINA A. et Nd.
n. Rutaceae Citrus sinensis (L.) OSBECK
L'oranger est cultivé par les Noirs

consommé. L'orange fait, chez les Ndjuka du
interdit pour les femmes venant d'accoucher.

PEETI A. et Nd.
n. Assiette en porcelaine au en verre.

Orange (Fr.).
Marrons et son
Bilose, l'objet

fruit
d'un
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PEXBA A. et Nd.
n. Argile à consistance friable et de couleur blanche <Kaolin

blanc). Son usage est médicinal et ses propriétés d'ord~ magico­
religieux. Elle sert d'édulcorant pour faciliter l'absorbsion de potions
amères. Elle détient le pouvoir de fixer sur le corps humain les
influences magiques en opposant une barrière protectrice. Elle sert de
signe extérieur en montrant que la personne a été soignée. Les enfants
(et les femmes enceintes) en sont friands en raison de son goût sucré.

PENl A.
adj. Rayé, tacheté, moucheté 1 tigré. S'emploie pour décrire la

couleur d'un animal: mammifère, reptile, poisson.

PENl BUBU A.
n. Pantbera CJnca jaguar \Fr.) tig' (Cr.). Sa chair n'est pas

consommée. Les esprits KUXANTI peuvent s'incarner dans cet animal. V.

BUBU.



PEUl PEPEE

PEHl A. crl/I.·
n. Petite bouteille en verre (ayant contenu un soda) utilisée

pour conserver PEPE FOOA (piment en poudre). Désignait autrefois un type
de bouteille particulier, en verre de couleur foncée, utilisée dans les
ri tes funéra.ires. V. PEPE FDDA. Chez les tfdjukél, sert de mesure de rhum
pour un "pa~man".

PEPE A.
n. Solanaceae Capsicum frutescens L. piment (Fr.)
PEPE entre, en tant que condiment, dans de nombreuses

préparations, principalement celles à base de poisson. Il est soit mis à
bouillir tel quel soit écrasé cru. PEPE est riche en vitamine A et très
riche en vitamine C. Il en existe différentes variétés. Les moyens de
conservation sont variés :

- séchage au soleil et broyage jusqu'à obtention d' une poudre
que l'on conserve en bouteille.

- ébullition et macération dans de l'eau, du KASABA Ir'ATA ou un
mélange d'eau, de vinaigre et de sel parfois accompagné d'ail et
d'oignon.

- pAte obtenue après broyage, additionnée d'huile, de vinaigre
et d'eau.

éty. Anglais pepper = poivre, piment.

PEPE FOOA A. et Nd.
n. Piment en poudre. De PEPE = piment et FDDA = farine.

PEPE VArA A.
loc. Condiment liquide à base de jus d'essorage du manioc amer

et de piment qu'utilisent la plupart des populations amazoniennes.
Correspond au couabio des Amérindiens Ir'ayana voisins. ety. Anglais water
= eau et pepper =poivre, piment.

PEPE Ir'ATA est ainsi préparé : Le jus de manioc amer sortant de
la presse est décanté de manière à le séparer de l'amidon (tapioca). Le
liquide est mis à boui llir pendant deux ou trois heures accompagné de
piments, de basilic ou d'autres plantes aromatiques. PEPE Ir'ATA est
conservé en bouteille. De PEPE = poivre, piment et Ir'ATA = eau.

PEPEE Nd.
n. SOlanaceae Capsicum frutescens L. piment (Fr.).
PEPEE entre, en tant que condiment, dans de nombreus~s

préparations, principalement celles à base de poisson. Il est soit mis à
bouillir tel quel soit écrasé cru. PEPEE est riche en vitamine A et très
riche en vitamine C. Il en existe différentes variétés. Les moyens de
conservation sont variés :

- séchage au soleil et broyage jusqu'à obtention d'une poudre
que l'on conserve en bouteille

- macération dans de l'eau, du KASABA Ir'ATA ou un mélange d'eau,
de vinaigre et de sel parfois accompagné d'ail et d'oignon (PEPE Ir'ATA).

- pate obtenue après broyage, additionnée d'huile, de vinaigre
et d'eau.

éty. Anglais pepper = poivre.
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PEPEE VATAA PIKI.N

PEPEE VATAA Nd.
loc. Condiment liquide à base de jus d'essorage du manioc amer

et de piment qu'utilisent la plupart des populations amazoniennes.
Correspond a'f=oua bi 0 des Améri ndiens Wayana vois1 ns. PEPEE WATAA est
ainsi préparé : Le jus de manioc amer sortant de la presse est décanté
de manière à le séparer de l'amidon (tapioca). Le liquide est mis à
bouillir pendant deux ou trois heures accompagné de piments, de basilic
ou d'autres plantes aromatiques. PEPEE WATAA est conservé en bouteille.
De PEPEE = poivre, piment et It'ATAA = eau.

PEPEJŒNTlA.
n. Piperroint, menthe à l'eau.

PEPEPATU A.
n. Préparation alimentaire constituée par un bouillon de

relevé au piment. Se consollune avec la galette de KASABA.
probablement améri ndienne (h'llyana >.

poisson
Origine

PESI A. et Nd.
n. Papilionaceae Vigna unguiculata Œ.) WALP. (}{F 119) pois du

Brésil, niébé, haricot rouge (Fr.>.
Au sens strict souche de haricot sauvage aux graines rougeâtres

dit en français haricot rouge, ety. Anglais pea = pois.
Il existe un grand nombre de \ cultivars. Les Ndjuka du Bilose en
distinguent trois variétés selon la couleur : verte, orange et rouge.
Toutes sont importées. Leur teneur en proteines et vitamines est forte.
PESI entre dans la composition de AGAIKUKA, BaLON AfFI.NGI. Il accom~gne

AGU TEE (AGU TEl). V. AGAIKUHA, BOLON AFFINGI, AGU TEE (AGU TEf).

PI! A. et Nd.
v. Eplucher.
Adj. Pur.

PI IlITA A.
n. Nervure de feuil~€ de palmier utilisée Gomme Gure-è.ent, Ec~at

de bois, écharde.

PIKI A.
v. Ramasser (un obj et 1 un fru i t). ety. Angla:s peck = ramasser.

PIKIN A. et Nd.
n. Enfant
adj. Petit. ety. pOl"tugais peqliJ':-YJo = petit.
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PIXIN PAANSU

PIXIN PAANSU Nd.
loc. I. C. Variété de riz attestée dans la région du BILOSE.

PINDA

PILEN A. et Nd.
n. Serrasalmid66 Serrasalmus rhombeus L. pygocentrus piraya

piranha (Fr.) poisson-ciseau (Cr.).
Poisson carnivore comestible mesurant 25 cm. Se pêche en toute

saison mais en particulier de janvier à mars. C'est, chez les Ndjuka du
Bilose, le seul animal OGI <néfaste,dangereux) qui soit consommé. C'est,
dit-on, précisément parce qu'on le consomme qu'il n'est plus dangereux.
éty. Karib pilen = piranha.

PINA A.
n. Arecaceae Euterpe oleracea KART. Pinot (Fr.) Ouasseye (Cr.)_
Palmier pinot. Son fruit, ovoïde et d'un noir-violet, au

péricarde mince et à la pulpe fine sur un noyau globuleux fibreux,
fournit une boisson dite lait de ouasseye (Cr.), bue telle quelle ou
servant à humidifier KVAKA. Des études nutritionnelles ont montré que
cette boisson est plus nourrissante que le lait, contenant deux fois
plus de calories et de matières grasses. Le bourgeon terminal de cet
arbre, dit PINA ATI, coeur de palmier, extrait après abattage du palmier
et décorticage de la partie supérieure du stype, est consommé cru en
salade ou bien bouilli. Il sert d'accompagnement à la viande. L'amande
fournit une huile à usage alimentaire. En utilisation médicinale et
magique, détient la propriété de "donner du sang" <donner de la force au
sang> GI BUULU. Cet arbre est très fréquent en clairière inondée ou
marécageuse et pousse souvent en touffes nombreuses. Les palmes servent
dans la construction des cases <toiture).

PINA A. et Nd.
n. Pénurie, pauvreté, misère, souffrance.

PINA AT! A. et Nd.
loc. Bourgeon terminal, "coeur" du palmier Euterpe OlaraceaJ

(pinot appelé W'asseye.) dit aussi choux d'aW'ara ou choux maripa. Chez le::;
Ndjuka du Bilose, il n'est jamais consommé au village mais constitue une
nourriture de secours pour les chasseurs en forêt. syn. BOKBULUK~

PINA SIKA Nd.
n. Bourgeon terminal d'Attalea ~ripa.

PINA TJIKA Nd.
n. Bourgeon terminal d'Euterpe oleracea.

PINDA A. et Nd.
n. Arachis hypogaea L" pistache (Cr.) arachide (Fr.).
Riche en calories, en phosphore, calcium et fer. L'arachide se

consomme grillée ou sous forme de pâte <beurre) PINDA FATU obtenue par
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broyage. Elle entre, sous une forme ou l'autre, dans la préparation de
nombreux plats et sauces, notamment dans les repas de fête. Les
arachides sont toujours plantées dans une parcelle réservée, à part des
autres plantes. L'arachide, sous toutes ses formes est interdite aux
enfants au sein parc que provoquant des +:roubles intestinaux, no+:' a::T'JTIe nt
des diarrhées. La pâte d' araG!üde est è.onnée aux enfants vers ~'âge è.e
deux ou trois ans, +:artinée sur une galette de KASABA. V. AFADA, PINDA
ALISI, PINDA BAAFU, PINDA DOK~ ety. Hollandais PINDA = variété
d'arachide ou Bantu finda, pinod = arachid,~.

PINDA ALISI A. et ~è.

loc. Plat de riz gras aux arachides.
repas rituels pris au cours de funérailles.

" )Souvent présent dans les

PINDA BAAFUN A. et Nd~

loc. Sauce épaisse é base d'arachide, servant à assaisonner le
riz. Confectionnée à partie de FONFON PINDA. Après broyage au mortier,
on affine la pulvérisation en écrasant la farine disposée sur une
surface plane, à l'aide d'une bouteille tenant lieu de rouleau. On met
la pâte d'arachide dans de l'eau, on chauffe en remuant jusqu'à
épaississement. On peut y ajouter de la banane-plantain bouillie et
pilée que l'on mélange dans l'assiette. Entre dans la composition d'un
plat cérémoniel, asssocié à la viande de coq.

PIRDA DOKUN A.
loc. Gateau de maïs aux arachides.

PINDA KI/UA A.
loc. Plat à base de KVAKA et d'arachide. Les deux composants

sont pilés au mortier et mélangés jusqu'à obtention d'une pâte. Consommé
tel quel ou accompagné de BAKA KASABA.

PINDJA UDU A.
n. I.C. Guttiferaceae
L'écorce de cet arbre

contre les dartes.

bois-darte (Cr.).
est utilisée en infusion pour 1utter '

PINGI Nd.
n. Souris. Les souris et les rats commettent de nombreux dégats

dans cultures vivrières. ety. Bantu mpingi = souris.

PINGO A.
n. Dicotylidae Tayassu albirostris cochon-bois,

marron (Fr.). Sa chair est consommée.

PlO A.
v. Vomir.
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PISOÏ

PIsof A.

POSEElf

n. Xarantaceae calathea ovata Ness.
Le tubercule de cet ?rbuste est consommé. C'est un emprunt

améri ndien.

POBA A.
adj. Avarié, défectueux. S'emploi notamment pour qualifier le

riz <POBA ALISi). syn. PUrtO.

PODO A.
n. Poudre de chasse.

POLI A. et Nd.
v. Pourrir, altérer, corrompre (au sens propre et figuré),

polluer.
v. Gaspiller. éty. Anglais spoil = gâter, abîmer, corrompre.

POXVOZA A.
n. Xyrtaceae Eugenia jambos L. pommier rose (Fr. >.
Le fruit de cet arbre est consommé.

POlfSU A. et N°d.
v. Empoisonner une rivière par une nivrée pour s'emparer du

poisson. Ce procédé de pêche au poison consiste à déverser dans un bief
le suc de Lianescentes Lonchocarpus chrysophyllus, grosse liane à
roténone que l'on bat avant immersion pour favoriser la diffusion du
suc. On utilise aussi la graine de Leguminae Théophrosia toxicaria. Ce
suc provoque l'asphyxie du poisson, le contraignant à remonter à la
surface.

ponu A. J-Ji .
n. Unité de mesure correspondant à la livre et couramment

utilisée dans l'estimation du poids d'un produit alimentaire. De nos
jour 1 PONTU = 500 grammes. éty. Anglais pound = livre.

ponu BATA A.
loc. Bouteille de récupération <limonade, coca-cola) utilisée

pour conserver les condiments en poudre tels PEPE FOOA, ANZOrtE.

POSEEN A. et Nd.
n. Portulacaceae Portulaca oleracell L. OfF 133> (XS 609>

Pourpier rouge (Fr. >~

Plante à moitié grimpante consommée comme légume, bouillie dans
l'eau salée. Diurétique et antiscorbutique. En usage médicinal on
l'emploie bouillie pour lutter contre les maux de ventres, les
diarrhées, notamment chez les jeunes enfants. On l' empoie aussi pilée,
melangée à de l'huile, en massages, pour réduire les luxations.
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POTOPOTO A.
adj. Mou, pâteux. Adjectif utilisé pour qualifier la purée, la

bouillie, la pâte d'arachide etc ...

POTOTO A. c.J-- (/( ,
n. Sac à dos en vannerie utilisé pour transporter la nourriture.

syn. mute te.

PUU A. et Nd.
v. Tirer, faire sortir, extraire (huile), déterrer (manioc),

sevrer (nourrisson). éty. Anglais pull = tirer.

PUU A XOFU A. et Nd.
v. Vomir. syn. PlO, ONFL~ S,f.K..Ik-I""

PUU BAAKA A.
n. Cérémonie traditionnelle de levée de deuil se tenant dans un

délai de six mois à deux ans après un décès. Cette cérémonie s'étale sur
huit à dix jours. Elle comporte des offrandes alimentaires (riz, igname,
poisson frais et séché, couac, fromage, biscuits, soda) présentées sur
des feuilles de bananiers et qui sont partagées avec le défunt. Au cours
de PUU BAAKA, on consomme KEN VA TA. Chez les Ndj uka BOOKO DEI.

PUU WINTA A.
v. Produire un vent ini:estinal, péter. De PUU = tirer et VINTA =

vent.

PUY A. et Nd.
v. Tirer, faire sortir, extraire (huile), déterrer (manioc),

sevrer (nourrisson). éty. Anglais pull = tirer.

PUUN KAKA A.
lac. Gaz intestinal, pet.

PUWO A.
adj. Avarié, détérioré. Cet adj ectif est util isé pour dési gner

l'état de produits alimentaires végétaux crus tels que riz, maïs,
arachide. syn. PORA.
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SAAKA A.
adj. Salé à l'excès.

SAJ.SAA A. et Nd.
n. Crevette, écrevisse. Terme générique.

homard.

S~YA A.

SANGAAFU

..
ety. Bantu ~SélSlHI =

n. Tampon fait de fibre de noix de coco ou de tige de canne 8.
sucre et utilisé pour récurer la vaisselle ou le sol d'une maison. syn.
KAWI.

SABAKU A.
n. Ardeidae sp. héron (Fr. '.
La chair d.'! cet oiseau es': consolDmé!? ma:s n'est guère appréciée.

SABAPEN A.
n. }for<~ceatJ Artocflrpus <'lltilis rp<"lrk) FOE:berg arbre j pai:.

(Fr. J.
I.e fruit de l'arbre à pain est consommé r-nlJilli OIJ cuit au four.

Son usage li. été introdlli.t par les Créoles. éty. Français fruit à pain.
syn. FIA PEN.

SAKI! A. d- ~t1.
n. Sac. ety. Fran~ais sac ou Hollandais zak = sac. Hochet utilisé

dans les cultes de possessà'on KUHANTI et PAP~ (Nd.).
SAKULA A~· KOaJ.sser, descen re um.).

n. Boisson alcoolisée à base de manioc utilisée au cours des
cérémonies de PUU BAKA. Emprunt amérindien <wayana).

SALI A.
n. Burceraceae fétragastris sp.
Cette plante entre dans la composition de remèdes magiques.

SANGAAFU A. et Nd.
n. Zi ngi beraceae Costus scaber RUIZ et PA VON (NF 115).
Cette plante herbacée dont la tige est comestible et dont il

existe plusieurs variétés occupe une place centrale dans le système
cosmogonique et magico-rel1gieux des Ndj uka du Bi 1ose : C'est elle qu i
est à l'origine de la vie végétale. Elle relève, avec NALENBELElŒE.
d'une instance divine suprême <GOOH NANA, la Terre Nourricière) alors
que le reste de la végétation procède d'effets secondaires. Aucun obia,
aucun remède important qui n' y fasse référence. Associée à PEJŒA, elle
en constitue la base. A chaque culte d'esprit est associée une vôriét~

de SANGAAFU. Ainsi, AGa SANGAAFU, produisant d..~s bulbes de couleur
jaune, est associée au culte AKPUKU.
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Son utilisation médicinale est donc extrêmement riche. Citons
son emploi chez les Ndjuka et Aluku comme antidote en cas de
d'infraction à un tabou alimentaire et son usage pour rafraî chir la
bouche en cas de fièvre. En usage rituel, elle intervient surtout sous
forme de macération dans tout VASI mais est aussi présent(..sous forme de
feuilles qui servent de nappe aux offrandes faites aux esprits de GOON
JfANA. La plante entière consU tue un élément décoratif délimitant un
espace sacré. Débanassé de ses feuilles et de son bulbe, peint de noir
et de blanc 1 SANGAAFU intervient lors des funérailles ou des séances
d'exorcisme, pour "séparer" PAATI,(spectre ou esprit de l'être humain.
Elle joue un rôle dans les cultes AKPUKU et PAPA GADU.

SANGAAFU est l'un des aliments de secours consommés lorsqu'on
est perdu en forêt. V. GOON NAHA, HALENBELEHBE, HASAA GADU, DElA.

SAXI A. et Nd.
n. Nourriture, objet, chose, truc, machin.

sometbing = quelque chose.

SANTI A.

'"ety. Anglais

,
n. Sable. ety. Anglais sand = sable ou Hollandais zand = sable.

SANTIVIPI A. ci- lId.
loc. Loricaria cataphracta goret-fouet (Cr.).
La chair de ce poisson est consommée. De SANTI = sable et VIPI =

fouet. syn. TOMBA, TOKNBA.

SAPAPEll A.
n. Horaceae Artocarpus alti1is (Park) Fosberg arbre à pain

(Fr. ).
Le fruit de l'arbre à pain est consommé bouilli ou cuit au four.

Son usage a été introduit par les Créoles. éty. Français fruit à pain.
syn. FIAPEX, SABA PEN.

SASU A.
n. Partie non comestible d'un animal. syn. SASUK
adj. Non comesti ble. syn. SASUN.

SASUll A.
n. Partie non comesti ole d' un animal. syn. 8ASU.
adj. Non comeatible. syn. SAS(J.

SAUTU A. et 2id.
n. Sel. Le sel fait partie df?s produits de prf?:nière r:écessité

que tout homme doit fournir à son épouse. Il est souvent ':ol1servé dans
une bouteille de rhum tenant lieu de salière. Le sel e~t exclu du régime
alimentaire des jeunes enfants. ety. Hollandais zout = sel.

n. Verrue.

- 115 -



SAUTU ALISI SETI GOO

SA'UTU ALISI Nd.
lac. Riz au sel. Le riz est cuit sans sel; en ajouter suffit à

en faire un plat. De SAUTU = sel et ALISI = riz.

SAUTU KASABA A.
lac. Gateau salé à base de manioc amer. De SAUTU = sel et KA SA FA

= manioc amer.

SAUTU KET! A. et Nd.
lac. Boeuf en saumure. Remplace le gibier lorsque ce dernier S~

fai t rare. De SAUTU = sel et NETI = viande.

SEEKIT! A.
adj. Fai ble, maladif 1 souffreteux.

syn. HA LENGI.

SEEPI A. et Nd.
n. Filet de pêche de fabrication industrielle, tramail.

SEIBIN flIKI A.
lac. }["'llv<'lceae Hibiscus esclllentus gombo (Fr. J et (Cr. J.
Variété de gombo. Le gombo est un arbrisseau produisant un fruit

qui se présente comme une gousse cotelée renfermant des graines. Riche
en hydrates de carbone, en vitamies A, Bl, B2, le gombo, récolté à
partir de juillet, peut être consommé en salade mais entre surtout, en
tant que condiment, dans la préparation d'une sauce associée au riz. De
seibin = sept et wiki = semaine. Allusion au nombre de semaines au terme
desquelles le fruit est consommable. V. OKa.

SELI A.
v. Vendre. ety. Anglais sell = vendre.
n. 1. C. Atta sp.
Fourmi-manioc parvenu au stade de son développement où elle

porte des ailes et vole. SELI est surtout consommée par les enfants. On
en sectionne l'abdomen que l'on fait gri 11er sur la plati ne à couac. V.
KUNAKU.

SENSAN A.
n. Uni té de mesure de poids correspondant à 500 grammes.

Français "cinq cent". syn. PONTU.

SETI A.

~

ety.

\'. Fixer, tendre, planter. <SETI TAAPU = tendre un piège>. éty.
Anglais set = poser, placer, fixer, planter.

v. Commencer.

SETI GOO A. .j-U~.
v. Commencer à pousser <plante>. De SETI = commencer et GOO =

pousser, croître.
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SIl A. et Nd. ,
n. Fruit. Terme générique. ety. Anglais seed = graine.

SIBA Nd.
n. Poisson yayl'l <"Cr. J vairon (Fr. J. Terme générique, petite

friture. Capturé par les enfants à l'aide d'une bouteille ou d'une
calebasse. éty. Kwa sriba = vairon. syn. DEKISIIBA.

SIBE A. JdJ.
n. Plat constitué de KWAKA humidifié à l'eau <sans sauce ni

gi bier), parfois accompagné de PEPE FOOA <piment à l'état pul vèrulenO .
Plat de pauvre. Métaphore pour exprimer sur le mode de l' humour une
grande misère al imentaire. éty. Portugais du Brési l via Wayana SHIBE =
plat constitué d'un mélange de farine de manioc et d'eau.

SIl A. et Nd.
n. Graine, fruit, comprimé pharmaceutique, tablette. Terme

générique. éty. Anglais seed = graine.

SIlBA A. et Nd.
n. Poisson yaya (Cr. J vairon (Fr. J. Terme générique, petite

friture. Capturé par les enfants à l'aide d'une bouteille ou d'une
calebasse. éty. Kwa sriba = vairon. syn. DEKISIIBA.

SIIBA KUKALU Nd.
n. Hyletes pacou ou Hylopus rhomboidalis" coumarou

(Cr.J. Il s'agit d'un poisson long de 45 cm et plat (en forme de turbot)
d'une trentaine de centimêtres de diamètre. On le pêche surtout en
saison des pluies. Il s'agit ici d'une variété de petite taille.

SIlBI A. d- A/J.
v. Dormir.

SIIBI NYANYAN A. et Nd.
loc. Restes de nourriture datant de la veille. De SIIBI = dormir

et NYANYAN = nourriture.

SIKAPU A.
n. Mouton. ety. Hollandais schaap = mouton.

SIPAKU SOO A.
loc. I.C. Variété de paresseux. Sa chair est consommée. De

SIKAPU = mouton et SOO = paresseux.
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SIKI A. et Nd.
n. Maladie.
adj. Malade. Ce terme désigne un état somatique ou psychique

anormal. Il recouvre une gamme étendue d'affections allant des troubles
purement physiologiques jusqu'à la possession et la folie. Désigne
aussi, par métaphore, des états somatiques transitoires tels que la
grossesse et les menstrues. éty. Anglais sick = malade.

SIKIN A. et Nd.
n. Corps, organisme humain. éty. Anglais skin = peau.

SIKOTIIKI A.
n. Petite tasse à café en porcelaine.

SIXALI A. et Nd.
n. Rape artisanale ainsi confectionnée: On récupère une boite en

tole ayant contenu des conserves, on la développe et l'aplatit au
marteau jusqu'à obtenir une plaque; on la perfore d'une multitude de
trous à l'aide d'un gros clou, on la retourne et on la fixe sur une
planchette de bois, coté repoussé vers l'extérieur. La rugosité des
échancrures permet de raper les tubercules de manioc amer pour les
préparer à l'essorage. Cet instrument, emprunt amérindien, est différent
de la grage traditionnelle créole constituée par une pièce de bois
incrustée de particules de métal abrasives. Ce modèle de rape se
rencontre d'ailleurs de moins en moins fréquemment. V. DOKU~

SINA A.
n. Cébidae Alliouatta seniculus L. ldouate, singe hurleur rouge

(Fr.) baboune, singe rouge (Cr.).
Femelle du singe BABUN. Sa chair est consommée.

SIJŒKI A. et Nd.
n. Serpent. Terme générique. Aucun serpent n'est consommé par

les Noirs Marrons, certai ns d'entre eux abri tant èes esprits. V. PAPA
SINEKI, VODU.

SINEKl }(AAKUSA A.
lac. Variété sauvage de Passlf10ra glandulosa ,Son fruit est

consommé. De SINEKI = serpent et KAAKUSA = grenadi lle, fruit de la
passion.

SINGA A.

BOFcj.
n. Piège à collet et ressort pour mammifères (notamment pour

SINGAAFU A. et Nd.
n. Zingiberaceae Costus scaber RUIZ &- PAVON (KFl15) (!olS 86).
Cette grande plante herbacée aux fleurs à pétales rose vif

dentés, dont il existe plusieurs variétés/occupe une place centrale dans
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le système cosmogonique et magico-religieux des Ndjuka du Bilose : C'est
elle qui est à l'origine de la vie végétale. Elle relève, avec
HALEHBELEHBE, d'une instan.:e divine slJprème <GOON HAHA, la Terre
Nourricière> ctlors que le reste de la végétation procède d'effets
secondaires. Aucun obia, aucun remède important qui n'y fasse référence.
Associée à PEMBA, elle en constitue la base. A chaque culte d'esprit est
associée une variété de SINGAAFU. Ainsi, AGO SINGAAFU, produisant des
bulbes de couleur jaune, est associée, chez les Ndjuka, au culte
AHPUKU.

Son utilisation médicinale est donc extrèmement riche. Citons
son emploi chez les Ndjuka et Aluku comme antidote en cas de
d'infraction à un interdit alimentaire et son usage pour rafraîchir la
bouche en cas de fièvre. En usage rituel, elle est surtout employée sous
forme de macération dans tout WASI mais est aussi présent sous forme de
feuilles qui servent de nappe aux offrandes faites au~ esprits de GOOU
HAHA. La plante entière consti tue un élément décoratif dél imi tant un
espace sacré. Débarassé de ses feuilles et de son bulbe, peint de noir
et de blanc, SINGAAFU intervient lors des funérailles ou des exorcismes,
pour "séparer" PAATI If~ spectre ou l'esprit de l'être humain. Elle joue
aussi un rôle dans les cul tes AHFUKU.

La tige de SINGAAFU est l'un des aliments de secours consommés
lorsqu'on est perdu en forêt. V. GOON HAHA, HALEHBELENBE, NASAA GADU,
OBIA.

SINGOXU A.
loc. Chewing-gum.

française> .
éty. Anglais chewing-gum <prononciation

SINTIN A.
n. Vapeur d'eau. éty. Anglais steam = vapeur.

SIPAN A. ",t- vi .
v. Gonfler, enfler, grossir. ety. Hollandais spannen = étendre,

tendre.
n. Tension. éty. Hollandais spanning = tension.

SIPAllYOO A.
n. I.e. Oiseau dont la chair est consommée. syn. ATJAKA FOO.

SIPAKYOOPO A.
loc. HelastoIlk'ltaceae 'Hourouri grlJndiflora D. C. (HF 213).
Arbre à feuilles elliptiques produisant des baies globuleuses de

couleur orange. Ce fruit est consommé cru mais aussi utilisé comme appât
de pêche. Récolte en mai-juin. De SIPAN = gonfler, grossir, enfler et
opo = monter à la surface, flotter <hypothèse).

SIPEKI A.
n. Lard en tranche, bacon. Importé du Surinam.
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SIrILI A.
n. Tronconneuse utilisée pour défricher des parcelles de

culture. ~ty. nom de marque stihl. syn. PEPEKA, TETEKA.

SIrJOLI A. .r AIti.
n. Huile de cuisine d'une manière générale. Contraction de SVITI

OLI.

SITOFU Nd.
n. Mode de cuisson en vase clos, à la vapeur <à l'étouffée).

Terme d'usage récent. éty. Anglais stove = four. syn. STOFU.

SIraN BAKUBA. A.
I. C. Variété de bacove consommée par le~ adul tes mais

déconseillée aux jeunes enfants car on prête à la banane la propriété de
nuire à l'ossification.

SITON IXJIFI A.
loc. Columbidae Columbigallina minuta, columbigallina talpacoti,

columbigallina passerina pigeon ramier, tourterelle (Fr.).
Cet oiseau, dont la chair est consomJllée, est classé dans la

catégorie DOIFI.

SLEKGA A.
n. Lance-pierre. Employé par les enfants pour chasser. syn.

ABALETI.

SOFU A.
n. Boisson gazeuse sucrée du commerce. Est utilisée au cours des

libations rituelles. éty. Anglais soft drink = soda <hypothèse). syn.
BOKE.

SOFU . Nd.
loc. Boisson gazeuse sucrée ayant l'apparence du

vendue au Surinam. Utilisée dans les séances de libations
éty. Anglais soft drink = soda. (hypothèse). syn. BOK~ ~E~.

saKE A.

coca-cola.
ri tuelles.

n. Doras costa tus poisson-agout j (Cr.).
La chûir de ce pois:.,nn est con:;ommée. Cll1',"(" dans la catégorie

GAATA FISI.

SOKEE Nd.
n. DOnl:E çostaius poisson-agouti (Cr. >.
LM chair de ce poisson est consommée. Classé ,:'.}415 la c:;J·<;-:-:-"_,:

GAATA FISI.
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SUJ A. et Nd.
n. Famille des mammifères édentés Bradypodidés dits en français

paresseux ou mouton-paresseux:
- Choloepus didactylus L. = unau, paresseux à deux doigts (Fr.),

mouton-paresseux (Cr.).
- Bradypus tridactylus L. = Aï FAYA BAKA SOO (Nd.) FAYA A BAKA

(A.)dos-brulé, dos-boulé (Cr.) en raison de tache de coloration
rougeâtre que porte cet animal sur le dos. De FAYA = feu, BAKA = dos
Ces espèces sont comestibles et se chassent toute l'année. syn. FAYA A
BAKA.

SUJKE A.

laticifère produisant des baies globuleuses de
sont consommées crues. Les feuilles sont utilisées
pour lutter contre la fatigue. syn. ZOOKE

n. Sapotaceae Fouteria lIJllcrophylla
d'oeuf (Cr. J.

Petit arbre
couleur jaunâtre qui
en infusion, à boire

<LAN.) EYNA OfF 248) jaune

SUJLA Nd.
n. Variété de riz cultivée dans le Bilose.

SUJPU A. et Nd.
v. Enfler.
n. Enflure, oedème. Les oedèmes peuvent constituer un symptôme

de malnutrition infantile. Chez les Nduka du Tapanahoni~, on traite ces
oedèmes par l'application de feuilles d'angolIJll (RD 25) sur les parties
malades, soit par des tisanes et lavages d'infusion de moko-moko (DV 9).
On a aussi recours à des amulettes confectionnées avec du tissu noir,
des morceaux de bouchon de 1 iège, des morceaux de tige de kalawa, des
feuilles de djabaa. Cinq amulettes sont confectionnées, lavées dans un
UlIJlln baana uwii (feuilles de plantain) et des cendres. Elles sont
attachées aux chevilles, aux poignets et autour de la taille de l'enfant
malade.

SOPI A. et Nd.
n. Rhum, tafia. Alcool fort en général.
Le rhum constitue un élément de première importance dans la vie

sociale des Noirs Marrons. Il est apprécié en tant que boisson profane
mais entre surtout dans de nombreuses pratiques magico-religieuses. Il
est associé aux morts et aux ancêtres. Il est utilisé pour renforcer les
liens entre les hommes et les liens entre les vivants et les morts.
Ainsi, on verse SOPI sur le sol pour entrer en contact avec les
ancêtres. D'abord offert en 1i bation, il est ensu i te consommé par tous,
dans un verre unique qui fai t le tour des vivants et des morts. C'est
aussi un élément purificateur parce qu'il bruIe, débarrassant des
influences physiques mais aussi des influences surnaturelles défastes.

Le rhum est le ciment de toute relation interpersonnelle, de
toute activité communautaire ou rituelle, de tout échange. syn. DAA~
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SOPOLOPO A.J vi..
n. Cucurbitaceae Komordica charantica sorossi <Cr. J.
Ce légume a été importé du Surinam par les Aluku. Il est

aujourd'hui cultivé par eux et consommé. ~es feuilles entrent dans la com­
position de Aivers rem~des (contre la leishmaniose notamment).
SOPU A. d- AIti •

n. Savon. ,ety. Anp;lais soap = savon. L'un des trois articles qu'
un homme doit reguli~rëment fournir à son épouse.

SOSOA. dA/J.
adj. Pur, sans rien d'autre.
adj. Vide.

SOSO KYAKA A. et Nd.
loc. Couac à l'eau.

grande misère alimentaire.
SIBE.

Métaphore pour exprimer
De 5050 = pur, rien, rien

avec
que,

humour
vide.

une
syn.

SOSO YATA Nd.
loc. Lait de femme enceinte. Une femme enceinte ne doit pas

allai ter car son lait, "bu" par le foetus, a perdu toute force et est
nuisi ble au nourrisson qu' il risque d'empoisonner. Lorsqu'une femme qu:'
allaite se rend compte qu'elle est enceinte, elle àoit immédiatement
sevrer son bébé. DG SOSO = vide et VATA = l'.?au. V. KVEDEFI.

STOFU Nd.
n. Mode de cuisson en vase clos, à la vapeur <à l'étouffée).

Terme d'introduction récente. ety. Anglais stove = four. syn. SI TOFU.

STUKUNAI Nd.
n. I.e. Poisson dont la chair est consomreée.

SU A. ~ A/d.
n. I.C. Tubercule.

su BAAFU Nd.
loc. Soupe à base de tubercule. Jus d'un produi t alimentaire

végétal ou aniIlIdl.

su BAAFUN A.
loc. Soupe à base d' igname NAPI. Jus d'un aliment végétal ou

animal.

SUKAATI A.
n. Chocolat. éty. Anglais chocol"te = chocolat ou Hollandais

chocolade = chocolat.

SUKATI Nd.
n. Chocolat.

chocolBde = chocolat.

1
ety. Anglais chocol"te = chocolat ou Hollandais
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SUKUU Nd.
n. Sucre. éty. Anglais sugar = sucre. Les femmes ndj uka

attribuent au sucre la propriété de rendre les enfants robustes aussi
est-il couramment aj outè aux boui 11 ies. V. PAPA.

SUKUU FINGA A.
loc. J. C. Variété de bacove de petite taille et à la saveur

très douce.

SUKUU SI l Nd,
loc. Bonbons, friandises. De SU/WU = sucre et SIl = graine.

SUKUUDU A.
n. 1. C. Variété de canard (DDKISn de petite taille au plumage

tacheté de noir , blanc et rouge.

SUJŒE A. J' (/J.
v. Sentir, répandre une odeur. éty. Anglais slDell = sentir,

répandre une odeur.

SUJŒE UriII A. et Nd.
loc, Verbenaceae Pri va Lappulacea CL. J PERS. (}IF 135) guéri t­

tout (Cr. J,
Cette petite plante à tiges carrées et crénelées est utilisée

comme aromate, notamment pour relever le court-bouillon de poisson.~)
Elle a aussi un usage médicinal profane, en bain et en infusion

contre le paludisme. Contre les maux de tête, on utilise le jus de la
plante fraiche que l'on instille dans l"oeil, ce dernier étant le
conduit le plus direct vers la tête.

Mais c'est aussi et surtout une plante sacrée, intervenant dans
la "domestication" des espri ts PAPA, KUJrlANTI et BAKUU. De ce fait, elle
entre dans beaucoup de préparations médicinales associées à des maladies
d'origine magico-religieuse. On dit que le serpent boa (PAPA GAD[J) la
consomme. De UVI J = plante et SUJrfEE = sentir. Les Noirs Marrons la
décri vent comme l'" oignon-des-gens-de-la-forêt" (BUSI KDNDE AYUm .

SUJŒE rlI rlI lA.
loc. Verbenaceae Pri va Lappulacea Œ.) PERS. OfF 135J guéri t-

tout (Cr. J.
Cette petite plante à tiges carrées et crénelées est utilisée

comme aromate, notamment pour relever le court-bouillon de poisson.
Elle a aussi un usage médicinal profane, en bain et en infusion

contre le paludisme, Contre les maux de tête, on utilise le jus de la
plante fraiche que l'on instille dans l'oeil, ce dernier étant le
conduit le plus direct vers la tête.
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Mais c'est aussi et surtout une plante sacrée, intervenant dans
la domestication des espri ts PAPA, KuHANTI et BA KUU. De ce fait, elle
entre dans beaucoup de préparations médicinales associées à des malad:e'~,

d'origine magico-religieuse. On dit que le sr:.-!;:,~n': boa (PAPA CiN!) ~.3

consomme. De IIH/II = ?lante t2~ S{TMEF = se:! t.: r, Les Noirs y.arr-ons ~.3.

décri ven: ,:omme l'" o ignon-des-güns-de-la-forèt" f BUSI KONDE AYUM.

SUJ(OKO A.
tt. ?umer <du t,abac). éty. Anglai; smoke -- fumer. syn. PIPA.
n. Fumée. et,y. Anglais smoke = fumée.

SUXULU a..
v. Frépa~er un raso0t.
n. Ragoût à base de viande,

SUPU A. c.I- ttIiI.
n. Soupe en paquet, importée. éty. Anglais sou!' .- soupe. syn.

PAKI SUPU, LASUPU.

SUPUN A. ,/I/J.
n. Cuiller. éty. Anglais spoon = cuEler.

SUSANTI A.
n. Lance-pierre. Utilisé surtout par les enfants, pour chasser.

SUSUGUTISU A.
n. I.e. Poisson ressemblant au pOisson-chat. Sa chair est

parfois consommée.

SUTU A. J'ut!.
v. Tirer (un coup de fusi 1), poignarder, donner un coup de

couteau, donner un coup avec un objet acéré. ety. Anglais shoot = tirer
un coup de fusil.

SUTU GONlA. ,,;-A/d.
lac. Tirer un coup de fusil.

SUTU SUPUN Nd.
lac. Fourchette. De SUTU = donner un coup rie couteau et SUPUN =

cuiller.

sr/TUUN A. et Nd.
n. Rutaceae citrus sI'. OfF 188)·
Arbre sauvage produisant un fruit de taille intermédiaire entre

l'orange et le pamplemousse. Ce fruit, très acidulé, est comestible mais
n' est guère consommé que par les enfants. Sert à décaper le~bjets en
bois, syn. ALANDJA, ATUSUU~

SUVA A. tA- A/d,
tldj. Aij1J"'te.l acidulé. Aucun aliment aiGre ou acide ne doit ~tre

offert aux an~1res.
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SU'tIA ALANDJA SVITI KASABA PAFA

SU'tIA ALANDJA A.
lac. I. C.
Variété d'orange très aigre, surtout utilisée pour laver les

objets en bois. syn. ALANDJA, SUTUUN
SU'tIA PAPA A.

n. Plat à base de maïs. Le maïs est pilé au mortier puis tamisé.
La farine obtenutest mise à bouillir dans de l'eau. De SUifA = aigre,
acidulé et PAPA = bouillie.

S'tIALUFU A. el- AIl..
n. Allumette. éty. Anglais sulphllr = soufre.

S'iITI A. el- ,(lt
~dj. Doux, bon <à manger). ety. Anglais sweet = doux, sucré.
n. Sucre. éty. Anglais sweet = doux, sucré.

S'iITI BDNKI A.
lac. Himosaceae Inga huberi DUCKE (HF 137) pois sucré (Cr.)A
Arbre sauvage à tronc tortueux et écorce épaisse. Le frui test

une gousse brune, assez plate, parfois incurvée. Les graines sont
recouvertes d'une pulpe peu abondante. Ce fruit, de couleur blanchâtre
et de saveur sucrée, est consommé. De SIIfTI = sucre et BONKI = haricot.
Emprunt au sranang tango, langue véhiculaire du Surinam. syn. BAAKA
'tIEEKO.

S'iITI KASABA A et Nd.
lac. Hanihot pal11Jâta HUELLER lDânioc doux (Fr.). Vt.a1UA.J,c...:DC- (h..)
Manioc doux, d'usage moins fréquent que le manioc amer KASABA.

Arbuste de deux à trois métres de hauteur. Mur! t en six mois. Fermente
rapidement. A~ 1 invl~rse du manioc amer, son suc n' est pas vénéneux. Le
manioc doux, une fois lavé et égoutté, est mélangé à de la pulpe de noix
de coco broyée puis le tout est grillé sur la platine. Consommé entier
et bouilli, comme des pommes-vapeur. Intervient dans les cérémonies de
levée de deuil sous forme d'offrande TAFAA. Il est, dans ce cas,
accompagné de FDNFON PINDA et d' huile de HAIPA. De S'tIITI = doux et
KASABA = manioc.

S'iITI KASABA KUKU A.
lac. Gateau de manioc doux à la pulpe de noix de coco. De SlfITI

KASABA = manioc doux et KUKU = gateau.

S'tIITI KASABA PAPA A. et Nd.
lac. Bouillie <porridge) de manioc doux parfois additionnée de

jus de poisson ou de viande. Complément alimentaire du nourrisson. De
S'tilT! KA SABA = manioc doux et PAPA = bouillie.

S\lIITI KUKU A. et !'id.
lac. Petit Guteuu sec, importé du littoral.
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S'tilT! XOFU S'tilT! SOP!

doux et SI l ::: graine. syn.

S'tilT! XOFU A. et Nd.
lac. Gibier en général (poisson inclus>. Le gibier joue un rôle

primordial dans le régime alimentaire des Noirs Marrons. Les techniques
de capture varient selon le gi bier recherché. La pl us usi tée de nos
jours est la chasse au fusil, de jour au de nuit. La plupart des espèces
zoologiques sont consommées mais quelques unes font l'objet d'interdits.
Ne sant jamais consommés les fauves et les serpents. V. BAAFUN, KINA,
TEEFU, TITIO. syn. BAAFUN, TITIO. De SWITI ::: sucré, doux et NOFU :::
bouche.

S'tilT! OLl A. et Nd.
lac. Huile de cuisine du commerce. De S'rIIT! ::: doux et OLl =

huile. syn. SlTJOL1.

S'tilT! SIl A. d- Ut/.
lac. Bonbon, friandise. De S'rIIT!

SUKUU SIl.

S'tilT! SOPI A. et Nd.
lac. Sirop à l'anis, nan-alcoolisé, provenant des fabriques du

littoral surinamien où ce sirop est très populaire. En usage profane
Illais surtout utilisé dans les cérémonies ri tuelles comme PAINAN aux
esprits relevant de la GOON HA HA , lesquels ont un goût très vif pour les
aliments sucrés et les couleurs chatoyantes. Ce sirop intervient aussi
sous forme de libations et. chez les Ndjuka, sous forme d'onctions,
dans le cul te rendu au BON GADU notamment lors des cérémonies de PUU A
DOO <sortie rituelle de la mère et de l'enfant> ou de 'rIASI BON GADU
(ri te propi tiatoire>. De S'rIlT! ::: doux et SOPI ::: boisson alcool isée.
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TABAKA

TABAKA A.
n. Tabac, tabac à priser .. syn. DOSU.

TAFA A.

TAPIOKA

n. Au sens premier, table en général. Désigne aussi l'ensemble
consti tué par une table chargée de mets et de boissons, le tout protégé
par une nappe brodée. On offre cet ensemble A, une personne que l'on veut
honorer, on l'offre aussi à une divinité ~u cours d'une cérémonie
rituelle. éty. Hollandais tafel = table.

TAFAA Nd.
n. Au sens premier, table en général. Désigne aussi l'ensemble

constitué par une table chargée de mets et de boissons, le tout protégé
par une nappe brodée. On offre cet ensemble' à une personne que l'on veut
honorer, on l'offre aussi à une divinité au cours d'une cérémonie
rituelle. éty. Hollanda1s t.3fel = table.

TAKU A. el q"J,
adj. Méchant, dangereux, mauvais, laid.

TAKU FOO A. et Nd.
n. Desmodus rotondus vlImpire <Fr.).
Cette chauve-souris est en partie responsable de l'absence de

petit élevage dans le bassin du Maroni. Sa chair n'e:5t pas consomm,~e.

TAKU JŒT! A• ...r- V-J.
loc, Felidae Panthera onç3 PODOCK

(Pr. l,

Llg' marqué <Cr.) jaguar

.. a chair dl) jaguar n'8st pas consommée. De TAKU = méchant,
mauvais 81. KEri = mammifère, viande de mammifère.
syn. PENI BUBU.

TAXANUVA A. e.1 411.
n. Kyrmecophaga tridactyla grand fourmilier, tamanoir <Fr.).
La chair de ce mammifère est parfois consoITllDée mais peu

appréciée.

TAPA A.
n. Piège à poisson constitué par une série de palissades.

Utilisé au cours des nivrées.

TAPIOKA A.
n. Tapoca. Plat tradi tionnel à base d'amidon NGONA. Gmsommé

avec du sucre.
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TAPPA

TAPPA A.

TAYA WH

n. I. C. Plante dont le fruit est consommé. syn. TAPUPA, TAPUUPA.

TAPU A. Jo t/ti.
v. Arrêter, emp~cher. ety. Anglais stop.
v. Acculer, coincer (une proie).
n. Sommet, partie supérieure, faite, cime. éty. Anglais top =

sommet, haut, cime.

TAPU HET! A. Jo ûtl
loc. Mammifère

générique. De TAPU =
mammifère.

arboricole (si nges, paresseux
sommet, partie supérieure et

etc .. ).
NETI =

Terme
animal

TAPUN A. et Nd.
n. Couvercle de récipient.

TAPUPA A.
n. I. C. Plante dont le frui t est consommé. syn. TAPPA, TAPUUPA.

TAPUUPA A.
n. J. C. Plante dont le fruit est consommé. syn. TAPPA, TAPUPA.

TATA KINA A.
loc. Interdit (dont alimentaire) transmis par le père. Sa

violation peut entrainer la lê.pre par un mécanisme de vengeance de la
part d'un esprit contrarié. fyn. BWASI KINA. V. BON GADU KINA, KINA.

TATU A.
n. Talasia CF longifolia BENTH. RADLK (MF 100).
Petit arbre monocaule dont le fruit, de la taille du pouce, est

consommé.

TAYA A. ,)- ""'1.
n. Plante à tubercule. Terme générique.
n. Xanthosoma sp. chou caraïbe <Fr.) et <Cr. >.
Tubercule apparenté au taro. Il en existe deux variétés. Se

conserve mieux que ...la dachine une fois hors de terre.' Attaqué par les
insectes. Joue un raIe secondaire dans l'alimentation des Noirs Marrons.

u!J. J 4(,i lU. (MIJo
TAYA BAAFUK A.

loc. Jus de cuisson de tubercule. syn. SU BAAFUK

TAYA UVII A. et Nd.
lac. Feuille de tubercule. Plat à base de feuilles de dachines

bouillies à l'eau ou cuite à l'huile de maripa, de soja, de coco plus
rarement. Ce plat détient, selon les Noirs marrons, la propriété de
donner des 'torces au sang aussi le donne-t-on fréquemment à l'enfant,
dès qu'il est capable de s'asseoir. V. GI BUULU.
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TAYA t'It'II A. et Nd.
lac. Feuille de tubercule. Plat à base de feuilles de dachines

bouillies à l'eau ou cuite à l'huile de maripa, de soja, de coco plus
rarement. Ce plat détient la propriété de donner des forces au sang
aussi le donne-t-on fréquemment à l'enfant dès qu'il peut s'asseoir. V.
GI BUULU.

TEE A. et Nd.
n. Grand plateau ouvragé en bois <battée) servant à vanner le

riz. éty. Anglais tray: plateau.

TEE A. et Nd.
n. Queue d'un <'lnilIJal. éty. Anglais tail = queue. Syn. TEl. V.

AGU TEE,

TEEFU A. et Nd.
n. Interdit. Les interdits les plus nombreux sont d'ordre

alimentairé .. Les interdits alimentaires sont de deux sortes:
- interdits collectifs, en nombre limité, s'appliquent à tout ce

qui est oGII, c'est à dire nuisible à l'homme: serpents, caïman, grands
fauves, oiseaux de proie.

- interdits personnels, très nombreux.
éty. Hébreu trefu = i nterdi t. syn. KINA. V. KINA, oBIA.

TEEKITI A. e/ J/d.
n. Entonnoir.

TEl Nd.
/

n. Queue d'un animal. Ety. Anglais tail =
V. AGU TEl Syn. TEE.

queue.

TEENA Ut'II A.
lac. Plat à base de DoNI <pulpe de manioc amer). La pulpe sèche

est pilée au mortier et mélangée à FoNFoN PINDA allongée d'eau. Le
produit est cuit sur la platine à KWAKA.

TEIN) Ut'11 A.
loc. Plat à base de DoMI <pulpe de manioc amer). La pulpe sèche

est pilée au mortier et mélangée à FoNFoN PINDA allongée d'eau. Le
produi t est cuit sur la platine à KWAKA.

TEINA t'1t'I A.
lac. Plat à base de DoNI <pu Ipe de manioc amer). La pulpe sèche

est pilée au mortier et mélangée à FONFON PTNDA allongée d'eau. Le
produit est ·::;uit sur la platine à KW.~KA.

TES! A. tA vi.
/\'. Gouter. -?ty. An3~.~i~, taste =- goûter.

n. 1~i'iJt.. (,·ty. Anglais taste = goût.
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TETEKA A.
n. Tronconneuse. Outil de plus en plus souvent utilisé pour

défricher les abattis. éty. probablement nom de marque. syn. PEPEKA.

TIFI A.,j A/J.
n. Dent. ~ty. Anglais teeth = dents.

TIGI A. ~ A/d,
n. Fel idâe Panthera onça PODOCK tig' JMrqué (Cr.) jaguar (Fr.).
La chair du jaguar, tout comme ce11 e des autres fé1 i ns, n'est

jaJMis consommée. éty. Français tisre. syn. FENI BUBU, TAKU NETI.

TIKI A. ,
n. Bâton. ety. Anglais stick

TIKOTIXO A. el- di,
v. Hoqueter.
n. Hoquet.

baton, baguette.

TINGI XDNI A. et Nd.
10c. Burceraceae Protium sp. OfF 192) (lm 47) _
Arbre dont le fruit de couleur rouge est comestible. Utilisé

comme appât de pêche. Lee feuilles ont (;iv(~rs usa"'es FPd';c' t.
b .. - ... ~nau:x e r~ tuels.

TISE A.
v. Eternuer. syn. ETI5E.

TITIO A. et Nd.
n. Gibier en général <poisson inclus). L,= gibier joue un rôle

primordial dans le régime alimentaire des Noirs Marrons. Les techniques
de capture varient selon le gi bier recherché. La pl us usi tée est la
chasse au fusil, de jour ou de nuit. La plupart des espèces zoologiques
sont comestibles et consommées, à l'exc8ption des fauves mais certaines
font l'objet d' interdi ts tels les serpents et les sauriens <caïmans) V.
BAAFUN. KINA, TEEFU, TITIO. syn. BA AFl'N. 'Srr'ITl KOHl

TJAXlJKANA A.
n. Ate1es pâniscus Atèle (Fr.) singe-araignée couata (Cr.).
Variété de singe KYATA de petite taille. Ce singe affectionne la

forêt primaire à collines. Sa chair est consommée. On recueille sa
graisse, utilisée en cuisine sous forme d'huile. La consommation de
KYATA est souvent interdite aux jumeaux et à l'enfant qui les suit dans
l'ordre des naissances. période de chasse privilégiée d'avril à juillet.

TJAJ{J)AAXAN A. d' A1~,
I.e. Espèce d'abeille méllifère. Son miel est

existe deux espèces d'abeilles dont on consomme le miel:
KAU(EE. syn. MBULO.
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TJAKKAHA TDLDXA

TJAllKAHA A.
n. Ateles paniscus Atèle (Fr.) singe-araignée couata (Cr.).
Variété de ·::.inge KIt'ATIJ de petite taille. Ce singe affectionne la

forêt primaire à collines. Sa chair est consommée. On recueille sa
graisse, utilisée en cuisine sous forme d'huile. La consommation de
KVATA est souvent interdite aux jumeaux et à l'enfant qui les suit dans
l'ordre des naissances. fériode de chasse privilégiée d'avril à juillet.

TJOTJO A. et Nd.
n. Huile de couleur noire tirée de l'amande du palmier AVAA et

utilisée comme remède polyvalent tant dans la pharmacopée des Noirs
Marrons que de celle des Créoles <piqures d'insectes et de raie,
panaris, abcès, foul\lrw~, maux d'yeux, rhumatismes, maux de ventre
etc ... ). Employée pour oindre les cadavres avant l'enterrement et les
nouveaux-nés pour en assouplir l~corps.

Préparation de TJOTJO : Casser les noyaux et recueillir les
amandes. Les faire tremper dans l'eau pendant 24 heures. Les mettre à
bouillir à feu vif. Recueillir l'huile qui surnage.
Variante : réduire les amandes en pâte. Faire bouillir cette dernière à
l'eau. Recueillir l'huile.

TJUKUTJUKU A. vi- (/'!.
v. Se rincer la bouche à !'~au.

TJUPA A. J- ~.
F. :::IJU~!", ':.'ft:.:.[. sl/n. BOBI.

TOFOTO A.
n. Chi.1Tadnidae Ert'thvinidt!Ys Hoplüls sp. patagdïe (Cr.).
:oi·:,·;:.Oll '~à~l,:'JOl-e rl,'/i/nué! de petite taille, très agress::f,

:r,'·':'!<'llt.:.n+: ~'~''; ?,,,~.: I_,~S ri 'J:èp-~s et, le'::; étangs. Son cor-:;:Js est dl? forme
\:yl:'nc'.!":qu.? (.? ·.':·rmt~ 111' ,,'l::'.iz;nc ;Jas l'animal dans sa dimension
matérielle mais l'es:;:Jrit qui l'habite. V. PATAKA,NYAJrfAA, TOFOTO.

TDLDKA A.
n. Zingiberac~'l'1e Canna indic" toloIDân (Cr.) basilier, toloIl1l1n

(Fr. >.
Fécule extrai te du rhizome féculent du basilier.

épluché et réduite en pate et tamisée. Le jus
laissé à reposer. Par décantation, on recueille la fécule
sécher. Le toloman (tubercule) est consommé sous forme de
servir de nourriture d'appoint aux nourrissons.
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TOLOKAN TOVE

TOLOKAN A.
n. Zingiberaceae Cannél indica toloman (Cr.) basilier. toloman

(Fr. ).
Fécule extrai te du rhizome féculent du basilier.

épluché et réduite en pâte et tamisée. Le jus
laissé à reposer. Par décantation, on recueille la fécule
sécher. Le toloman <tubercule) est consommé sous forme de
servir de nourriture d'appoint aux nourrissons.

TOXATI A. et Nd.
n. Tomate.

TOlŒA A.
n. Loricaria cataphract.a goret-fouet (Cr.).
La chair de ce poisson est consommée.

TOXJŒA A.
n. Loricaria cataphracta goret-fouet (Cr.).
La chair de ce poisson est consommée.

TONG A. el- AJI·
n. Cosse de fruits de palmiers tels HA IFA, .4V,fA.

TONGa A. et Nd.
n. Langue, language. éty. Anglais ton~~ langue.

La raci ne est. ~ .
exprIme est

qui est mise à
farine et peut

TONTON A. et Nd.
n. Plat à base de pâte de plantain obtenue en écrasant le fruit

une fois bouilli à l'eau. Consommé par les adultes et utilisé comme
aliment de sevrage. ~ty. Bantu ntooto = banane plantain, légume en
général.

TONTON TIKI A. et Nd.
loc. Pilon en bois servant li broyer AFaDO, BAANA, KOJfU etc ....

De TONTON = plat à base de plantain et TIKI = baguette, baton.

TONTON TIKISI A.
loc. I.C. Variété d'oiseau dont la chair est consommée.

TOOTO A.
n. Gorge, pomme d'Adam. éty. Anglais throat = gorge.

TOTOO A. et Nd.
n. Gibier en général <y compris les poissons). Terme faisant

partie du vocabulaire des enfants. syn. TI TI0, SVITI HOFU.

TmlE A. et Nd.
v. Jeter. èty. Anglais throw away = jeter, lancer.
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TVELENGI KIKA
TOVE NYANYAN

TOVE NYANYAN A. et Nd.
v. Faire une offrande rituelle de nourriture. en la déposant à terre.

De TOIlE = jeter et IlY,î.NY!d! = nourriture.

TOVE VATA A. et Nd.
v. Faire une libation rituelle. De TOiolE = jeter et VlATA = eau.

TU A. et Nd.
adj. Deux. éty. Anglais two = Deux.
adv. Aussi. éty. Anglais tao = aussi.

TU PIKIN A.
loc. Jume:lUx. De TU = deux et PIKIN = enfant. syn. TVELENGI.

TUKUXAN A. d- ,</t!,
n. J. C. Larve comesti hle de couleur rougeâtre se développant

dans les régimes de jliilmier KOKU. Cuite sur la platine à couac et
consommée avec KriA KA .

TUKUNALI A. dUA,
n. I. C. Poisson de grande taille dont la chair est consommée.

syn. AEONE, LEEI AIN.

TUUFE A.
n. Raclette, spatule servant à remuer KriAKA.

TVELENGI A. et Nd.
n. Jumeaux. éty. Ho~landais tweeling = jumeaux.

TVELENGI KINA A. et Rd.
lac. Interdits <dont alimentaires) concernant les individus

jumeaux. De TVRI,ENr,I -= j uDlcaux et KI NA 0- i nterdi t. V. KINA.
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WU U~I

UDU Nd. et A..
n. Arbre, bois. éty. Anglais wood = bois.

UDU BON A.
loc. Arbre. De UDU = bois et bon = bois <Hollandais boom =

arbre) .

UDU BUBA A. J Kil,
n. Ecorce d'arbre. De UDU = bois et buba = peau.

UDU FUTU A. du",
n. Racine d'arbre. De UDU= arbre et FUTU= pied.

UKU A. "f-VI,
v. Pêcher. Les techniques de pêche sont variées: ligne, arc,

filet <KUBI, PAKU) , piège, empoisonnement à l'aide de plantes
ichtyotoxiques <nivrée). La pêche à la ligne est une activité féminine.
Les enfants s'y adonnent aussi. Le poisson est le plus souvent consommé
cuit au court-bouillon. Il peut être conservé après boucanage. syn. LIBA
HONT!.

n. Pêche.

UKU AYE A.
n. Hameçon utilisé pour la pêche. syn. AyÇUKU.

UrlII A. et Nd.
n. Feuille d'arbre, de plante., cheveu, poil, plume. Terme g'n6r" e_ (J _ J.qu •
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VODU

v

VODU GADI

VODU A. et Nd.
n. Boa constrictor python, boa constricteur (Fr.).
Ce terme désigne à la fois l'animal dans sa matérialité et

l'esprit qui l'habite. Chez les Ndjuka, manifestation animale de la GOON
NANA. ety. Bantu woolu = petit serpent. syn. PAPA GADU, PAPA SINEKI,
VODU GADU.

VODU GAIJU A. d- t/~.
n. Boa constrictor python, boa constricteur (Fr.).
Ce terme désigne à la fois l'animal dans sa matérialité et

l' espri t qui l' habi te. Les VODU GADU, qui parlent la langue PAPA, sont,
redoutés car 11s peuvent exercer une malediction collecti ve (KUN(/. Ce
sont des oracles que l'on consu l te. Les cul tes VODU GADU sont fém{nins/IJ)
ety. Bantu woolu = petit serpent. syn. PAPA GADU, PAPA SINEKI, VODU,
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VAAKU VA TA

VAAKU A. J vi.
n. Leporinus frederici.
La chair de ce poisson, apparenté à la carpe, est consommée.

VAA.N A. et Nd.
v. Chauffer.
adj. Chaud. ~ty. Anglais warm = chauffer, chaud.

VAA VAA A. el- QI.
n. Cichlidae Hypostomus loricariidae Geophagus surinamensis,

geophagus juripari prapra (Cr.).
Ce poisson à ventouse et écailles, au corps trapu, est abondante

dans les eaux stagnantes. Il en existe plusieurs variétés. Sa chair est
consommée. pêché à la main en saison sèche.

VAl MISI A. et Nd.
v. Vanner le riz.

"AKAAVIRTA A.
lac. Primates cébidés. Cebus apella L., Cebus albifrous, sajou

fauve, sajou brun <Fr.) macaque brun <Cr.).
La chair de ce singe est consommée. Période de chasse la plus

favorable de mars à juin. La consommation de VAKA-A- VINTA est interdite
aux jumeaux et à l'enfant qui les suit dans l'ordre de naissance. ~

li t. "qui marche dans le' vent". De "AKA = il marche et WINTA = vent.
syn. HAHA NG INA , KONGI, PAPAUSI, VITJO.

VANDU PESI A.
n. Papilionaceae Cajanus cajan (L.) millsp. pois de pigeon, pois

d'angole (Cr.).
Espèce de pois. On en consomme les gousses vertes ainsi que les

graines.

VAAPA A.
n. Erythrinidae Erythrinus erythrinus.
La chair de ce poisson est consommée.

VASI A. et Nd.
v. Laver. ety. Anglais wash = laver.
n. Bain. Bain thérapeutique à partir de décoctions. Un premier

bain, à grande eau, vise à se débarasser de la maladie ou de l'influence
néfaste. Il est suivi d'une application de kaolin PEMBA destinée,à faire
pénétrer et à opposer une barrière protectrice.

VATA A. ,
n. Eau. Par extension tout liquide ou jus. ety. Anglais water =

eau.
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V'ATAA rmTI BEE

V'ATAA Nd.
D. Eau. Par extension tout l iqu ide ou jus. éty. Anglais wa ter =

eau.

V'ATA KXA A.
iDe. Créature féminine mythique habi tant le fleuve. De VATAA =

eau, rivière et MMA = mère. syn. popoke.

V'ATA KXA BaUBA A.
iDe. Variété de banane douce. De VATA = eau, fleuve, }[}fA = mère

et BAKUBA = banane douce.

V'ATAAXU A. d ûd.
iDe. Citrullus vulgaris SCHRAD.

(Fr. >.
melon d'eau -(Cr.), pastèque

La pastèque est consommée crue ou bouillie. ety. Anglais water =
eau.

V'ATA PAKILA A.
iDe. Hydrocharidae Hydrochoerus hydrochaeris Capybara, Cabiai

(Fr. >.
Le plus gros des rongeurs, pouvant atteindre cinquante kilos.

Son pelage est brun-rougeâtre. Animal nocturne et bon nageur, le cabiai
vi t près des petits cours d'eau et des marais, se nourrit de racines,
d'herbes et de fruits. Cause des déprédations dans les champs de canne à
sucre, de manioc, de maïs, de dachines et les bananeraies. Sa chair,
très grasse, est estimée des Noirs Marrons. syn. KAPUVA.

V'ATAV'ATA PIXIN A.
loc. Nouveau-né. De l'ATA = eau et PIKIN = enfant.

V'EEKD A~"
n. Himosaceae Inga nobilis VILD. (NF 230> pois sucré (Cr. >. (MS 455).
Arbre ripicole produisant des gousses plates comestibles.

fjjjGI A. d QI.
v. Peser.
n. Balance. éty. hollandais wegen = peser.

fjjjNTIllA.N A.
D. Médium. Indi vidu capable d' entrer en contact avec le

surnaturel par le truchement de la transe de possession.

fjETI A. et Nd.
adj. Blanc. éty. Anglais white = blanc.

fjjjTl BEE A.
D. I.C. Oiseau classé dans la catégorie DOIFI, dont la chair est

consommée. syn. HABEHBE, SITON DOIFI.
- 137 -



VETI BEELE f/IPI

VETI BEELE A.
loc. Plat constitué d'un épais bouillon à base de riz. De rlETI

= blanc et BEELE = pain.

YETI IaSABA A. et Nd.
loc. Hanihot utilissima, manioc amer, manioc blanc (Fr.) et

(Cr.). De VETI = blanc et KASABA = manioc syn. BITA KASABA, manioc
ft amer" opposé à SVITI KASABA = manioc doux. V. BITA KASABA, KASABA.

YETI KOXGI A. J vi.
n. PrilDâtes cébidés. Cebus apella L., Cebus albifrous, sajou

fauve, sajou <Fr.> macaque <Cr.>.
Variété de singe KONGI au pelage blanchAtre et dont la chair est

consommé. Période de chasse la plus favorable de mars· à juin. La
consommation de VETI HONGI est interdite aux jumeaux et à l'enfant qui
les suit dans l'ordre de naissance. syn. PAPAUSI HONG l, VITJO.

WiTI XAPI A.
n. Dioscoreaceae Dioscora alata, dioscorea sp. igname "blanche",

igname "violette", igname portugaise, igname piquante, ignaJIJe de Guinée
(Fr. ), yam' pays nègue (Cr.).

Cette espèce d'igname est peu employée. Opposée à NAPI,
Dioscorea trifida di te en créole ignlJme indienne. Il en existe au moins
une dizaine de variétés, toutes importées. Cul t1 vée mélangée au manioc
et au riz. La culture de l'igname est handicapée par la lenteur de la
multiplication des tubercules nécessaires au renouvellement des plants.
Plantée en novembre-décembre, récoltée d' août à janvier. Chaque pied
peut produire jusqu'à 20 kg. Souffre de nombreuses maladies à virus.
Très attaquée par les rongeurs pac, agouti, souris. Consommée
bouillie, au sel. De VETI = blanc et NAPI = igname.

flETI POTASI Nd.
loc. Aspirine. A la réputation de guérir la polynévrite (anansi siki).

fr/IX A. d- tld.
n. Vin. éty. Anglais wine ou Hollandais wijn = vin.

t/IX BAKUBA A.
loc. Variété de banane douce comestible.

fr/IXTIKAX Nd.
n. Médium. Individu poosédant le don d'entrer en contact avec le

surnaturel.

f/IP1 A. d- ttftl.
n. Fouet.
v. Fouetter. éty. Anglais whip = fouet.
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flISI flOVOYO

flISI A. et Nd.
n, Sorcellerie, magie "noire". ety. Anglais wi t cti = sorcier,

sorcière. La sorcellerie joue un rôle important dans les sociétés de
Noirs Marrons.

n. Poison iutilisé dans le but de provoquer la mort de quelqu'un.

visixss A. et Nd.
zr. Sorcier. Individu pratiquant des ri tes magiques pour nuire à

autrui. Son arme principale est l'empoisonnement alimentaire.

VITJD A.
n. Primates cébidés. Cebus apella L., Cebus albifrous, sajou

fauve, sajou brun (Fr.> macaque brun (Cr. >.
Singe dont la chair est consommét... Période de chasse la plus

favorable de mars à juin. La consommation de WITJO est interdite aux
jumeaux et à l'enfant qui les suit dans l'ordre.de naissance.

vivt i A.
n. Feuille d'arbre, de plante, poil, cheveu. éty. Anglais weed =

mauvaise herbe.

vosvos A.
n. I. C. Petit oiseau au plumage rouge, classé dans la catégorie

DOIFI. Sa chair est consommée par les enfants.syn. LEBI DOIFI.

voos A. et Nd.
n. Ver. Terme générique.
Certains vers sont cons.idérés comme responsables de maladies,

digestives notamment. La crainte des vers conduit à éliminer un certain
nombre d'aliments de la nourriture du jeune enfant.

Les Ndjuka ont élaboré une théorie des vers qui leur attribue un
statut organique et permanent dans le corps humain. Chaque être détient
en lui un certain nombre de vers qui sont nécéssaires au bon
fonctionnement de son organisme, de sa digestion en particulier.
D'autres vers ont un rôle pathogène et la maladie par les vers constitue
un syndrome de première importance dans le système nosographique
tradi tionnel. Les vers sont responsables de la carie dentaire, de la
le5hmaniose, de l'onycomycose et de dermatoses telles que l'impétigo et
les furoncles.

Il y a lieu de distinguer vers et larves. Certaines larves
d'insectes sont en effet consommées. éty. Anglais worm = ver.

vaVOYD A. J dt!.
n. Marché, lieu où se font les transactions commerciales portant

sur des produits alimentaires.
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TMI

y

TOTO

TMI A. et Nd.
n. Premier jour de l'année, marqué par des cérémonies rituelles

au cours desquelles on consomme de la viande de tortue et di verses
boissons <tafia, bière, sirop, limonade), éty. Anglais year = année.

YANEIFI A.
n. Gin. ety. Hollandais jenever = genièvre, gin.

YOKOO A.
adj. Malingre, faible <idéophone).

YOTO A. J uJ.
n. Abcès, infection de la peau.
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